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Ire,  eftant voftre Maj  efté  à Montargis ,  ie rcceus  ce 
bien  de  voftre  accouftumee  bénignité  &  clémen¬ 
ce,  de  me  prefter  l’oreille  à  vous  difcourir  de  plu- 
fieurs  baftiments  excellents  de  voftre  Royaume  ; 
Et  entre  autres  propos  me  demandâtes  ft  ie  para- 
cheuois  les  liures  des  baftiments  de  France  :  Mon 
aage  &  indifpofîtion  Ternirent  de  légitimé  exeufe, 
n’ayant  moyen,  fans  voftre  libéralité,  de  me  trans¬ 
porter  fur  les  lieux,  afin  d’en  prendre  lesdeffeings 
pour  apres  les  mettre  en  lumiere,&  fatisfaireàvos  commandements.  La 
volonté  ne  m’eft  en  rien  diminuée ,  mais  l’effeél  &  le  moyen  manquent, 
fans  l’aide  de  voftre  Majefté.  Ce  pendant  délirant  vous  donner  quelque 
plaifir  &C  contentement,  i’ay  employé  le  feiour  de  mes  vieuxansàdrefler 
vn  liure  d’inftruéfion  à  toutes  perfonnes  qui  voudront  baftir  &c  édifier 
maifonsaux  champs,  félon  leurs  moyens  8c  facultezepourleurmonftrer, 
non  feulement  l’ordre  qu’ils  auront  à  tenir  félon  les  delfeings  ,  &  plants 
contenus  audit  liure,  mais  encor  pour  les  inftruiredela  delpenfe&  frais 
qu’il  leur  conuiendra  faire ,  ayant  de  chacun  baftiment  fait  le  calcul  au 
plu  s  iufte  qu’il  m’a  efté  poftible,tant  du  toifage  de  la  maçônerie  &  charpen¬ 
terie,  quegeneralementde  touteautre  befongne:  efperant  ( outreleplai- 
fir  que  voftre  Majefté  prendra  à  la  diuerfité  de  tels  delfeings  )  que  vos  fub- 
jets  enreceurontinftruélion&C  profit.  Suppliant  tres-humblementicelle 
voftre  Majefté,  d'auoir  pour  agréable  ce  mien  labeurque  ie  vous  dedieôC 
confacre,  Attendant  que  par  voftre  moyen  ie  puilfevifiter  les  chafteaux 
&  excellents  baftiments  qui  relient  à  eftre  par  moy  veus  &C  imprimez, pour 
fatisfaire  au  contentement  de  vos  Royales  vertus. 


Devojîre  Alajejlé le  tres-ooeifjant  çjr  très  affectionné 
feruiteur  ,  I  a  q_v  es  Androvet, 
DS"  C  E  R  C  E  A  V- 
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i  V  A  N  T  que  faire  particulière  déclaration  de  chacun  bafliment  ,  il  ma femblé  efiré 
necejjaire  faire  entendre  d  ceux  qui  défirent fçauoir  la  totale fomme  de  la  defienfe  du 
[  logis quon~youdra faire  édifier  ,  tant  pour  U  maçonnerie ,  charpenterie ,  pau'eou 
,  carrelage  des  planchers  ,menuifcrie ,  ferrurerie ,  &  couuerture  :  Bref  dquoy  peut 
monter  l'enlicre  defjienfe  d'vn  édifice,  pour  ie  rendre  accompli  &parfaitt.  Confideréqueficc 
n'edl  aux  grandes  &  bonnes  'Miles,  ileflfortmalaiféderecouurer  des  ouuriers  experts  &  capa¬ 
bles  ,  pour  rendre  raifon  (§g  certitude  de  ce  que  dejf ts.  Çar  aux  lieux  où  il fe  trouue  mai  fîtes fuffi- 
fans  pour  entreprendre  l’œuure ,  le  Seigneur  n'a  que  faire fi non  que  de  fournir  argent  al’entrepre - 
neur,  pottrrendre  l’edifice  cnjkperftflion.  “7 ottr donc joulager ceux  qui  n  ont  tels  moyens  ,  & 
aufifi pour fatisf aire  àlapricre  qui  m'a  efié faible  par  aucuns  Seigneurs ,  (t)  autres  mes  amis  ,  on 
trouuera  çy  apres  reglement  &  inftrufhon pour  cognoiflre  &  "‘ger  d'icelle  totale  defpenfe ,  afin 
que  chacun  mefure  fis  moyens ,  &  n  entreprenne  plus  qu’il  ne  peut  ejfe  Huer ,  parce  que fouuent 
adulent  que  les  frais  eftans  plus  grands  qu'on  ne  penfoit,  le  bajliment  demeure  imparfait! ,  la 
bourfe  njuide ,  lemaiflre  deceu  de fion  efierance.  Celuy fera  releuéde  ce  fie  peine  frf  meuremenl 
Qdfoigneufement  il  fe  réglé  &  conduit  par  cefle  mienne  inflrutlion  qui  enfuit. 
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Le  pied  royal ,  duquel  la  iufte  mefure  eft  marquée  au  Chaftelet  de  Paris,  contient 
douze  poulccs  de  long ,  &  en  fa  fuperficie  quarrcc ,  cent  quarante  &  quatre  poulces. 

Le  pied  cube  contient  douze  fois  cent  quarante  &  quatre,  reuenantsàmilfepc 
cents  vingt  &  liuiâ:  poulces  maffif. 

La  toife  quarree  contient  fîx  pieds  de  long,&fix  de  large  en  fa  fuperficie, qui  mon- 
tent  trente  &fix  pieds. 

La  toife  cube  contient  fix  fois  trente  &  fix  pieds ,  reuenants  à  deux  cens  feize  pieds 
maffif,  quifert  pour  le  calcul  de  la  vuidange  des  terres  mafftucs. 

La  perche,  mefure  du  Chaftelet  de  Paris,  a  trois  toifes  de  long ,  qui  valent  dixhuidt 
pieds, faifant  en  fa  fuperficie  quarree  trois  cencs  vingt  &  quatre  pieds,  qui  valentneuf 
toifes  quarrees.  Aucuns  nomment  la  perche  corde. 

L’arpent  mefure  de  la  Viconté  &  Preuofté  de  Paris ,  contient  dixperches  de  long, 
&  dixperches  de  large  ,qui  font  cent  perches  quarrees ,  l’arpent  reuenant  à  neufeens 
toifes. 

Es  lieux  circonuoifins  de  la  Viconté  &  Preuofté  de  Paris,  la  perche  ou  corde  con¬ 
tient  vingt  pieds  de  long',  &  vingt  pieds  dclargc ,  qui  multipliez  par  foy,  font  quatre 
cents  pieds, qui  valent  vnze  toifes  quatre  pieds  quarrez, reuenant  l’arpent  à  vnze  cents 
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vnze  toifes  quatre  pieds  -.excédant  ccluy  de  France  dedeux  cents  vnze  toifes  quatre 
pieds,qui  eft  cet  arpent  duquel  toutsles  baftiments  de  ce  liure  fon  t  mefurez. 

En  autres  cndroits,comme  en  la  Beaufle,  la  perche  contient  vingt  6c  deux  pieds  de 
long,  6c  vingt  &  deux  pieds  de  large ,  qui  multipliez,  font  quatre  cents  quatre  vingts 
quatre  pieds  quarrez,  rcuenant  la  perche  à  treize  toifes  feize  pieds  quarrez,  5c  l'arpent 
à  treize  cents  quarante  6c  quatre  toiles  feize  pieds. 

Parles  fufdittcsmcfures,  6c  félon  la  perche  du  lieu, on  peut  fçauoir  au  vray  le  con¬ 
tenu  défaire  du  logis,  pourpris  d'iceluy,  fesiardinages,  6c  terres  qui  en  dépendent, 
aufli  la  quantité  desvuidanges  pour  caues,fofles  à  pi  iucz,foffcz  de  l'enceinte  du  logis, 
5ccognoillrela  quantité  des  toifes  cubes,  comme  dit  eft  cy  defliis. 

Le  tonneau  de  chaux  contient  deux  poinçons. 

Les  trois  poinçons  font  deux  muids,  rcuenant  à  vn  tonneau  6c  demy. 

Liais  par  ce  que  la  chaux  qui  eft  faitte  de  pierre  dure  eft  la  meilleure,  faifant  6c  ren¬ 
dant  beaucoup  plus  de  befongne  que  celle  qui  eft  faitte  de  pierre  tendre,  6c  qu’elle 
fouffre  que  l’on  y  mefle  d’auantage  de  fablon  qu’à  la  dernière  :  Confideré  aufli  qu’il 
y  a  du  fablon  qui  amaigrit  6c  vfc  de  chaux  plus  l’vn  que  l’autre, comme  celuy  de  riuic- 
re,  qui  eft  plus  ardant  que  ccluy  delablôniere:A  celle  caufe  il  eft  trcs-ncceflaireque  le 
maçon  y  ait  grande  conlidcration  :  6c  principalement  à  bien  faire  mefler  cnfemblc 
ladite  chaux  6c  fablomâc  nonobllant  telles diuerfitez,ien’ay  lailfé  d’auallucr  au  plus 
présdu  vray,  combien  il  peut  entrerdefdittcs  matières  en  chacune  des  toifes  dema- 
çonnerie  cy  deffous  fpecifiees.  Le  moyen  le  plus  ordinaire  pour  aflembler  lefdittcs 
matières  eft  par  tombereaux,lefqucls  toutefois  ne  font  par-tout  égaux,  ains  tiennent 
plus  ou  moins.felon  principalcmét  qu’ils  vont  prés  ou  loing  quérir  lefdittcs  matières, 
£c  aufti  felo  la  force  des  cheuaux  qui  les  tirent.  Ce  neâtmoins  ie  n’ay  lailfé  fcmblable- 
ment  de  faire  vn  eftat  de  la  quàtité  qu’il  en  faudroit  pour  les  epclfeurs  de  chacune  des 
toifes  de  maçônerie  qui  enfuiuét, 6c  ce  parles  plus  petits,  6c  ceux  qui  tiennêt  le  moins. 

Pour  faire  vne  toifede  murd’vn  pied  6c  demi  d’epelfeur,  faut  la  tierce  partie  d’vn 
poinçon  de  chaux,  trois  tombereaux  de  fablon ,  5c  cinq  tombereaux  de  moillon ,  ou 
bloccage. 

Pour  la  toife  de  inur  de  deux  pieds  d’epeffeur,faut  vn  demi  poinçon  de  chaux,  peu 
moins, auec  quatre  tombereaux  de  lablc,&fept  de  moillon, ou  bloccage,  peu  moins. 

Pour  la  toife  de  mur  de  trois  pieds  d'efpelTeiir ,  faut  les  deux  tiers  d’vn  poinçon  de 
chaux,  auec  fix  tombereaux  de  fable,  6c  dix  tombereaux  de  moillon  ou  bloccage. 

Pour  la  toifede  mur  d’vne  toife  d’epeiTcur,  faut  vn  poinçon  &  vn  tiers  de  chaux, 
douze  tombereaux  de  lable,&  vingt  tombereaux  de  moillon,  ou  bloccage. 

Sachant  le  prix  de  la  chaux,  fable,  &  moillon,  on  peut  facilement  mger  à  combien 
reuient  la  toife  félon  fon  cpe(feur,y  comprenant  les  îournces  des  maçons  6c  aides. 

Et  eft  à  no  ter,  que  toute  muraille  faitte  de  caillou  au  lieu  de  bloccage  ,  doit  cftrc 
palus  epelfe,  parce  que  le  caillou  ne  fe  lie  fi  bien  du  commencement  auec  la  chaux,  à 
caufe  de  fa  rotondité,  que  fait  le  moillon  :  6c  ayant  fon  efpeffeur  fufülante ,  la  maçon¬ 
nerie  en  eft  fort  bonne  6c  durable. 

Pour  faire  vne  toife  quarree  de  maçonnerie,  dont  la  face  de  deuant  foit  de  pierre  de 
taille,  le  derrière  cftant  garni  de  moillon,  faut  quarante  ôc  huict  pieds  de  pierre,  à  fça  - 
uoir  quatre  pierres  à  chacune  afhze, chacune  defquelles  aura  deux  pieds  de  long:  deux 
d’icelles  feront  en  face, les  deux  autres  en  boutticcs  entre-deux  pour  faire  la  liailondu 
mur ,  lefdittcs  pierres  eftans  d’vn  pied  de  hauteur:  il  y  aurafixaflifesàla  toife, qui  fe¬ 
ront  les  quarante  huiél  pieds  cy  deffus. 

Pour  faire  vne  toifede  maçonnerie  de  pierre  de  taille  parpeine  de  deux  pieds  d’e- 
peftcur,  comme  quelquesfois  il  eft  neceffairc,  6c  principalement  aux  trcmeaux,il  faut 
loixante  6c  douze  pieds  de  pierre  à  la  coifc. 

Pour  faire  vne  toife  de  mur  de  bricque,d'vn  pied  d’epeffeur, ayant  la  bricquc  huidt 
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poulces  de  long ,  quatre  poulces  de  large ,  &  deux  poulces  d’cpeffclir ,  ilfaut  vingt  & 
deux  bricques  &  demie, comprins  le  mortier, reucnât  la  toife  à  huit  cens  dix  bricq'ues. 

Pour  vne  autre  muraille  de  bricque  de  huit  poulces  d'épeffcur.eftàt  la  bricque  de  la 
longueur,  largcur,&  épeflcur  que  dclTus/aut  quinze  bricquesau  pied,  qui  eft pour  la 
toife  cinq  cens  quarante  bricques, comprins  les  ioings. 

Si  vous  voulez  faire  vne  muraille  de  greffe  épeffeur, toute  de  bricque,  vous  rédui¬ 
rez  icelle  auprorata, &à  laraifonque  deffuseft  dit. 

Pour  faire  le  pauc des falles, chambres, &gardcrobbes,  de  quarreaux  de  quatre 
poulces  en  quatre,  fa  ut  neuf  quaneaux  pour  le  pied,  Si  trois  cens  vingt  6e  quatre 
pour  la  toife. 

La  tuile  n’cft  par- tout  demefme  longueur  &  largeur,  mais  la  plus  ordinaire  a  neuf 
poulces  &  demy  de  long,  &  fix  poulces  de  large  :  le  millier  d'icelle  fera  trois  toifes  de 
couuerture,  &  celle  du  grand  qualibre  de  Paris  fera  cinq  toifes. 

Pour  employer  &  fournir  vn  millier  de  tuile  ordinaire,  faut  vn  cent  &  demy  de 
latte  quarree ,  mais  quand  la  tuile  eft  grande ,  il  y  entre  moins  de  latte  à  la  toife,  par  ce 
qu’il  ne  faut  latter  fi  prés  à  prés  qu’à  la  tuile  ordinaire. 

A  chacune  latte  quarree, faut  cinq  clouxpour  le  moins. 

Le  millier  d’ardoife  d’Angers, fait  quatre  toifes  &:  demie  de  couuerture. 

Au  millier  d’ardoife ,  faut  vn  cent  &  demy  de  latte  voliffe. 

A  chacune  latte  volilfe,faut  dix  doux  pour  l’eftroitte ,  mais  la  latte  eftànt  large,  y 
en  faut  quinze. 

Au  millier  d’ardoife,faut  de  dix  à  douze  toifes  de  contre-latte. 

A  chacune  ardoife ,  faut  deux  doux ,  &  quelquefois  trois. 

L’ardoife  de  Meficres  n’eft  pas  fi  large ,  ne  fi  belle  que  celle  d’Angers ,  mais  elle  eft 
plusépcffe,  &  en  faut  dauantage  pour  la  toife. 

Les  déclarations  contenues  cy  deffus,  feruent  pour  inftruire  ceux  qui  n’ont  pas 
cognoiflance  de  telles  matières,  pour  iuger  combien, &  quelle  quantité  il  en  fauu 
pour  le  baftiment  qu’ils  veulent  faire  :  Mais  par  les  aduertiffements  con  tenus  cy  de  C- 
ius,leur  fera  facile  &  aifé  de  compter  furlesdeffeings  &portraids  àpeu  prés,ladef- 
penfe  qu’il  conuiendta  faire  pour  les  matières  neceflàires. 

Auant  qu’entrer  en  defpenfe  pour  baftir,  eft  tref-ncceffaire  de  drelîer&arrefterle 
plan&  deffeing  de  l’edifice,  pour  entendre  lescommoditez  du  dedans,  tant  du  pre- 
mier,qu’autres  cftages  de  deffus.aufli  lafymmctric  parle  dehors,  afin  que  le  baftiméc 
eftant  parfait ,  le  maiftre  &  Seigneur  d’iceluy  n’ait  regret  à  la  defpenlc  par  luy  faite: 
parce  que  fouuent  eft  aduenu,quc  pour  n’auoir  obferué  les  fytnmetries,  mefures, 
veües ,  Si  ordonnances  neceffaires,au  lieu  d’en  receuoir  contentement,  on  euft  vou¬ 
lu  le  baftiment  cftre  par  terre. 

Or  ayant  bien  &  meurement  arrefté  le  plan  &:  deffeing,  il  fera  facile  de  mefurer  & 
toifer  toute  la  maçonnerie  du  baftiment,  &  fçauoir  le  nombre  des  toifes,  &  à  com¬ 
bien  en  reuiendra  la  toife, pour  la  pierre  de  taille ,  moillon,  chaux ,  bricque ,  &  autres 
matières, auec  la  façon,  compris  les  enduits,  &  le  prix  de  la  toife  arrefté,  fera  aifé  de 
cognoiftrc  les  nombres  des  toifes  du  total  de  la  maçonnerie  :  Et  filescroifees,  portes, 
lucarnes  ne  font  comprifesàlamefmcraifon  delà  toife ,  en  ferez  marché  feparé ,  fui- 
uant  lequel  iugerez  la  defpenfe  à  part,  &  après  adioufterez  le  tout  enfemblémcnt. 

Pour  le  regard  des  cheminees, on  en  fait  auffi  couftumiercment  marché  à  part,  fé¬ 
lon  les  ordonnances  Si  cnrichilfements  d’icelles  ;  car  aucuns  en  veulent  auoir  de  ri¬ 
ches, autres  fe  contentent  d’vne  befongne  plaine, ne  confiderant  que  les  manteaux, 
faillies ,  iambages ,  languettes,  thuyaux,  &  leurs  hauteurs:  mais  quant  aux  enri- 
chiflcments  qu’on  veut  y  eftre  faits,  cela  paffe  la  cognoitfance  de  ceux  qui  les  com¬ 
mandent, voire  bien  fouuent  de  ceux  qui  l’entreprennent  :  Et  eft  befoin  confiderer  le 
tout  par  le  menu,  afin  que  celuy  qui  met  la  main  àlabourfc,&  l’autre  qui  eft  entre- 
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preneur, ne  foient  abufez.  Car  bien  fouuenc  tel  maiftre  entreprendra  vne  ordonancc 
de  cheminée  à  cent  efeus  de  façon,  &  vn  autre  ne  la  voudra  faire  à  moins  de  deux 
cens  efeus,  Scaduiendra  toutefois  que  le  maiftre  delamaifon  aura  meilleur  marché 
de  celle  de  deux  cens  efeus, pour  l'excellence  de  l’ouurage,  que  l’autre  qui  n’en  courte 
que  la  moitié, eftant  la  befongne  de  l’ouurier  expert  bien  faite,  auec  fciencc  &  art ,  & 
l'autre  mal  faite  auec  ignorance. 

Quant  au  paué &  quarrelage des  falles,  chambres,  & garderobbes, il  lera aile ,  par 
ce  qu’auonsdit  cy  deffus.de  fçauoir  à  combien  monte  la  toife  :  &  faut  feulement  me- 
furer  les  fuperficies  de  chacun  membre, &  en  faire  vn  nombre  &  fomme  totale. 

Pour  les  autres  pauez  des  offices,  fi  vous  voulez  qu’ils  (oient  de  grais,  ou  de  pierre 
dure, faut  fçauoir  qu’en  vaut  la  toife  fur  le  lieu,  pour  eftimer  le  nombre,  &  faire  fom¬ 
me  totale  dudit  paué. 

Sera  befoin  .pour  fçauoir  que  coudera  la  charpenterie, de  dreffer  vn  cftat,  ou  me  ~ 
moire  du  nombre  des  trauees,  tant  deseftages  que  des  combles  :  Affauoir  combien  à 
chacun  eftage  y  a  de  trauees, la  quantité  des  foliues  de  chacune  trauee ,  le  nombre  des 
poultres.la  longueur  6c  épeffeur  d'icelles,  fommer  le  prix  quelles  auront  courte-,  ferez 
le  femblable  de  chacune  trauee, regardant  le  prix  de  chacun  loliueau ,  &  faire  fomme 
de  la  trauee, Sc  autre  fomme  de  toutes  les  trauees  de  l'edifice.  Pour  les  combles,  fauc 
auffi  voir  lenombrc  des  trauees ,  cheurons ,  6c  garniture  de  chacune  d'icelles,  valant 
telle  fomme:  Et  de  toutes  lefdites  trauees  ferez  fomme  totale  :  Et  femblablementde 
tout  le  bois  de  charpenterie.  Faut  auffi  regarder  feparémenc  que  coudera  la  façon  de 
chacune  chofc  à  part,  tant  des  trauees  que  des  combles, &  que  le  tout  foit  bien  décla¬ 
ré, pour  apres  faire  marché  total ,  ou  feparément ,  fi  bon  vous  fcmble.  Obferuant  cet 
ordre, comroiftrez  ce  que  couftera  toute  ladite  charpenterie. 

Pour  le  regard  des  couuertures ,  foit  tuile ,  ou  ardoife ,  vous  verrez  aifémen  t  fur  le 
plan  &  deffeing  la  quantité  &  nombre  des  coifes.  Et  parce  que  cy  deffus  a  cfté  déclaré 
le  moyen  de  fçauoir  que  couftera  chacune  toife, foit  l’vn  ou  l'autre,  vous  calculerez  le 
total  félon  fa  valeur  &  prix. 

Pour  la  menuiferie ,  fi  vous  voulez  fournir  le  bois ,  donnez  ordre  qu'il  foit  fec  de 
deux  ou  de  trois  ans  pour  le  moins.auant  que  le  mettre  en  œuurc.  Vous  ferez  marché 
pour  les  façons  feparément,  tant  pour  la  croifec  de  telle  forte,  félon  la  façon  que  la 
voudrez,  que  femblablemcnt  pour  les  huis  d’aflfemblages,  6c  huis  forts:  6c  du  tout 
ferez  fomme  totale. 

Pour  la  fcrrureric.vous  fçaurés  du  maiftre  ferrurier  que  couftera  la  ferrure  de  cha¬ 
cune  croifee  au  grad  chaffis  à  fix  guichets.éc  de  deux  chartis  à  quatre  guichets ,  &  fclô 
le  prix,  &  le  nombre  defdi  ttes  croifees,  arrefterez  lcnombre  total  :  ferez  le  femblable 
de  chacune  huifferie  garnie  de  ferrure, pommelles ,  courrcaux ,  crampons ,  £c  félon  le 
pnxdcl'vnc,  arrefterez  le  total.  Auffi  compterez  le  nombre  dcsvergespourlespa- 
neaux  des  vitres  des  croifees  :  fachant  le  prix  de  l’vne ,  arrefterez  le  total  dcfdittes  ver- 
cres,&  parles  fufdittes  fommes  en  arrefterez  vne  totale  pour  le  fait  de  la  ferrurcric. 

Pour  les  vitres ,  vous  fçaurez  combien  on  vend  le  pied  de  verre  de  France ,  &  com¬ 
bien  celuy  de  Lorrainc,qui  n’eft  pas  fi  beau  ne  fi  cher,&  choifirez  lequel  vous  voulez 
auoir:  confidererez  après  combien  de  pieds  contiendra  chaque  pancau  .combien  il 
y  ade  paneaux  à  la  croffiec  ,  &  mettez  le  tout  par  mémoire,  &  de  tout  le  nombre  déf¬ 
aits  pieds  ou  paneaux  ,  fautes  fomme  totale. 

Finablcment  faittes  de  toutes  les  fommes  arreftees ,  vne  totale ,  &  par  là  verrez  la 
defpenfe  de  voftrc  baftiment ,  &  mefurez  vos  moyens  pour  n’entrer  en  frais  plus 
grands  que  ne  pouucz  porter. 

Ce  deffeing 
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Liure  d’architcéèure  Pour  les  champs. 

I. 

^p^^^^Edcflcing  dcmonltre  vn  lieu  enclos  dîs  vn  quatre  paralclograme,  de  cin- 
e  &  cina  toifes  de  largeur,  &  de  vingt  &  cinq  de  profondeur  (  qui 
1  ont  trc’zc  cents  foixantc  &  quinze  toifes  en  firperficie,qui  valent  cinq 
quartiers  de  terre ,  moins  vne  corde, ou  enuiron  )  auquel  à  la  ligne  du  mi- 
üeu  lur  le  derrière  eft  lamaifon  du  Seigneur,  ayant  la  court  fur  le  deuantdu  logis 
Du  cofte feneftre  dicclle  cft  vn  iardin ,  &  du  cofté  dextre  eft  la  baffe  court. 

Ce  lieu  cil  fermé  de  murailles  portans  fallut  dans  les  foffez,&  es  quatre  coingsd’i- 
celuy,y  a  quatre  defenfesbattans  au  long  des  courtines, dont  celle  du  cofté  du  deuac 
delà  baffe  court  fert  de  colombierjequel  par  bas  a  vne  petite  allée  voultec,éleucc  de 
fixaleptpicdsde  haut.  Au  milieu  &  centre  du  rezde  terre  d’iceluy  eft  vn  pillicr,  fur 
lequel  fera  portée  ladite  voulte,  faifant  fa  circonférence  tant  à  lenteur  d’iceluy,que 
lur  les  muraillesdu  colombier.Icelle  allée  pourra  auoir  fept  ou  huit  pieds  de  Iaro-e,& 
feruira  non  feulement  pour  batteries  au  long  des  courtines, mais  auili  de  laittcriciau 
dellus  icelle  fera  le  colombier. 

L  entrée  du  lieu  eftiullement  au  milieu  delà  courtine  fur  le  deuant,ou  eft  allîs  le 
pont-leuis,don  t  d  iceluy  on  vient  à  vne  place  en  manière  de  petite  court, à  laquelle  à 
dextre  &  à  lencftre  font  deux  petits  corps  de  logis,  à  chacun  defquels  eft  chambre 
bailcjgardcrobbcj&gteniers  deffus. Celuy  du  cofté  du  iardin  feruira  pour  furuenîts, 
le  bon  femble, l'autre  pour  le  métayer,  ayant  l'on  fournil  auec  fa  commodité.  D’icelle 
place  on  va  à  la  baffe  court  par  le  cofté  dextre,  ayant  fa  grange  &  preffoir,  &  vne  pe¬ 
tite  eftable  entre  deux.  Du  cofté  dextre  de  l’cntree  font  eltables,  dont  lvne  fera  pour 
cheuaux,&  lesautres  pour  beftail.  * 

De  la  fulditte  place  il  faut  monter  quatre  ou  cinq  degrezà  la  court  du  Seio-ncur 
laquelle  a  quinze  toifes delarge.&huitdeprofondcur.Icellencftfermccdu cofté 

de  l'entree,  &  de  la  balle  court,  que  d’vnc  muraille  d’appuy  de  trois  piedsde  haut,  le 
logis  du  Seigneur  ayant  fon  regard  fur  icelle  poury  découurir. 

Al  entrée  du  logis  du  Seigneur  cft  vn  perron  rond, auquel  on  monte  des  deux  co- 
fteza  vne  galleriefaitteen  demie  circonférence,  de  laquelle  on  entre  és membres  & 
commoditez  du  logis.Par  bas  fur  le  rez  de  terre  dans  la  place  oualle ,  qui  eft  entre  les 
deux  montées  del’elcallicr,  fe  peut  éleucr  vne  fontaine,  &  y  eft  ce  lieu  fort  propre 
voire  file  Seigneur  a  auprès  deluy  quelque  fource,&  qu'il  y  vueille  faire  la  defpencc! 

La  forme  de  ce  baftimet  font  deux  pauiHons,&vn  petit  corps  de  loais  entre  iceux 

dans  lequel  eft  au  milieu  vne  petite  allée  feruant  de  paffage,  de  laquelle  on  va  à  vne 
petite  tcrrace  eftant  entre  les  deux  pauillons  lur  le  derrière.  Par  le  milieu  d'icelle  l’on 
defeend  des  deux  coftez  à  vne  autre  terrace  baffe  eftant  fur  le  foffé.Et  d’icelle  on  va  à 
Vnterraut  en  forme  ronde  plantée  d'aulnes,  ayant  vne  table  de  pierre  ou  d'ardoife 
au  milieu, &  ce  lieu  nefert  que  de  beauté, eftÜt  iceluy  circui  de  folié  en  circÔference. 

Les  deux  pauillons  font  élcucz  de  deux  eftages  au  deffus  du  perron, &  leur  galletas 
deffus.  Au  deffo  us  du  perron  font  les  offices ,  aufquellcs  faudra  delcendre  difrcz  de 
terre  de  trois  ou  quatrepieds,&icellcs  s’accômodcronc  félon  le  deffein  du  plan.  Au 
petit  corps  de  logis  du  milieu,  qui  cft  entre  iceux  pauillons,  eft  !’efcallier,auec  quel¬ 
ques  cabinets,  dont  le  paffage  fufdit  cft  entre  deux.  D'iceluy  cfcallicr  on  defeendra  à 
couuertaux  offices,  &  qui  voudra  à  defcouuertpar  le  perron. 

Le  iardin  eft  au  cofte  feneftre  du  logis  du  Seigneur, lequel  a  vingt  toiles  de  largeur, 

&  vingt&cinqen  profondeur,le  tout  enclos  dans  la  place,  comme  dit  eft.  ° 

La  clofture  des  courtines  &  petits  forts,  (à  prendre  trois  toiles  du  pied  du  fonde¬ 
ment  iufques  au  dellus  de  l’appuy  ou  parapcl ,  &  pour  le  colombier,  à  prendre  du 
fondement  iufques  a  fon  entablemét  huit  toifes,  comprenant  auffi  le  fallut  régnant 
du  logis  du  Seigneur  ducoftedufoffé)  reuient  à  cinq  cents  quatre  vin  gts  toifes. 
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Toute  la  maçonnerie  de  la  balTc  court ,  auec  les  éleuations  des  cloftures  régnantes 
au  tour  le  lieu  de  dix  à  vnze  pieds  de  haut  au  deflus  des  talluts,&  les  deux  petits  corps 
de  lo<ris(hors  thislcs  contrefcarpes,qui  régnent  entour  le  Iode  par  le  dehors  &  dont 
ic  ne&fay  mention,  &  auffi  qu’il n’eft  beloin  y  faire  la dcfpence)  reuient  a lix cents 

foixante  &  dix  toifes.  .  ,  .  ,  ,  c  .  r 

Toute  la  maçonnerie  du  logis  du  Seigneur  (acompte!  du  pied  du  fondement  ini¬ 
ques  à  fon  entablement, fept  toifes  &  demie,  rabatant  le  mur,  du  tallut,  du  coite  du 
fofle  ja  compté)  reuient  à  fix  cents  trente  toifes. 

Les  voultes  des  offices  &  caues, reuiennent  a  foixante  &  quinze  toiles. 

Pour  le  regard  du  paué  des  offices, il  ne  faudra  pauer  que  la  cuiiine,dont  ic  n  en  fay 

point  de  calcul.  ,r 

Le  carrelage  des  trois  eftages,  reuient  a  cent  cinquante  toiles. 

A  chaeü  elta<rey  a  quatorze  croifees,qui  font  vingt  &huit  pour  les  deuxitouteiois 
ce  ne  fer6t  que  féneftres  fans  mefncaudes  chaffis  y  pofez  fcrôtles  croifees  de  pancaux. 
Dixlcpt  petites  lucarnes ,  &  dixfcpt  petites  veu'es en  glacis ,  pour  1  eftage  des  offi 

ces  &  caues.  ,r 

La  couuerture  du  logis  du  Seigneur  reuient  a  fept  vingts  toiles. 
Lacouuerturedetoutle  logis  de  la  baffe  court  reuient  a  deux  cents  trente  tones. 

A  chacun  eftage  il  y  a  deux  cheminees.vne  à  chacune  chambre  &  Poinc  aux  Sal~ 
derobbes, qui  font  fix  pour  les  trois  eftages,& vne  à  l'eftage  des  offices. 

Il  y  aura  en  tout  le  logis  du  Seigneur  quarante  huillenes  ou  enuiron,  &  quinze 

crandes  aue  petites  à  la  baffe  coure.  , 

°  Hy  a  à  chacun  eftage  fix  trauees,&  deux  poultres,  fans  les  petites  du  petit  corps  du 

milieu  &les  combles.  „  . 

Les  trois  petits  pauillons  des  coings  feruent  de  defenfe  &  fc  couunront  de  pierre 

de  taille, en  forme  pyramidale, comme  apparoir  par  le  dcilemg  de  elcuarion. 

IL 

*  P  deffeirt  dëmônftre  vne  tnaffe  debaftiment  d’alTez  legere  ordonnance, 

;  n’ayât  qu’vn  eftage  manable, lequel  eft  éleué  du  rez  de  terre  de  cinq  a  1.x 
i  pieds  :  L  deifous  fc  pourra  faire  quelques  caues ,  ou  celicrs,  corne  le  pre- 
-J  [nier  plan  le  figure  :  la  coure  fera  fur  le  deuant,  êdeiardin  fur  le  dernere. 
Le  contenu  de  la  court  &  baftimenc,non  comprins  le  iardin  ,  a  de  largeur  vingt  & 
deux  toifes, fur  vingt  &  trois  de  profondeur,  qui  font  en  fuperficic  cinq  cens  iix  toi- 

fes.qui  valent  demi  arpent, moins  quatre  toifes  &  demie, ou  enuiron. 

De  la  court  on  montera  quatre  ou  cinq  pieds  pour  venir  a  vne  terrace  fermée  de 

trois  coftcz  de  baftimét,&  fur  le  deudt  de  lacourt,d’vn  appuy  de  trois  pieds  de  haut. 
D'icelle  terrace  faut  derechef  monter  quelques  deux  pieds  pour  entrer  par  deux 
coings  és  cSmoditez  d’iceluy  eftage, lcfquelles  font  vne  ialle, vn  cabinet,  &  vn  ierre- 
nappe.  Du  cofté  dextte  d'icelle  falle  eft  vne  chambre  auec  la  garderobbe ,  cabinet  &. 
p riué  :  de  l’autre  cofté  fcncftre,eft  vne  cuifine,le  gardemanger.l  efcallier,  vne  cham¬ 
bre  fa  garderobbe, &vn  cabinet.  Au  deffus  font  galleras, ou  greniers. 

Des  deux  coftez  du  baftiment,  font  deux  allées  pour  palier  de  la  court  auiardin, 
fermées  du  cofté  d’icelle  par  deux  portes, au  deflus  defquelles  aufli  fur  vne  partie  des 
allées,  font  prins  deux  cabinets ,  vn  de  chacun  cofté,  qui  font  ceux  dont  nous  auons 

par  cy  deuant  dit, qui  feruent  pour  les  chambres. 

Dans  la  court,  du  cofté  de  l’entrce  à  dextte  &  a  feneftre,  font  deux  petits  corps 
d'hoftcl  de  legere  ordonnance:  l’vn  pour  feruir  à efeunes, l'autre  pour  vne  petite 

chambre  &  garderobbe.  r 

Paredlement  és  deux  coftez  de  la  court, tant  a  dextre  qu  afer.eitre,  fe  p  ateront  ix 

arbres, qui  feront  douze  pour  les  deux  coftez. &  feront  monftre  comme  deux  petites 
'  1  1  terra  - 
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terraces  refpondantes  du  grand  corps  aux  deux  petits  fur  le  deuant,  &fe  pourront 
icelles  terraces  eleuer  du  rez  de  la  court  d  vn  demy  picd,&  les  pauer  de  pierre ,  fe¬ 
ront  couuertes  des  fueilles  des  arbres  :  vous  verrez  comme  il  elt  defleigné  par  le  plan 
du  rez  de  chauffée  de  la  court,qui  fuit apres  lefueillctdefonéleuation. 

Toute  la  maçonnerie  de  ce  baftiment  (a  prendre  du  pied  du  fondement  iufques 
au  deiTus  de  l’entablement  quatre  toifes  &  demie, non  comprins  les  murs  des  clolhi- 
rcs,ains  feulement  les  deux  petitspauillonsioignans  le  corpsj  reuient  à  quatre  cents 
cinquante  toifes. 

La  maçonnerie  de  la  clofturc  de  toute  la  court  iufques  au  iardin,&  des  deux  petits 
corps  fur  le  deuant,  reuient  àfeptvingt  dix  toifes. 

Le  carrelage  de  1  eftage  &  du  galletas.ou  greniers, reuient  à  fix  vingt  dix  toifes. 
Lacouucrture  de  roue  le  baftiment,  auec  les  deux  cabinets  couuerts  endofme,re. 
nient  à  fept  vingts  fix  toifes. 

Ilyavnze  croifees  auec  neuf,  que  demies  que  baftardes. 

Plus  quinzetrauees  tant  grandes  que  petites,&  ne  (ont  les  garderobbes  comptées 
que  pour  vne  :  mais  la  falle  pour  quatre  :  plus  les  combles  à  l’aduenant. 

fl  n’y  a  en  tout  ce  baftiment  que  quatre  cheminées,  vne  pour  la  falle, deux  aux 
deux  chambres, &  vne  a  la  cuifine,qui  n’en  voudroit  faire  au  galletas  pour  feruir  de 
chambres  en  lieu  de  greniers. 

Plus  vingt  huifl'eries. 

La  couucrturc  des  deux  petits  corps  de  deuant,reuien  t  à  cinquante  toifes. 

Plus  vne  cheminee  à  l’vn  des  petits  corps,aucc  quatre  huifl'eries, &  fix  petites  fene- 
ftres,&  quatre  pecites  lucarnes. 

III. 

E  deflein  demonftre  vne cloftureou  pourpris.dans  lequel  eft  affis  vn  lo¬ 
gis  feigneurial, &  fur  le  derrière  d’iceluy  vn  iardin,  &  au  deuant  vne  baffe 
court:  laquelle, comprins  fes  commoditcz,a  trente  cinq  toifes  de  large, & 
vingt  de  profondeur,  qui  font  fept  cens  toifes  en  fuperficie.  Le  logis  fei- 
gncurial  contient, tant  en  fa  court  qu’aux  baftimëts,  vnze  toifes  de  large,  &  quatorze 
de  profondeur, qui  font  fcptvingcs  quatorze  toifes  cnfuperficie.  Le  iardin  atrentc 
&;  quatre  toiles  de  large  ,  &dix(ept  de  profondeur,  qui  font  cinq  cens  foixante  & 
dixhuiét  toifes  plaines, qui  cil:  en  wut  quatorze  cens  trente  &  deux  roifes,  qui  valent 
cinq  quartiers, &  quatre  cordes  de  terrc,quelque  peu  moins. 

A  l’entour  de  laclofture  régné  vn  terraut  d’vnze  pieds  de  large, excepté  qu  es  deux 
codez  du  logis  du  Seigneur  font  deux  places  plus  grandes, l’vne  à  dexcre,  l’autre  àfe- 
neftre:  dans  lefquelles le  pourront  pratiquer  deux  petits  forts  d’arbres  de  cyprez, ou 
de  lauriers  :  au  milieu  d’iceux  quelque  table, pour  toufiours  rédre  le  lieu  plus  ago-rea- 
ble  Srplaifant.  Il  faut  aller  en  ces  deux  places  parla  court  du  Seigneur.  Toutie  ter¬ 
raut  régnant  entour  le  clos  eft  fermé  d’vn  fofle  de  trois  ou  quatre  toifes,  félon  la  vo¬ 
lonté  du  Seigneur. 

L’entree  du  logis  eft  par  la  bafle  court, à  laquelle  eft  lepont  leuis.  A  dextre  &  fene- 
ftre  d’icelle  font  logis, tant  pour  le  metayer,que  pour  les  furuenants,  auec  efcurics  & 
eftables  pour  le  bcftail  :  &  fur  le  derrière  d’icelle, tant  d’vn  cofté  que  d’autre, font  pa- 
reillemët  deux  corps  de  logis, l’vn  pour  feruir  de  grage,l’autre  de  preflbir  &foulerie. 
De  l’entree  on  paffeau  trauers  delà  bafle  court  pour  allerau  logis  feigneurial,  par 
vne  allee  pauee,ou  bien  plûtee  d’ormes  d’vn  cofté&  d’autre.  Au  deuât  duquel  eft  vne 
petite  court  ou  Ion  monte  deux  ou  trois degrez  pour  y  venir  de  la  bafle  court.  Et  d’i¬ 
celle  faut  derechef  môter  à  vne  petite  terrace  quatre  degrez, en  laquelle  eft  vn  perrd, 
par  lequel  on  monte  derechef  pour  aller  és  commoditez  du  logis  feigneurial ,  lequel 
eft  compofé  d’vn  corps  de  logis  de  douze  toifes  de  longueur,  auec  deux  autres  petits 

B  ij 


Liure  darchitedure 

r>auillons,t’vn  à  dextre, l’autre  à  fcneftre  de  la  terrace. 

1  '  Les  commoditez  du  logis  feigneurial  font  d’vn  efealuer  au  milieu  :  &  d  vn  coite 
d’iceluy  eft  vne  falle,&  de  l’autre  vne  chambre  &vn  cabinet.  Les  deux  petits  corps 
ioienants.font  deux garderobbes,l’vnc pour  lacommodité delà  falle,  l’autre  pour  le 
reruice  delachambrc.  Au  delfous  de  cesmembres,  principalement  louslcgrand 
corps  font  canes ,  efquelles  on  defeend  des  deux  collez  par  la  court  du  Seigneur, 
comme  apparoift  par  le  deflein  de  lclcuation.  Au  ddlus  de  la  falle,  chambie,  ôc  gar- 

derobbe.fontgalletas  de  pareilles  commoditez. 

Es  deux  coings  du  gràd  corps  du  collé  du  iardin ,  font  corne  deux  petits  pauillos, 
lefquels  feruiront  à  chacun  ellage  de  petits  cabinets  :  &  qui  ne  voudra  les  faire  leruir 
dés  le  bas  il  fe  pourra  faire  fous  chacü  vne  arcade  voulteefort  plaifante  lur  le  iardin. 

Tcutela  maçonnerie  de  la  balfe  court  (tant  des  clofturcs ,  lefquelies  auront  deux 
toifes  de  haut  du  rez  de  terre, &  trois  pieds  de  fondation,  que  tous  les  baftiméts  com  - 
prins  en  icelle, excepté  le  logis  feigneurial)  reuient  à  quatre  cens  cinquante  toifes. 

Leloms  feigneurial, prenant  du  pied  de  fa  fondation  lufques  a  1  cntablemct,  cinq 
toifes  de°hauteur,tant  pour  les  offices  Se  caucs ,  que  pour  l’ellagede  deflus ,  que  auffi 
pour  ce  qui  cil  éleué  pour  le  galleras,le  tout  reuient  à  trois  cens  foixante  toiles.  ^ 

La  clollure  du  iardin, à  prendredeuxtoifesdupieddufondemcntiulquesalon 
éleuation,  reuient  a  deux  cens  trente  toifes.  _ 

j  a  Couuerture  de  tous  les  baftimens  de  la  balfe  court,reuient  a  deux  cens  toiles. 

La  couuerture  de  tout  le  logis  feigneurial, reuient  àcent  quinze  toifes. 

Les  voultcs,tant  des  offices  que  des  petites  caues, reuiennent  à  foixante  toifes. 

Le  carrelage  de  deux  eftages  du  logis  feigneurial, reuiét  àcent  toifes,  non  coprins 
les  officcs,d’autàt  que  ce  qui  eft  pour  offices  fe  doit  paner,  ou  faire  de :  gros  quarreau 
Le  carrelage  delamaifon  du  metayer,&lamaifonfemblable,  ailileal  oppoiite 
d’icclle, qui  fen  pour  les  furuenants, reuient  à  vingt  &  deux  toifes. 

Il  y  à  au  loffis  du  Seigneur  douze  cheminces,& deux  à  la  baffe  court. 

Il  v  a  huift  croifees  au  grand  corps, &  quatre  demies  aux  deux  petits. Pareillement 
huiâ  lucarnes  au  galletas,Se  quatre  demies ,  fans  les  petites  feneftres,  tant  pour  le 
iour  des  offices, que  des  deux  petits  pauillons. 

Il  y  a  huift  trauees  au  logis  du  Seigneur ,  &  autant  au  galletas,  faits  en  combles,  & 

trois  poultres,fans  les  petites  trauecs  des  petits  pauillons. 

En  la  balfe  court ,  és  deux  logis ,  fix  trauees,  Ce  autant  aux  greniers  en  comble,  & 

deux  poultrcSjVnc  à  chacun  cofté. 

Il  y  a  vingt  &  deux  huyz  en  tous  les  eftages  du  logis  feigneurial. 

En  la  baffie  court, il  y  en  a  douze, fans  la  grande  porte  de  deuanc ,  &  aulli  quelques 
petits  auxeftablcs. 

I  I  I  I. 

j7p=“<^"»E  delfein  reprefentc  vne  place  fermée  de  tous  coftez  de  foflez, laquelle  a 
foixante  &  dix  toifes  de  largeur, & vingt  de  profondeur ,  qui  eft  en  nom- 
vl1*/ i,>bre  quatorze  cens  toifes  de  fupcrficie,  qui  font  cinq  quartiers  vne  corde, 
<feï§S0OUenuiron,  noncomprinsles  faillies  des  petits  pauillons  des  coings.  Du 
coftc  feneftre  d’icelle  place, eft  la  balfe  coure  auec  fes  commoditez,  &  du  cofté  dcx¬ 
tre, cft  le  logis  feigneurial.  Entre  icelles  courts  y  avn  folfe,  ayant  vn  pont  au  milieu, 

pour  feruir  de  palfage  de  l’vne  à  l’autre.  , .  , 

En  ccftcditc  place  y  a  deux  entrées ,  l’vne  à  la  court  du  Seigneur,  l  autre  a  la  balle 

court,&  à  chacune  vn  pont  leuis.  . 

Ladite  balTc  court  a  quarante  toifes  de  large, &  vingt  de  profondeur, dans  laquel¬ 
le  font  coprins  les  baftime's  y  necelfaires ,  lefquels  font  affis  lur  le  derrière ,  en  lace  Se 

veut  dcl’entrce.  Au  milieu  cft  la  gràge,aux  deux  coftcz  de  laquelle  lune  déliant  ont 
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deux  e  (labiés, l’vne  à  dextre, l’autre  à  feneftre,éleuees  feulemét  de  fept  a  huicl  pieds. 

Parle  dehors  d’icelle  font  deux  allées,  l'vne  à  dextre,  l’autre  à  feneilrc,  pour  du  rcZ 
de  la  court  veoirlefoflëaudeffus  les  appuis  :  ou  bien  qui  veudroit  pratiquer  l’vnc 
d’icelle  en  defeéte  par  delTous  le  tallut,moyénant  vn  arc, par  lequel  on  feroit  boire  le 
bcftail,y  gardât  toutefois  quelque  ordre  dedefenfe,pour  empefeher  l’entree  à  ceux 
qui  y  voudroient  nuire.  Es  deux  collez,  &  outre  les  allées  font  deux  corps  de  logis, 
l’vn  feruant  pour  retirer  vn  metayer,ou  labourcur,auec  diables  pour  chenaux, l’au¬ 
tre  feruira  à  diables  pour  beftail. 

En  icelles  font  deux  petits  efcalliers  fufpendus  pour  allcraux  greniers. 

Es  deux  coings  d’iccllc  baffe  court,par  le  dehors  font  deux  élcuations  :  celle  de  dé¬ 
liant  fetuira  de  colombier,  au  bas  duquel  fe  fera  vne  voulte  éleuee  de  fept  à  hui£t 
pieds.  Et  en  icelle  place  fera  la  laitterie,de  laquelle  on  defcouurira  le  long  des  foffez. 
A  l’autre  coing  fera  pareillement  en  faillie  vn  petit  fort  de  fept  pieds  dans  ocu  ure 
feulement, &  couuert  en  forme  pyramidale, dont  la  pointe  finira  au  coing  de  la  clo- 
llure, duquel  fort  on  defcouurira  aulli  le  long  des  foffez. 

La  court  du  Seigneur  a  vingt  toifes  en  quarréffur  le  collé  dextre  d’icelle  efl  le  logis 
du  Seigneur, ayant  vne  terrace  de  deux  toifes  de  large, ou  enuiron.  [oignant  iccluy,il 
faut  monter  de  la  court  à  icelle  terrace  par  vn  perron  ellantallisau  milieu ,  duquel 
on  peut  monter  des  deux  collez.  Aux  deux  bouts  d’icelle  terrace  y  a  deux  petits  pa- 
uillons  de  chacun  collé, feruans  pour  le  grand  corps  de  montée  &  priué. 

Le  grand  corps  de  logis  eft  accommodé  de  membres  deffeignez  fur  le  plan.  Es 
coings  d’iceluy  par  le  dehors,  font  deux  pauillonsincfgaux, feruans  tantpourcom- 
moditez  à  chacun  eftage, que  pourdefcouurir  le  long  des  foffez. 

Au  premier  ellage  eilât  à  rez  de  terre  de  la  court, fe  pourroiëc  faire  les  offices, &  les 
accômoder  fuiuant  &c5meie  le  vous  aydefléigné  de  l’autre  part,  auec  la  terre  dont 
cy  deffus  auons  parlé  :  &  faut  que  la  terrace  foie  éleuee  de  la  hauteur  des  voultcs  des 
offices, qui  fera  de  neufà  dix  pieds  de  haut.  Audeffous  d’icelle  terrace  fera  vnegalle- 
rie  à  arcades, &  voultee  comme  ie  l’ay  figurée  à  l’éleuation  faite  de  la  face  de  la  court. 

L’ellage  qui  cil  au  deffus, au  rez  de  la  terrace  fu  r  la  gallerie,  ce  feront  les  coin  modi- 
tez  delfeignees  fur  le  plan  figuré  auec  la  baffe  court.  Au  deffus  feront  galletas  ac¬ 
commodez  de  tels  membres  que  l’ellage  de  deffous.  Les  pauillons  cllans  éscoings, 
feront  éleuez  d’vn  ellage  plus  que  le  grand  corps, pour  feruir  aux  galletas  d’iceluy, & 
aulli  pour  donner  beauté  au  lieu. 

Le  foffé  fur  lequel  feront  allis  les  deux  ponts  où  font  les  entrées,  cil  élargy  endé¬ 
mie  circonférence,  pour  toulîours  donner  plus  de  grauité  au  foffé. 

Le  iardin  (ellant  fur  le  derrière)  tient  tout  le  contenu  de  la  longueur  de  la  place, 
qui  ell  foixante  &  douze  toifes  en  quarré,auec  la  faillie  des  pauillons,  dans  lequel  en 
manière  de  croix,  &  ésenuirons,  font  allées  plantées  d’arbres,  auec  cfpailliers  fepa- 
rans  &  rendans  le  iardin  en  quatre  parties.  Aufquellcs  fe  pcuuent,iï  bon  fcmble,  fai¬ 
re  parquetstousefgaux, ou  bien  les  diuerfificr  d'ordonnances,  &  enrichir  comme 
Ion  aduifera,  dont  s’en  pourra  trouuer  de  diuerfes  fortes  par  vn  liure  que  n’aguercs 
i’ay  mis  en  lumière.  Encor  que  i’ave  clos  &  fermé  par  mes  deffeings  le  iardin  de  fof- 
fez,&  murailles  en  fallut, tant  du  codé  du  iardin,  que  par  le  dehors  du  foffé:  néant- 
moins  fi  bon  femblc,  ledit  iardin  fepeutfermer  dchaye,&  aufli  que  ie  n’en  fay  nul 
calcul  ne  compte  au  toifage. 

Toute  la  clofturc  du  lieu,affauoir  des  talluts  éleuez  depuis  les  fonds  des  murailles 
iufquesau  cordon, de  deux  toifes  &  demie  de  haut,  le  tout  reuient  à  quatre  cens  cin¬ 
quante  toifes, non  compté  la  contrefcarpe, laquelle  fe  peut  fermer  de  baye,  ou  lalaif 
fer  fans  clollure,qui  feroit  le  meilleur. 

T  oute  la  maçonnerie, tant  delà  baffe  court  que  de  fes  clollures ,  ayant  deux  toifes 
de  haut, reuient  à  cinqcens  quatre  vingts  dix  toiles. 
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Toute  la  maçonnerie  du  corps  de  logis  du  Seigneur,  &:  de  la  clofturc  de  fa  courr, 
auec  le  pont  leparant  les  deux  tours, reruent  à  fept  cens  toifes. 

Les  voultcs  des  offices, reuicnnent  à  huiâ  vingts  dix  toifes. 

Le  carrelage  de  cous  les  membres  du  logis  du  Seigneur,  reuient  à  deux  cens  toifes, 
non  compté  celuy  des  offices,  lequel  fe  pourra  pauer  principalement  à  l’endroit  de 
la  cuiline. 

La  couucrrure  de  tout  le  logis  du  Seigneur,  reuient  à  neuf  vingtsdix  toifes. 

I  a  couucrture  de  toute  la  balle  court.reuient  à  trois  cens  cinquante  toiles. 

il  y  a  huit  cheminees  en  tout  le  logis  du  Seigneur, & deux  au  logis  de  la  balle  courr. 

Plus  dix  croifees  au  logis  du  Seigneur,  auec  dix  lucarnes  au  galletas,  &  quatorze 
petites  feneftres  (impies  pour  les  pauillons,&  autres  places. 

Plus  douze  trauees  au  logis  du  Seigneur, tant  grandes  que  petites,  &  quatre  poul- 
tres:  douze  autres  trauees  pour  les  combles. 

II  faut  trente  huifleries  au  logis  du  Seigneur. 

A  la  balle  courr  faut  quinze  petites  feneftres,  &  autant  de  petits  iours  pour  les 
greniers. 

Plus  à  ladite  baffe  court, enuiron  trente  huifleries. 


V. 

pa  £  baftimenteft  vn  petit  logis, ayant  vne  court  fur  ledeuat,vn  iardin  der- 
__  rierc,&  deux  petits  iardinsàfruidésàdextre  &àfeneftre  d’iceluy.Tout  le 
Nffeîs  contenu  du  heu  reuient  à  trois  cens  foixante  &  quatre  toifes  de  fuperfi- 
cie,qui  font  vn  tiers  d'arpent  de  terre, moins  demie  corde, ou  enuiron. 

L’cntree  de  ce  lieu  cil  par  vne  court  au  deuant  du  logis,  laquelle  a  feulement  cinq 
toiles  en  profondeur, &  huiét  iSc  demie  de  largeur. 

Le  corps  de  logis  confifte  en  vn  eftage,  &  le  galletas  deflus, accompagne  de  quatre 
petits  pauillons  fullans  és  coings  :  chacun  d  iceux  a  deux  cftages ,  de  vn  petit  galletas 
deflus. 

Les  commoditcz  du  logis  font, vne  falledc  vingt  pieds  de  large,  fur  fix  toifes  deux 
pieds  de  long:  es  angles  d’iccllc, Ion t  quatre  petits  pauillons,lclquels  entrent  dedans 
ledit  corps  de  logis,qut  font  &  rendent  en  partie  lafalle  quarrcc  comme  vne  cham¬ 
bre  :  &  des  deux  coïtez  d'icelle, ce  font  deux  arcs,vn  de  chacun  cofté.voulrezen  par¬ 
quets, qui  donnent  beau  té  à  la  falle  par  le  moyen  de  ces  renfondremens.  Dans  cha¬ 
cun  d'iceux  arcs  fe  fera  vne  croifee,  en  forte  que  le  iourfe  rrouuera  dedas  ladite  falle 
ou  chambre  des  quatre  collez. La  place  du  lit  fe  mettra  contre  l’vne  des  croifees,  toi- 
gnat  la  chemine  c,  laquelle  fera  fermée  de  menuilenc,ôcfcruira  pour  vn  petit  cabinet, 
corne  il  eft  figuré  fur  le  plan,&  iraon  en  iceluy  cabinet,  entre  la  cheminée  &  le  lift. 

Faut  entendre  que  les  deuant  &  derrière  d’icelle  falle  ou  chambre  font  pareils, & 
qui  voudra, d'vnc  mefme  fymmetrie.  Semblablement  les  renfondremens  du  colle 
dextre  &feneftrc  d'icelle  falle  ferontpareils.Sousla  profondeur  d’iceuxrenfondre- 

mens,qui  ell  de  fept  piedsàchacun,y  a  deux  pa(Tages,vn  de  chacun  collé,  pour  aller 
és  commoditcz  des  pauillons:  dont  l’vn  leruira  de  montée, &dvnpriue  derrière, 
l'autre  oppofite,de  cabinet  :  les  deux  autres, de  garderobbes. 

Au  fécond  eftage  de  ladite  falle  ou  chambre,  feront  galletas:  mais  les  eftages  des 
pauillons  ferôt  encorà  plancher,!  caufequ’iceux  font  éleuez  plus  haut  que  le  corps 
du  millieu:  &  mefme  qu’au  deflus  du  fécond  eftage  d'iceux,  fera  encor  vn  galletas, 
auquel  on  ira  par  vn  petit  clcallicr  pratique  a  leur  dcuxiofmc  eftage  en  dcdans,com- 
me  il  eft  deiïéigné  fur  le  plan  de  l’vn. 

Ce  lieu  eft  garni  d'vne  petireefeurie  pour  quatre  chcuaux, auec  vne  petite  court  Se 
vne  petite  place  à  ferrer  les  harnois ,  &  coucher  les  valets ,  &  ce  du  cofte  dextre  de  la 
court  :  l'autre  cofté  oppofite,  à  feneftre,  eft  vn  fournil  ayant  pareille  petite  court  & 
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place  que  la  fufdite.  Outre  ladite  court  à  dextre  &  àfeneftre,fùntdeux  autres  petites 
places  pour  s’en  feruir  àchofes  qui  fe  trouucront  y  eftrencceflaires. 

Du  rez  de  la  court  on  monte  trois  degrez ,  pour  aller  en  vne  petite  terrace  eftan  t 
entre  les  deux  faillies  des  deux  pauillons  de  deuant,  &  ioignât  le  corps  de  logis  :  donc 
d'icelle  terrace  on  entre  par  l’vn  des  coftez  à  vne  cuiiine,  &  de  l’autre  cofté  oppofite, 
à  l’efcallier, auquel  eftvn  partage  pouraller  àl’vn  des  petits  iardins,&  de  là,  au  grand 
iardin. 

Pour  aller  à  l’autre  petit  iardin,faut  partir  par  la  petite  place,eftant  du  cofté  de 
l’efeurie. 

Es  deux  coftez  du  grand  iardin,  vers  l’entree,  entre  les  faillies  des  petits  pauillons, 
font  deux  berceaux  de  gallerics  figurez  au  deflein,dont  l’entree  dudit  iardin  fe  trou- 
ue  fdusl’vne  d’icelles. 

Tout  le  contenu  de  la  maçonnerie ,  tant  du  logis  que  des  cloftures  &  membres  y 
enclos,reuient  à  quatre  cens  quatre  vingts  toifcs. 

Le  carrelage  de  tout  le  logis, reuient  à  quatre  vingts  dix  toifes. 

il  y  a  neuf  cheminees  pour  tout. 

Il  y  a  cinq  croifees  auec  buitt  demies  pour  les  quatre  petits  pauillons ,  &  cinq  lu¬ 
carnes  pour  le  gallctas  du  corps  du  millieu,  &  quatre  petites  pour  les  quatre  petits 
pauillons. 

Lacouucrture  du  logis  du  Seigneur,reuientàcent  dix  toifes. 

La  couuerrure  del’eîcurie,  du  fourmi  &  des  petites  places,  reuient  à  foixante& 
dix  toifes. 

Il  y  a  neuftrauees  au  logis  du  Seigneur,  tant  grandes  que  petites, auec  deux  poul- 
tres.  Plus  neuftrauees  aux  côbles,fans  les  deux  pecits  combles  prochains  de  l’efcurie, 
&du  fournil. 

Il  y  a,  tant  au  logis  du  Seigneur  qu’à  la  bafle  court, trente  huifleries ,  ou  enuiron. 


,  E  baftiment  eft  a  (fis  en  vne  place  d’vn  quarré  imparfait  de  vingt  &  quatre 
,-•4  toifes  de  largeur,  fur  feize  de  profondeur.  La  place  ainfi  que  le  plan  le  co- 
xfcî'ïf  porte  ,  reuiencà  trois  cents  quatre  vings  quatre  toifes  en  fuperficie',  qui 
3*^  font  quelque  tiers  d’arpent  de  terre,  &  vne  corde  ou  enuiron, non  com¬ 
pris  les  foffez  circuifants  en  tous  les  anglcs,le  delfeing  du  plan. 

Le  principal  de  ce  baftiment ,  eft  vn  corps  de  logis, alfis  fur  le  derrière  de  la  court, 
accôpagné  de  deux  petits  corps  aux  bouts  d’iceluy.I’vn  à  dextre, l’autre  à  feneftre,  fi¬ 
gurez  en  pauillons, à  chacun  defquels  eft ioignant  vne  petite  gallerie  à  arcades  par 
bas  &ren  terrace  dertlis-.par  lesquelles  du  grîd  corps  on  vient  à  deux  autres  petits  pa¬ 
uillons  eftans  fur  le  deuât  de  la  court, affis  de  coing  en  coing, &  entre  lclquels  y  a  vne 
petite  gallerie  par  bas, allant  de  l'vn  à  l’autre, &  au  deflus  vne  terrace,  &  faifant  clo- 
fture  de  la  court  fur  le  deuant. 

Le  millieu  d’icelle  eft  derteigné  en  demie  circonférence, en  laquelle  eft  l’entree  du 
lieu, auec  fon  pontleuis.  Iceux  deux  pauillons  font  garnis  de  cômoditez  defleignecs 
fur  le  plan.  Deflous  le  grand  corps, &  pareillement  au  premier  elfage  des  deux  petits 
pauillons, des  deux  coftez  y  feront  les  offices  neceflaires.  Au  haut  de  la  terrace  eft  le 
rez  du  premier  eftage  du  grand  corps, auquel  font  eleuez  deux  eftages ,  &  le  galletas 
dcftiis. Quant  auxdeux petits corpsdurezd’icelleterrace,  iln’ya  qu’vne eftage, &c 
le  galletas  deflus. 

Le  premier  eftage  derteigné  à  l’elcuation,fert  à  l’eftage  des  offices,c5me  dit  eftcy 
defluSjlequelrefpondila  hauteur  de  la  terrace.  Dans  iceux  petits  corps  font  coprins 
les  efcalliers  du  grand  corps,  comme  le  defleing  de  l’eleuation  le  monftre. 

Chacun  eftage  d’iccluy  grad  corps  eft  accommodé, aflauoir  par  le  cofté  dextre,  de 
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falIe&2arderobbe,&le  petit  corps  ioignanr,de  chambre, garderobbe,  &  efcallier. 
A  l’autre  cofté  fencftrceft  vne  antichambre, fa  garderobbe  &  chambre.  Et  au  petit 
corps  îoignant,  vnc  arriéré  chambre, &  garderobbe,  aucc  l’cfcallier.  Sur  le  millieu 
d’iccluy  grand  corps eftvn  renfondrement  d’vne  demie  circonférence  imparfaite, 
au  nnllieu  de  laquelle  clf  vne  allée  pour  palier  à  vn  petit  corps  oual,  auquel  eftvn 
efcallier  régnant  en  tous  les  eftages,à  la  cime  duquel  eft  vn  dofme  doublement 
éleué  pour  auoir  le  regard  de  tous  collez. 

Du  rczdc  lacourt,eft  vnc  terrace  régnante  entour  le  logis  par  le  dehors,  de  fepe 
pieds  &demy  de  large, commençant  dcfdits  deuxeoftez  del’elcallier  oual, &finif- 
îhnt  aux  deux  petits  pauillons  quifonc  fur  le  deuant.  Icelle  terrace  eft  aflife  fur  le  fal¬ 
lut  du  folié. 

Toute  la  maçonnerie  de  ce  baftiment  (comprins  les  talluts ,  tant  du  dedans  de  la 
contrefcarpe,que  de  tous  les  corps)  reuient  à  feize  cens  quatre  vingts  toifes. 

Les  voultes  4es  offices  de  dcllous  le  grand  corps,  &  des  deux  petits, rcuiennent  à 
cent  cinquante  toifes. 

Le  carrelage  de  tous  les  cftages  du  baftiment  (excepté  les  offices ,  lefquelles  fc  pa¬ 
neront  de  pierre)  renient  à  trois  cens  vingt  toifes. 

Lacouuerturc  de  tout  le  logis,  reuient  à  deux  cens  trente  toifes. 

En  tous  les  cftages  y  a  dixfept  cheminces. 

Au  grand  corps,  à  chacun  eftagey  a  fixeroifees,  qui  font  douze  pour  les  deux 
cftages ,  &  deux  pour  les  petits  corps ,  &  autan  t  de  lucarnes  au  dcllus ,  aucc  dix  fenc- 
ftres  baftardes,&  douze  iours  defeendans  és  offices. 

Plus  en  tout  le  logis  vingt  &  fix  trauees,&  quatorze  poultrcs, grandes  que  petites, 
fans  les  combles. 

Plus  en  tout  le  logis  cinquante  huifferies. 


VIL 

E  dciTein  reprefente  vn  corps  de  logis  affis  dans  vn  quarré  parallelogran , 


tf^'V^de  vingt  toifes  en  largeur  ,&  quinze  en  profondeur,  qui  font  trois  cens 
toifes  de  fuperficic ,  qui  valent  vn  quartier  d’arpent  de  terre,  &  deux  cor- 
^3®Ss?Wdes,vn  peu  moins. 

Ce  lieu  cil  fermé  és  quatre  coftez  de  courtinesiaux  quatre  coingsfont  quatre  forts 
en  forme  ronde, le  tout  enclos  d’eaué. 

Les  courtines,  &  les  talluts,  aucc  les  for  ts,fe  feront  de  terre  fans  autre  matière,  en 
donnant  bon  empattement  aux  talluts. Pour  le  regard  du  parapel.qui  fera  furies  tal- 
lurs ,  il  fera  bon  de  lailfer  raffeoir  les  terraux ,  &  les  talluts  eftans  faits  à  leur  hauteur, 
quelque  demy  an  ,  pour  affaiffer  la  terre  :  &  apres  laifl'er  raffeoir  deux  ou  trois  pieds 
de  parapel, &  cela  affis, le  lailfer  encor  repofer  deux  ou  trois  mois  :  puis  apres  affeoir 
derechef  vue  autre  afliette  deparapeldeffus  le  premier,  de  la  hauteur  que  voudrez: 
afin  que  la  terre  fepuiffe  plus  aifément  affaiffcr  dcllus  lapremicre.fansfecorrom- 
pre  :  ou  bien  fi  voulez  faire  vos  talluts,  parapel ,  &  forts  de  galons  &  faflincs ,  voftrc 
loffis  fera  tout  fermé  fans  grande  dcfpenfe  de  la  maçonnerie. 

Pour  le  regard  du  baftiment, c’eft  vne  maffe  de  trois  corps  de  logis,  liez  cnfemblc, 
deux  furie  deuant ,  &  vn  fur  le  derrière,  ayant  fur  la  face  de  deuant  quatorze  toifes 
de  largeur, &  huief  &  demie  de  profondeur;  chacun  corps  a  trois  eftages ,  le  premier 
fert  d’offices  âccaues:  il  y  faut  defeendre  durez  de  terre  dequatre  oucinqpieds,& 
au  deffus  d’iccluy  eft  vn  autre  cftage  en  gallctas. 

A  l’entour  du  logis,regne  vne  terrace  feruant  de  court, de  quatorze  pieds  de  lar¬ 
ge, entre  le  mur  du  logis ,  &  le  parapel. 

Premièrement  du  rez  de  terre  pour  entrer  au  logis,  faut  môter  deux  ou  trois  pieds 
àvne  place  en  forme  d'vnc  petite  court  fermée  de  trois  coftez  des  trois  corpsde  logis. 


& 
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ôc  d'iccllc  moter  dercchéfà  vne  petite  terrace  deux  ou  trois  degrez,&  d’icelle  terrace 
on  entreaux  palliers  des  montces,edansés  coings  de  ladite  terrace  :  defquels  palliets 
on  va  par  les  codez  à  la  falle, &  de  la  falle  aux  chambres, &  aux  cômoditez  de  l’eftage . 

Au  deifus  ed  le  galletas, accommodé  de  pareilles  cornmoditez  que  le  precedent. 

Tout  le  badiment  (ayant  cinq  toifes  depuis  fa  fondation  iufques  à  l’entablement) 
reuient  à  trois  cens  cinquante  toifes. 

Les  voultes  de  l’edage  bas  des  offices  Secaues,  rcuiênent  à  foixate  &  quinze  toifes. 

Le  carrelage  des  deux  edages,auec  les  palliers  des  degrez,reuiét  à  cent  vingt  toifes* 

Il  y  a  huit  cheminées  aux  deux  cdages,&vnc  à  I’edage,des  offices, qui  ed  la  cuiline. 

Il  y  a  neuf  croifecs  ,&  huid  demies. 

Neuf  lucarnes A  huict  petites. 

Ne  faifant  à  la  falle  que  trois  trauees ,&deux  à  chacune  chambre,  auec  les  deux  des 
garderobbes,  font  neuf  trauees,& quatre  poultres. 

Autant  de  trauees  aux  galletas,  toutefois  en  comble. 

Il  faut  en  tout  le  logis  trente  portes,  ou  enuiron. 

La  couuerturc  descinqpauillons,commeledefireindcl’éleuation  le  mondre,  rc- 
uientà  hui&vingts  toifes. 

A  l’entree  fera  vne  bafculleaffifefur vnbon  tallutde pierre,  oubien  vn  pontle- 
uis,aucc  quelques  petites  fenedres  aux  montées,  lefquelles  feront  couuertes  en  for-; 
me  dedofmc,rcfpondant  toutefois  fur  les  angles. 

VIII. 

E  lieu  pour  le  regard  de  fes  cômoditez  n’cdgueresdiffiemblable  au  pre-1 
cedent  :  Edanc  pareillement  dans  vn  quarré  parallelograme,  de  vingt  & 
quatre  toifes  en  largeur, &feize  en  profondeur,  non  comprins  Pépcflèur 
du  parapcl  &  tallut,ne  pareillement  la  faillie  des  forts, qui  font  trois  cens 
quatre  vingts  quatre  toifes  de  fupcrficie, qui  font  vn  tiers  d’arpent,  &vnc  perche  de 
terre, &  quelques  toifes, ou  enuiron, ayant  quatre  forts  quarrez  és  quatre  coings. 

Les  courtines  auec  les  forts  &  fallut,  le  tout  fe  fera  de  terre,  y  pratiquant  de  petits 
iours  ou  canonnières  pour  batteries. 

Ce  deifein  fait  mondre  d’vneallee  en  berceau  de  fix  à  fept  pieds  de  large,  de  char- 
penterie,ou  treille  couucrte  de  vignes, ou  couldroyes  deifus  les  terraces ,  Se  loignanc 
les  courtines  :  Et  icelle  pourdonnerquclque  commodité  ou  beauté  pour  fepour- 
menerl’Edéàcouuert,pourIachaleurduSoleil.  Lescourtines  Seforts  nclaifleronc 
pas  de  demeurer  en  leur  entier  Se  force. 

Pour  le  regard  des  pilles  joignant  le  pont  leuis,  icelles  fe  feront  de  pierre  en  fallut, 
comme  ileil  figuré audeifeinde  leleuation. 

Quant  à  la  maife  du  corps  de  logis,il  y  a  dixfept  toifes  de  large  ,&  neuf  de  profon¬ 
deur,  les  terraux  d’enuiron  trois  toifes  &  demie  de  large, dont  l’allee  de  treille  y  ed 
coniprinfe. 

Les  corps  de  ce  badiment  ont  deux  eftages,  Scies  greniers  delfiis.  Par  bas  fous  la 
falle, feront  caucsA  1e  rede  des  deux  codez  feruira  à  offices.  Du  rez  des  terraux  fauc 
monter  deux  pieds  à  vne  petite  court, en  manière  de  terrace, edant  deuant  la  falle,  de 
cinq  toifes  de  large  fur  quatre  de  profondeur ,  &  d’icelle  terrace  on  mon  te  par  deux 
dcgrezde  chacun  codé,  edans  fur  le  derrière  és  deux  angles  de  ladite  terrace  ou  Ion 
va  aux  efcàlliers,aufqucls  font  les  entrées  de  la  falle  &  des  chambres. 

Le  premier  edage  ed  accommodéd’vne  falle  ayant  deux  garderobbes,vne  de  cha¬ 
cun  codé,  pour  la  commodité  d’icelle.  Plus  deux  chambres, deux  garderobbes,  & 
deux  cabinets, auec  deux  efcalliers.  Le  deuxiefme  edage  fera  de  telles  cornmoditez, 
&  lesgrcniersdeiTus. 

Mais  aduenat  qu’on  fe  voulud  paffer  del’edage  bas  des  offices,  ne  voulant  faire  la 
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dcfpenfe,on  pourra  faire  fcruir  la  gardcrobbe  de  l’vne  des  chambres(laquclle  a  deux 
toiles  &  demie  de  long  fur  deux  de  largeur;de  cuifine,par  le  moyen  d'vn  petit  paffa- 


ge  entre  la  falle  Si  icelle  cuifine:&  joignant  l’efcallier,la  petite  place, qui  reftera  pro¬ 
chaine  de  l’allcc,feruira  de  gardemanger.  Toutefois  voulant  faire  feruir  l'cftagc  bas 
à  offices, au  deiîous  de  l'vne  des  chambres  fe  fcralacuilîne,  auec  l'on  gardemanger 
fous  lagarderobbe.  Et  fous  l’autre  chambre  de  l’autre  coif  éfc  fera  vn  Fournil,  auec 
quelques  commoditez.Sous  la  falle  leront  caues ,  toutesfois  y  aura  vne  allee  de  qua¬ 
tre  pieds, voultec, régnant  delacuifine  iufquesau  fournil,pour  aller  de  l’vn  à  l’autre, 
au  milieu  de  laquelle  feral’entrecdelacaue. 

Les  fondements  du  logis  feront  de  deux  toifes  Si  demie, au  delfous  du  premier 
elfage  éleuédu  rezdc  terre,  fous  lequel  fc  prendront  les  caues  &  offices,  comme  cy 
deflus  auons  dit:  &d’iceluy  elfage  eleué  du  rez  de  terre,  iufques  àl’entablcmenr, 
quatre  toifes  Si  demie,  quiferoit  de  hauteur  de  mur,  depuis  le  fondement  iufques  à 
la  cime,  fept  toifes. 

Toute  la  maçonnerie,  comptant  l'cltage  des  offices  &  caues,  reuient  a  fix  cens 
vingt  toifes. 

Lavoulte  delacauc  &  offices,  reuient  à  quatre  vingts  dix  toifes. 

Le  carrelage, tant  du  premier  elfage  du  rezdc  terre, que  le  deuxiefme,&  celuy  des 
greniers, reuient  à  deux  cens  dix  toiles. 

Les  couucrtures  de  tous  les  corps,  couuertsen  pauillons,  commcledeffein  de  1  e- 
lcuation  le  monlfre ,  reuicniient  à  cent  quatre  vingt  toifes. 

Il  y  a  cinq  cheminées  à  chacun  elfage ,  Si  deux  à  celuy  des  offices ,  qui  font  douze 
pour  le  tout. 

Il  y  a  à  chacun  elfage  quatre  croifces,&  quatorze  demies,  qui  font  huidt  croifccs 
&  vingt  Si  lundi  demies,  pour  le  logis,  auec  feizefeneifres,  tant  iimples  que  fouipi- 
raux,pour  le  iour  de  l’eftage  des  offices  Si  caues. 

A  ulli  quatre  lucarnes, auec  quatre  petits  iours  ou  veiies ,  qui  feront  faites  en  maf 
niere  de  petites  lucarnes. 

Il  fera  bon  défaire  à  la  falle  cinq  trauees,  aufquelles  il  faudroit  quatre  poultres, 
pour  caufc  que  n’en  y  ayat  que  trois,  les  trauees  fc  trouueroiét  trop  larges  Sdfoibles, 
Ce  faifant  feront  treize  trauees  à  chacun  elfage,  &iix  poultres,  qui  feront  pour  les 
deux  eftages  vingt  &  fix  trauees  &  douze  poultres,  Scia  moitié  pour  les  combles. 

Il  y  a  en  tous  les  eftages  du  logis  quarante  huiileries,  ou  enuiron. 


IX, 

Edclfein  reprefente  vn  petit  lieu, ayant  toutefois  beaucoup  de  comrno- 
ditcz.Et  premièrement  le  logis  feigneurial  auec  fa  baffe  court, les  iardins. 


tant  à  fruidfs ,  que  leiardin  ordinaire:  puis  des  prez  &  vignes  auec  vn 


cftang,au  bout  duquel  leiardin  Si  ledit  logis  feigneurial  font  contenus. 

Pour  le  regard  du  contenu  du  clos, dans  lequel  efteomprins  la  baffe  court,  le  jar¬ 
din^  l’allce  du  deuantde  l’entrce,  le  tout  contient  quinze  cens  trente  toifes  en  fu- 
pcrficie,  qui  valent  vn  arpent,quartier&dcmy  de  terre,  ou  enuiron. 

Le  logis  feigneurial  elf,commeditaefté,aflis  furlaqueiiedel’eftang,enuironné 
d’eauë  de  tous  collez:  il  conlifte  d’vn  corps  d’hoftel  feulement,  auec  quatre  petits 
pauillons  és  quatre  coings  d’icelu y.  Ce  corps  eft  accommodé  d’vne  falle  de  fix  toifes 
de  long,  fur  quatre  de  large.  Attenant  icelle  eft  vne  chambre  de  trois  toifes  en  quat¬ 
re.  Des  quatre  petits  pauillons  qui  font  és  quatre  coings ,  I’vn  de  deuant  fert  d’cfcal- 
lier,  l’autre  d'vne  petite  cuilme,les  deux  autres  fur  le  derrière  feruent  à  la  falle,  l’vn  à 
ferrer  le  linge  &:  vaiflelle ,  l’autre  de  gardcrobbe:  vn  chacun  d’iceux  a  dans  ceuure 
deux  toifes  deux  pieds  d’vn  collé, fur  dix  pieds  de  l’autre. 

Ce  corps  de  logis  n’a  qu’vn  elfage,  &  le  galleras  deflus,  auquel  galletas  feront  les 
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mcfnles  commoditcz  qu’au  premier  eftage. 

Les  petits  pauillons  excédent  en  hauteur  le  corps  de  logis  de  quelque  code,  pour 
en  icelle  hauteur  gaigner  plus  aifément  lescômojditcz.pour  feruir  aux  membres  du 
calletas.  Et  pour  le  regard  des  trois  pauillons  où  n’eft  l’e£callier,il  fe  peut  faire  en  leur 
deuxicfme  eftage,  quelques  petites  montées  contre  les  murs  en  certain  endroit,  de 
quelque  deux  pieds  de  large,  pour  monter  de  leur  deuxiefme  eftage  au  troifiefme 
qui  feroient  en  galletas,  aulqucls  ilyauroit  quelques  petites  commoditez  pour  le¬ 
dit  eftage  :  ou  bien  ne  voulanc  faire  aufdits  pauillons  que  deux  cftages,le  deuxicfme 
l'c  peut  faire  envoulte  lambriflec  fur  la  charpenterie. 

Au  deuant  d’iccluy  logis  cftvne petite  tcrraccentrelesdcuxpauillons,fiir la  lar¬ 
geur  de  la  faillie  d’iceux.  Au  milieu  de  laquelle  eft  le  pont  leuis,  par  lequel  on  vient 
d'iceluy  à  vne  allée  fermee  feulement  d'vn  appuy ,  tant  du  cofté  des  iardins  à  fruifts 
que  de  l’eftang,  qu’au  lli  de  la  baffe  court,  qui  eft  de  trois  pieds  de  haut  du  cofté  de 
leftancr,af[is  toutefois  fur  vn  mur  portant  fallut  dedans  ledit  eftang. 

Pareillement  le  mur  faifant  clolture  de  la  baffe  court  à  l’cftang ,  n’a  que  trois  pieds 
de  haut  du  cofté  d’icelle  :  encorcs  que  du  cofté  de  l’eftang  il  porte  fur  vu  tallut, com¬ 
me  au  ffi  font  les  deux  collez  duiardin. 

Celle  allée  eft  à  l’encree  du  pont  par  le  dehors, &  eft  trauerfante, ayant  quatre  toi- 
fes  de  large  fur  fa  longueur, au  bout  de  laquelle, du  coftédel’eftang,y  a  vne  defeente 
par  degrez  ronds  pour  defeédre  à  l'eauë  :  de  l’autre  cofté  d’icclle  eft  l’entree  à  la  baffe 
court,&auboutde  ladite  aliee  entre  le  logis  du  metayer  &  le iardin  à  fruits,  eft  vn 
petit  iardin  pour  ledit  metayer,ayant  fon logis  à  l’entree  de  ladite  baffe  court, lequel 
eft  accompagné  de  fon  fournil, &garderobbc.  Sur  le  cofté  feneftre  elt  1  efeu rie  & 
c fiables  pour  belles.  Au  milieu  eft  la  grange  de  dix  toiles  de  long,  &  quatre  de  large. 
Au  bout,&  fur  la  fin  de  la  court  eft  vn  corps  de  logis  de  pareille  longueur  &  largeur 
eue  la  mâifon  du  metayer,  &  ce  pour  refpondre  à  la  fymmetrie  du  lieu.  Iceluy  corps 
fêruira  de  preffoir,foullerie,&  vince, auprès  duquel  fera  le  colombier. 

Le  iardin  principal  a  vingt  &  fix  toifes  en  quarré  :  és  quatre  encogneures  d’iccluy, 
quatre  petites  tourelles  de  lépt  à  huict  pieds  de  large, en  aucunes  delquelles  le  pour¬ 
ra  faire  quelque  grotte,  aux  autres  quelques  petites  gentillcffes, comme  fontaines, 
cabinets ,  ou  ce  que  bon  femblera.  On  va  àiceluy  iardin  parla  baffe  court, ou  bien 
par  vne  petite  poterne, qui  eil  derrière  le  logis  du  Seigneur. 

Sur  le  derrière, en  la  longueur  du  iardin  de  la  baffe  courc,&  de  l’eftang.font  deffei- 
gnees  quelques  allées  prinfes  dans  des  prcz,outrelefquellesfont  vignes. 

&  Au  deuant  de  l’entree  du  logis  eft  vne  allée  droitte,  elofe  de  muraille  de  cinq  toi¬ 
fes  de  large  fur  telle  longueur  qu’il  femblera  bon, aux  collez  de  laquelle  font  deux 
iardins  à  fruiéts. 

Toutes  les  murailles  &  cloftures ,  tant  du  iardin,  de  la  baffe  court, du  tallut,efta- 
bles,  oranges,  que  les  quatre  petites  tours  du  iardin,  le  tout  de  ce  renient  à  fepteens 
toifes  de  muraille, les  vnes  fortes, les  autres  foibles. 

La  maçonnerie  de  tout  le  corps  de  logis  du  Seigneur  (prenant  deux  toifes  au  def- 
fous  du  cordon, iufqu.es  au  fond)  reuient  à  trois  cens  foixante  toifes. 

Le  carrelage  des  deux  eftages,  auec  la  petite  terrace  fur  le  deuant,  reuient  à  cent 

toifes.  __ 

La  couuerture,tât  du  corps  que  des  quatre  petits  pauillos,  reuiët  à  cent  dix  toiles. 

En  tout  le  logis  font  feulement  fept  cheminees, 

Sixcroifces  au  grand  corps. 

Audit  grand  corps  (îxlucarncs. 

Lluiél  fenefttes  baftardes  aux  quatre  petits  pauillons. 

Quatre  petites  feneftres  en  lucarnes  aux  quatre  petits  pauillons. 

Trois  trauees  pour  le  corps  au  premier  ellage, auec  vne  poultre. 
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Huit  petites  trauees  aux  quatre  petits  pauillons. 

Le  comble  du  corps  de  logis. 

Les  combles  des  petits  pauillons. 

Lacouuerturedes  quatre  petites  tourelles  du  iardin,reuient  à  vingt  huit  toifes. 
La  couuerturc  du  colombier,  &  les  deux  corps  de  la  grange,  &  de  toutes  les  dia  ¬ 
bles,  reuient  à  deux  cents  foixante  &  dix  toifes. 

Il  y  a  quarante  huifferics  en  tout  le  logis. 

X. 


sEbaftimenteftaflîsenvneplaceenformcdeparaielograme',  quieft  vn 
Sÿ8l5ï*^j>  quarré  plus  long  que  large,&  de  vingt  &  deux  toiles  &  demie  de  largeur, 
W.fSSX  vingt  fept  &  demie  de  profondeur,  qui  fait  en  nombre  iix  cents  dix- 
shuit  toifes  &  demie  vn  quart  en  luperficie,  quieft  demi  arpent  cinq  per¬ 
ches  &demie  de  terre,  ou  enuiron.  Celte  place  eltvn  terraut  fofloyéde  tous  coïtez, 
fermé  d’vnc  ltaye,  ayant  le  tallut  de  terre  contre  icelle.  Es  quatre  coings  font  quatre 
petits  flancs  pour  battre  le  long  des  courtines,  &r  hayes. 

Lebaltimein  cltcompofé  de  quatre  corps  de  logis, la  court  au  milieu, laquelle  fert 
partie  de  balle  court,  &  partie  d'vne  terraceéleueeioignant  le  corps,qui  elt  en  face 
dcrencree,&lclogisduSeigneur.Iceluycorps  a  quatre  toifes  de  largeur  &  feize  de 
longueur  hors  œuure.La  court  a  dix  toifes  deux  pieds  de  largeur, &  vnze  &  demie  de 
protondeur,  comprenantla  terracc  de  la  cournfaut  monter  fix  ou  fept  degrez  pour 
monter  à  ladicte  terracc ,  de  laquelle  on  va  au  logis  du  Seigneur. 

Le  corps  de  deuant  eft  accomodé  d’vne  grange  d’vn  collé,  &  de  l’autre  deprefloir 
&  vinec.  L’cntrec  du  lieu  eft  entre  les  deux,  lur  laquelle  eft  élcué  le  colombier.  Le 
p>ontleuis  eft  ailts  fur  deux  pilles  de  muraille  auboutdu  terraut,  lur  le  deuant.  Ledit 
terraut  regne  àl’entour  du  baftiment,ayanticcluy  de  largeur  trois  toifcs,&fcrmé  de 
la  haye  fufditte. 

Les  deux  corps  de  logis  delà  court,  le  dextre  &:  feneftre  fontaccommodezd’elcu- 
ries,auec  quatre  autres  petites  eftables,  lefquelles  s’appliqueront  pour  le  fcruice  delà 
balle  court:plus  de  deux  montccs,vne  de  chacun  collé, ayant  chacune  fon  priué  der- 
riere,dont  d'tcellesfaut  monter  de  chacun  collé  pour  aller  és  greniers  citants  furies 
eftables.  Au  contraire  faut  defeendre  quelques  degrez  pour  aller  au  priué.  Le  refte 
des  deux  corps  ioignants  aux  deux  bouts  leruent  de  commoditez  pour  le  logis  du 
Seigneur. 

Le  grand  corps  principal  eft  accommodé  d’vne  falle,d’vnc  garderobbe,&cabinet, 
aucc  deux  chambres, deux  garderobbes,  &;vnc  montée.  Les  deux  garderobbes  font 
prinfes  dans  les  corps  du  dextre  &  feneftre, comme  il  eft  cy  deuant  dit,iufques  à  l’ad- 
uanccment  de  la  terracc,  qui  eft  de  feize  pieds. 

Au  dclTus  eft  le  gallctas  garni  de  pareils  membres  de  commoditez.  Dechacune 
garderobbe  fe  peut  prattiquer  l’aifance  d’vn  priuc, faifant  monter  du  bas  vn  conduit 
de  chacun  collé, iufques  à  la  hauteur  dcfdittes  garderobbes. 

I'ay  fait  lacouuerture  de  touts  les  corps  de  ce  logis  en  pignons  &  lans  crouppc,cx- 
ceptéles  deux  garderobbes  qui  fontcouuertes  en  pauillon. 

Sous  le  logis  du  Seigneur,  &  fous  les  deux  garderobbes  fe  feral’eftagc  des  offices, 
auquel  on  delcendra  tant  parle  degré  du  corps  du  Seigneur,  que  par  les  degrez  delà 
baflc  court,comme  i’en  ay  dcfficigné  quelques  vus  defeendants  de  ligne  droitte ,  Icf- 
quels  continuerôt  iufques  au  bas  des  offices, defquellcs  i’ay  fait  vn  plan  à  part  audef- 
!us  du  defleing, auquel  eft  comprins  fous  le  corps  du  baftiment  du  Seigneur,  la  cane 
&deuxcaucaux.  Ioignant  l’vn  des  caueaux  à  dextre  lerala  cuifine  &fon  gardeman 
ger:  ioignant  l'autre  à  feneftre  eft  lefournil,  aucc  vne place comprinfe  deflbusle 
corps  de  la  garderobbe,  pour  leruir  de  blutcrie. 

La 
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La  caue  &caucaux  fe  voulteronc  :  maislaoufinc  &  fourni!,  auec  les  places  pro¬ 
chaines  ne  feront  point  voultees,ains  planchees  qui  voudra, &comme  mcfme  l’en  ay 
fait  le  calcul.  J 

Tout  le  baftiment  reuient  à  cinq  cents  quatre  vingts  toifes  de  muraille. 

Les  voultes  des  caues  &  caueaux  a  trente  toifes. 

Le  carrelage  de  tout  le  logis  à  cent  quarante  toifes:  non  comprins  la  terrace  la¬ 
quelle  le  pauera,&  n’en  fay  point  de  calcul. 

Sept  lucarnes  &  fix  petites  en  ouale. 

Sept  croifeesauec  quatre  demiespour  lelogisdu  Seigneur,  &  vingt,  tantfene- 
ltres  baltardes,  que  petites  lucarnes, pour  la  balle  court. 

Dixfepttrauees  grandes  que  petites, fans  les  combles  du  galletas. 

Six  poultres  pour  les  deux  eftages  bas. 

Deux  cents  foixante  de  dix  toiles  de  couuerturc, comprins  le  colombier. 

Huit  cheminées  pour  les  trois  eftages. 

Trente  huifleries  pour  le  logis  duSeigneur, grandes  qucpetites.&dixpourla  baf¬ 
fe  court. 

XL 

E  baftimcnteftalTîs  dansvn  quadrangle  de  trente  &vne  toife  de  largeur, 
fur  vingt  &  huit  de  profondeur,qui  iront  huit  cents  foixâce  &  huit  toifes 
de  fuperficie,  qui  font  trois  quartiers,  trois  cordes  de  terre ,  ou  enuiron: 
non  comprins  les  quatre  forts  faillan  ts  dans  le  folle  de  deux  toifes  de  cha¬ 
cun  coite. 

Le  baftiment  eftconftruit  de  quatre  corps  de  logis  fermans  la  court,  laquelle  a 
dixhuit  toiles  &  demie  de  largeur,  fur  douze  de  demie  de  profondeur.  Es  quatre 
coings  du  baftiment, font  quatre  tours  baillantes  outre  le  corps  de  deux  toifes, qui  cft 
le  diamètre  du  dedans  de  chacune  d’icelles  tours.A  l’entourdu  logis  eft  vn  terraut, 
ou  terrace  de  trois  toifesde  large, ou  enuiromfur  le  bord  duquel  eft  vne  liayc  de  trois 
ou  quatre  pieds  de  large, aftife  fur  la  feime  du  tallut, lequel  eft  de  terre. 

Le  premier  corps  de  ce  baftiment,  faifant  la  face  du  deuant,  cft  ordonné  de  deux 
pauillons,&  vne  gallerie  entre  deux.  Au  milieu  d'icelle  eft  l’entree.  Icelle  gallcric  eft 
a  arcades  &  voultee  :  au  deflus  eft  vne  terrace.  Chacun  d'iceux  pauillons&(  qui  font 
deux  corps  de  logis)  cft  éleué  de  deux  eftages,  &legalletas  deflus  :au  defl’ous  par  bas 
cefontceliers.  r 

Le  grand  corps  principal  eft  pareillement  éleué  de  deux  eftages,  &  le  o-allctas  def- 
fus  :  au  deflous  par  bas  ce  font  offices. 

Les  deux  corps  cftâts  à  dextre  &  ifcncftrcde  la  courront  chacun  dclameur  deux 
toifes  dans  œuure  feulement,  éleuez  du  rez  de  la  court  d’vn  eftage,&  le  cralîctas  def- 
fusd’vn  feruant  de  gallerie  planchee  à  arcades  par  le  deuant  fur  la  cou^rtrau  dcfl'us 
d  icelle  eft  vne  gallerie  en  galletas,aueclucarnes:l’autre  corps  oppolïte  eft  de  pareil¬ 
le  largeui  ,  de  hauteur ,  dans  lequel  fe  peut  prendre  quelques  commoditez  necefl'ai- 
rcs  pour  vn  logis:  fous  iccux  deux  corps  n’eft  befoing  y  faire  offices,  ains  ce  feront 
caues. 

Tous  les  corps  dudit  logis  font  accommodez  de  membres  deifeignez  fur  le  plan. 

Es  deux  angles  de  la  court  fàifants  l’efquierre  du  logis  principal,  &des  petits  loffisj 
font  deux  efcalliers  accommodants  tant  le  grand  logis  que  les  petits. 

Pour  le  regard  des  courtines  &  forts,affis  éscncoigneures,i’entcn  que  ce  ne  foient 
que  terraux,nc  pareillemét  lesforts,aux  boutsdefquels  fe  peut  faire  vne  haye  forte  de 
tt  ois  ou  quatre  pieds  d  cfpeiTcur,laquclle  eftant  plantée,  en  peu  de  temps  les  iettons 
d  icelle  fe  pourront  lier  de  entrelacer  les  vns  dans  les  autres  auec  aide:  de  forte  qu’en 
trois  ou  quatre  ans  fe  fera  ync  haye,ou  cfpallier  auffi  fort  que  muraille, &  régnera  ccc 
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rfmllicrpar  toutes  les  courtincs,&àrcntour  des  forts:  Et  faut  iaifler  éleuer  la  haye, 

ouefpallierde  quatre  ou  cinq  p.edsde  haut,  &  au  trauersy  faire  &  pratiquer  quel¬ 
ques  petites  canonnières  pour  defcouunr  au  long  des  courtines.  I  ay  fait  &  déclaré 
celle  manière, pour  ceux  qui  n’ont  la  volonté  ou  pouuoir  de  faire  les  fiais  qu  il  con- 
uicnt  pour  faire  les  cloftures &defences  de  maçonnerie 

La  maçonnerie  de  tout  ce  baftiment,  prenant  vne  toifc  de  fondement  fous  les  ca¬ 
ues  &  offices, reuientàdixfeptcentscinquante  toifes. 

Les  voultcs  fous  le  grand  corps  feruants d'offices,  auec  les  voultes  des  tours  &  des 

deux  caues,reuiennentà  huit  vingtsdixtoifes.  _ 

Le  carrelage  de  tous  les  eftages  dudit  logis ,  rcuiét  a  quatre  ces  quatre  vints  toiles. 

Il  va  en  tout  le  logis  vingt &fix  cheminees. 

La  couuerture,tant  du  grand  corps  que  d  es  quatre  tours  &  des  deux  pauillons  de 
dcuat,&  pareillement  des  deux  petits  cotps  des  deux  coftezde  la  court,  le  tout  rcuiet 

à  trois  cents  foixanteSc  dix  toifes.  ■  -c 

Au  grand  corps  de  logis  de  derrière,  au  premier  eftage  font  treize  croifees,  &.  au 
deuxielme  quatorze. 

Quatorze  lucarnesau  gallctas.  rien 

plus  aux  deux  pauillons  de  deuant, à  chacun  premier  eftage ,  font  huit  feneftres, 
au  deuxielme  eftage  autant ,  auec  deux  moyennes  pour  les  deux  montées,  auili  huit 
petites  lucarnes  pour  leur  galletas,&  deux  autres  pour  les  montées. 
p  Audi  quelque  trente  petites  feneftres,  tant  és  deux  petits  corps  qu  es  tours,  dont 

aucunes  [ont  en  petites  lucarnes.  .  ,  ,  .  ■  ■ 

Pour  le  regard  des  trauees,Ü  y  en  a  vnze  achacun  eftage  du  grand  corps  de  derriè¬ 
re  auec  cinq  poultres,qui  font  vingt  6e  deux  trauees  &  dix  poudres ,  lans  ^effiles. 

Les  deux  pauillons  fur  le  deuant,  ont  chacun  deux  eftages  [ans  les  comblcs  & ce- 
licrs  au  dcffous.Et  >t  chacun  defdits  eftages  trois  trauees  &  vne  poudre,  qui  eft  pour 
chacun  pauillon  deux  poudres  &  fixtrauces:&  pou  ries  deux  enlemble, quatre  poul- 

ttCL«dcux  perrtsœrps  n’auront  qu  vne  trauee,  chacune  dcfquellcs  régnera  depurs 
les  pauillons  de  deuant  mfqucs  aux  corps  de  derrière,  &  leur  comble  deflus. 

A  chacune  des  quatre  tours  y  aura  trois  eftages,  achacun  diceux  deux  trauees, 
qui  feront  pour  les  quatre,huit  trauees, auec  les  dofmes  deflus.  ^  , 

A  t,  premier  eftage  de  tous  les  quatre  corps  &  tours, y  aura  trete  &  deuxhuiflenes, 
au  deuxielme ,  vingt  &  neuf,  &  au  gallctas  vingt  &  deux,  &  vingt  aux  offices,  caues, 
&  ccliers,qui  feront  en  nombre  cent  trois, ou  enuiron. 

XII. 

-Çfa  E  s  T  e  place  eft  vn  quarré  parallclograme,  de  vingt  &  deux  toifes  de  lar- 
WmÂ  eeur,fur  dixfept  de  profondeur, qui  font  trois  cents  fonçante  &  quatorze 
11111  toifes  en  fuperficic,  qui  eft  vn  tiersd’arpent  &vn  quart  de  corde  ou  enui- 
ton.  Es  quatre  coings  d’icelle  place,  fe  feront  quatre  tours  ou  calemattcs 
quarrees,voultees, faillîtes  d’vne  toile  danslc  foffc.Ccs  tours, outre  ce  qu  elles  redent 
le  lieu  fort/cruirôt  de  beaucoup  de  cÔmoditez  pour  le  logis, &  fc  pouiront  couunr 
fur  leurs  voultes  de  pierre  ou  bricquc  large,  lice  en  forme  dedofmc,  pour  mieux  re- 
preséter  force.  Au  milieu  de  la  courtine  de  deuat  fera  vne  bafcule  leruat  de  pot-lems. 

Le  baftiment  aura  trois  eftages:  le  premier  eft  au  rez  de  terre, lequel  fcruiraa  offi¬ 
ces  &  caues.  Du  rez  de  terre  on  monte  par  vn  perron  des  deux  codez,  pour  aller  a  vn 
pallier  ou  place, laquelle  lcr:  pour  l’efcallier,&  pour  les  comoditez  de  1  eftage.  A  co¬ 
dé  feneftre  dîccluy  efcallier.cft  la  falle  de  vingt  &  quatre  pieds  de  large  fur  quaratc 
de  long.accomodee  d’vn  grand  cabinet, eftanc  derrière  1  efcallicr.  Pareillemet  d  vne 
garderobbe  auec  vn  autre  petit  cabinet, &  vne  petite  place  pruife  das  vn  peut  pauiI- 


Pour  les  champs.  12 

Ion,  qui  eft  au  coing  du  corps  du  logis.  Sur  le  derrière  de  l’autre  cofté  droit  de  l’efcal- 
lier  y  a  vne  chambre  de  vingt  &  quatre  pieds  en  quarré,auecfa  garderobbe  de  dixhuit 
pieds  de  long,&quinze  pieds  de  large,  &  deux  petites  places  pareilles  aux  fufdittes, 
citants  dedans  l’autre  pauillon,qui  eft  à  l’autre  coing  d  udit  corps  de  logis, &  pareil  au 
precedent  :  efquelles  places  on  y  va  de  la  chambre  par  vne  petite  allée,  feparan  t  la  gar¬ 
derobbe  d’icelles, dont  la  petite  pourra  feruir  de  pnué,  d'autant  quelle  elt  prochaine 
de  la  earderobbe. 

U 

Le  troifiefmc  cftnge  eft  vn  gallctas  de  pareilles  commoditez,fi  on  ne  veut  faire  fer¬ 
uir  la  falle, de  chambre  &  garderobbe, par  le  moyen  de  quelques  cloifons. 

L’efcallier  régnera  vn  eftage  audeffus  le  gallctas, auquel&pareillementàla  place 
rochaine  fur  le  deuant,  demeurera  vne  place  qui  pourra  feruir  à  retirer  les  armes, ou 
ien  en  faire  vne  cftude. 

A  l’entour  d’iccluy  logis  eft  vne  terracc  en  manière  de  court,  de  quatre  toifes  de 
large  ou  enuiron  par  endroits, comme  fevoid  parle  delfein  du  plan. 

Les  quatre  tours, ou  places  quarrees,auec  les  co urt mes,  ay ans  deux  toifes  &  demie 
d’éleuation  de  leur  fonde  ment,  reuicnnen  ta  trois  cens  foixante  &  dix  toiles. 

La  ^maçonnerie  de  tout  lebaftiment,  icompter  iîx  toifes  de  hauteurdupied  du 
fondement  iufques  au  deffus  de  l’entablement, renient  à  cinq  cens  trente  toifes. 

Voultant  le  premier  eftage  par  tout,lcs  voultes  reuiendront  à  cent  toifes. 

Le  carrelage  de  chacun  plancher, reuient  àfoixate  &dix  toifes, dont  il  y  en  a  trois, 
àfçauoir  le  premier  qui  fert  à  offices,  le  deuxiefme  &  le  gallctas  deffus,  feroit  pour  les 
trois,dcux  cens  dix  toifes. 

La  couuerture  de  tout  lelogis,auec  les  deux  pauillons  dederricre,  reuient  à  fepe 
vingts  toifes. 

Les  cheminces, à  compter  deux  pour  le  premier  eftage  où  fontles  offices, quatre  au 
deuxiefme  eftage, &  deux  au  gallctas, font  huit  cheminees  pour  tout  le  logis. 

A  u  premier  eftage  où  font  les  offices, y  a  neuf  feneftres  baftardes,  auec  quatre  de¬ 
mies.  Aufecond  eftage  y  a  dix  croifees  auec  cinq  demies.  Au  gallctas  y  a  neuf  lucar¬ 
nes  &  vne  croifee,aucc  cinq  petits  iours ,  ou  petites  lucarnes  aux  pauillons,  auec  qua¬ 
tre  petites  lucarnes  au  grenier. 

A  chacun  eftage  y  a  dix  huifferies,qui  feront  trente  pour  tout  le  logis. 

Pour  la  charpenterie  au  deuxiefme  eftage, y  a  dix  trauees  que  grandes  que  petites, 
auec  trois  poultres  à  l’eftage  du  galletas,  le  grand  comble  en  pauillon,  &  les  deux  pe¬ 
tits  combles  des  pauillons,auec  la  couuerture  de  fêle  nation  d’audeflus  le  pallier. 

XIII. 

E delfein  reprefente  vn  baftimét  feigneurial, ayant  fa  balTe  court  fur  le  de- 
uant,&  le  iardin  fur  le  derrière ,  fermé  defoifezdetouscoftez.  La  place  & 
le  contenu, ainfi  quelle  fe  comporte, a  trente  &  fix  toifes  de  largeur,  &  cin¬ 
quante  &  cinq  de  profondeur,  qui  lont  dixncufcens  quatre  vingts  toifes, 
qui  valent  vn  arpent  trois  quartiers, trois  cordes, quelque  peu  plus. 

L’cntrec  de  ce  lieu  eft  par  la  baffe  court,  au  deffus  de  laquelle  eft  le  colombier.  Au 
cofté  feneftre  d’icelle  eft  la  maiion  du  métayer,  grange,  &eftables  ibcftail.  Du  cofté 
feneftre  font  écuries, prelToir,&vince,  auec  autres  commoditcz. 

Del’entree  d  icelle  baffe  court  on  monte  comme  par  vn  efcallier  droit, l’cntree  du¬ 
quel  eft  deffus  vne  caucclofe  d'vn  mur  d’appuy  de  trois  pieds  de  haut  en  forme  oual, 
&  d’iceluy  on  vient  à  vne  terrace  eftant  au  deuant  du  logis,  8c  contenant  en  longueur 
la  largeur  d’iceluy,éleuee  de  neufou  dix  pieds  de  terre. 

D’icelle  terrace  on  entre  au  logis  feigneurial,lequel  n’a  qu’vn  eftage  du  rez  d’icelle 
en  élcuation,&fon  galletas  deffus.  Au  rezdeterrede  lacourc,  iufques  àlahauteurde 
la  terrace3fe  peut  faire  l’eftage  des  offices  &  caues  ;  de  la  commodité  de  l’eftage  vous  le 

C  ij 
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verrez  par  le  deffeing  du  plan.  Outre  le  corps  du  baftiment  fur  le  derrière  du  collé  du 
iardin  règne  vne  tcrrace ,  de  laquelle  on  defeend  de  Pellage  en  iceluy  par  degrez  faits 
en  demie  circonférence.  D’icclle  terraccon  va  à  deux  petits  pauillons,  eftansés  deux 
coings  de  la  balle  court  aifis  fur  le  foffé.lefquels  ont  leur  regard,  tant  lur  la  baffe  court, 
iardin,quedetouscoftczàl’enuiron.  Ladite  tcrrace  a  pareil  regard. 

Sur  le  derrière  delà  ligne  trauerfante  du  iardin, eft  vnpetitpauillonouucrtàpilla- 
ftres: le  relie  cognoillrez  par  les  delleings,tant  du  plan  du  baftiment, que  du  plan  ge¬ 
neral,  qu’aulfi  de  ccluy  deleleuation  de  tout  le  contenu. 

La  maçonnerie  dclaclolluredulieu,tant  de  la  court  que  du  iardin  (la  prenant  du 
pied  du  fondement  iufqucs  au  deflus  du  chapperon  du  mur ,  qui  fait  lacloilure)  a 
trois  toiles,  &  reuient  àlix  cens  vingt  toifes,  dont  vne  partie  de  la  hauteur  feruira 
pour  les  coromoditcz  de  la  baffe  court.  ^ 

Lcrcftc  de  la  maçonnerie  des  commoditcz  de  la  baffe  court,  reuient  à  quatre  cens 
trente  toiles. 

La  maçonnerie  tant  du  logis  du  Seigneur  auecla  terraeequi  regne  desdeuxeo- 
ftez, qu’aulli  des  petits  pauillons, reuient  à  fept  cens  cinquante  toifes. 

Le  carrelage  des  trois  cftages,&celuy  delà  rnaifon  du  metayer,  reuiét  à  deux  cents 
quatre  vingts  toifes. 

La  couuerture  du  logis  du  Seigneur,  &des  trois  pauillons,  reuient  à  deux  cents 
dix  toifes. 

La  couuerture  de  toute  la  balle  court, reuient  a  crois  cents  foixante  &  dix  toifes. 

Il  y  a  douze  croifces  de  deux  demies. 

Plus  douze  lucarnes  &  deux  demies, &huit  feneftres  baftardes  pour  l’eftage  des 
offices. 

Plus  dix  cheminées, & vne  à  la  maifon  du  metayer. 

Plus  douze  poultres  &  vingt  ttauccs. 

Plus  les  combles, tant  du  logis  du  Seigneur, que  ceux  de  la  baffe  court. 

Plus  vin<n  cinq  huifleries  pour  le  logis  du  Seigneur,  &  dixhuitpour  la  baffe  court. 

X  I  I  I  I. 


P dedcino- dcmonftre  vnemaffede  baftiment  de  feize  toifes  &  demie  de 
largeur, fur  huit  de  profondeur,  qui  eft  en  nombre  cent  trente  &  deux  toi- 
fes  en  fuperficie,  qui  valent  demi  quartier  de  terre, ilfen  faut  demi-corde, 
î  quelque  peu  moins,  non  compté  les  faillies  des  pauillons  citants  es  quatre 


CUilIgi. 

Ce  baftiment  a  deux  eftages,&  le  galletas  deflus. Sur  la  mafïe  du  corps,  au  deflus  du 
galletas,eft  vn  grenier  de  la  longueur  &  largeur  que  tient  la  feime  du  galletas. 
s  Le  premier  cftace  eft  au  rez  de  terre, &  feruiraà  offices, &  eft  voulté  comme  le  plan 
de  fon  deffeing  le  demonftre.  Il  y  a  vn  paffage  au  milieu,  par  lequel  on  ira  de  la  court 
qui  fera  fur  le  deuant,au  iardin, qui  doit  eftre  fur  le  derrière.  De  l’vn  des  collez  d  icelle 
fera  vne  caue, de  l’autre  collé  feront  caueaux:  tout  le  refte  font  commoditcz  neccffai- 
rcs  à  offices, comme  apparoill  par  ledit  plan. 

Le  fécond  eftage  eft  accommodé  de  membres  manables,  dont  audeffus  des  allee, 
caue,&  caueaux,  ell  vne  falle  contenant  en  longueur  la  largeur  delà  maffe  du  corps, 
ayant  deux  croifces  pour  veüe  fur  la  court, &  deux  autres  fur  le  iardin.  Tout  le  relie  ell 
accommodé  de  membres  neceffaires  des  deux  collez  deladitte  falle. 

L’eftacre  du  galletas  fera  de  tels  membres,  que  le  fécond  eftage,  qui  eft  au  deffous 
d’iceluy:  Sur  lequel  fera  vn  grenier  de  la  longueur  &  largeur  que  portera  le  comble 
dudit  galletas. 

Toute  la  maço  nneric  du  baftiment, ayant  lîx  toifes  du  pied  du  fondement  iufques 
au  deffusde  l’entablement ,  qui  fera  fept  pieds  &  demy  de  fondement ,  compté  pareil¬ 
lement 


Pour  les  champs.  ij 

Sèment  touts  refans,  ou  entre- deux,le  tout  reuient  à  fix  cents  toifes. 

Les  voultes  des  offices  reuiennentàfïx  vingts  dix  toifes. 

Le  carrelage  des  trois  eftages ,  fans  celuy  du  grenier,  que  ie  ne  compte  point,  re¬ 
nient  à  deux  cents  foixan te  toifes. 

Les  couuertures ,  tant  de  toute  la  malfe ,  que  des  pauillons  aux  quatre  coings, ainfi 
qu’ils  fe  comportent, reuienncnt  à  deux  cents  quarante  toifes. 

Au  deuxiefme  cftage  y  a  vingt  &  deux  trauees,  &  vnze  poultres,  tant  grandes 
que  petites. 

Au  gallctas  aurant,fclon  l'ordre  du  comble,dont  le  grenier  cil:  prins  dedans. 

Il  y  a  quatorze  cheminces  pour  les  trois  eftages. 

Il  y  a  au  premier  &  fécond  cftage  trente  &  huit  croifeespourlc  grand  corps, dont 
il  y  en  a  quatre  fermées  à  demi  pour  les  cfcalliers,  &  quatre  demies  pour  les  deux  pe¬ 
tits  pauillons  fur  le  coftédclacourt. 

Plus  dixhuit  lucarnes  en  croifees  pour  le  grad  corps ,  &  deux  petites  feneftres  pour 
les  deux  elcallicrs, &  quatre  demies  lucarnes  pourles  deux  pauillôsducofté  de  la  court, 
auec  autres  petites  feneftres  pour  le  grenier,  lefquclles  fe  feront  de  charpenterie. 

Plus  enuiron  cinquante huiflerics  pourtours  eftages. 

XV. 

Edefleingmonftrc  vnemafle  de  baftiment  fermee  d’eauë  de  rous  collez, à 
laquelle  il  n’y  a  point  de  courr,excepté  que  du  ponton  entre  en  vne  terra- 
ce,au  front  de  laquelle  cftvn  cfcallict  feruant  aux  eftages. Ce  baftiment  n’a 
qu’vneftagc,& le  gallctas  deflus,fi  ce  n’eftoit  qu’onvouluft  faire  vn  cftage 
bas  dans  l'eleuation  du  tallut,  &le  voulter,  &  en  iccluy  faire  les  offices  &caucs  :  tou¬ 
tefois  ie  ne  l’ay  fpecifié  ne  calculé .  Et  ne  faifant  point  d’eftage  bas  pour  icelles  offices 
faudroit  que  l'vne  des  chambres  &  garderobbes,  qui  font  en  l’vn  des  collez, feruift  de 
cuifine  &  gardemanger,  &  l’accommoder  du  refte  en  logis. 

Tout  le  contenu  de  ce  baftimcnt,reuient  à  cent  quatre  vingt  dix  toifes  de  fuperfî- 
cie,qui  valent  demi  tiers  d’arpent  &  demi  corde, quelque  peu  moins. 

Ce  baftiment  en  fon  premier  eftage  eft  accommodé  d'vnefalle,  ayant  huit  toifes 
de  longueur  fur  quatre  de  largeur.  Des  deux  coftezd’icellc  font  deux  petites  cham¬ 
bres,  chacune  de  feize  pieds  de  long  fur  treize  &  demi  de  large,  fçauoir  eft, vne  de  cha¬ 
cun  cofté.  Plusés  angles  d’icelle  fallc,  y  a  deux  places  de  dix  pieds  de  log  lu rfept  pieds 
&  demi  de  large, l’vne  pour  vn  cabinet, l’autre  pour  ferrer  le  linge  &  vaiifellc  d’argent. 
Plus  és  deux  collez  de  l’elcallicr, font  deux  châbres,l’vneà  dextre, l’autre  à  feneftre  d’i- 
celuy,  chacune  de  vingt  &  deux  pieds &dcmi  en  quarré,  garnies  de  leurs  garderob- 
bes, de  feize  piedsdelongfurtrcize  pieds  de  large.  Dot  d’vn  des  collez  fe  pourra  faire 
cuifine  &  gardemanger,  comme  i’ayditcy  dclfus.  Et  fe  trouucroit  iccluy  premier 
eftage  garni  de  cuifine, gardemanger,  falle, garde- nappe,  cabinet,  trois  chambres,  & 

vnegarderobbe. 

Le  deuxiefme  cftage,  lequel  eft  defleigné  engalletas,  fera  accommodé  de  pareils 
membres.Si  la  volonté  du  Seigneur  eft  de  faire  au  defliis  de  la  falledeux  bonnes  cham¬ 
bres, par  le  moyé  de  quelques  cloifons, chacune  d’icelles  auroit  quatre  toifes  en  quar- 
ré,  garnies  de  garderobbes ,  qui  feroient  prinfes  dans  les  petitesçhambresfufdittes, 
toignantla  fallc, auec  auffi  chacune  fon  cabinet, qui  feroient  les  deux  places  eftantsés 
anglesde  la  fallc.  Outre  ccdit  eftage  de  galletas,auroient  encor  les  deux  chambres 
citants  aux  collez  de  l’efcallier,  chacune  fa  garderobbe  :  De  forte  qu’en  cet  eftage 
de  gallctas  fe  trouucroit  quatre  chambres, quatre  garderobbes,  &  deux  cabinets. 

Pour  le  regard  des  greniers,  &  autres  chofesncceiïaires,  cela  feretireroit  à  la  balfc 
court.  Er  pour  ce  que  les  volontezdcs  hommes  font  diuerfes, les  vns  voulât  auoir  en 
leur  clos  toutes  les  chofes  qui  leur  font  ncceflaires.-lcsautrcs  d’vn  autre  humeur, qui 
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veulent  auoir  le  lieu  où  ils  font  leur  demeure  exempt  de  toutes  autres  chofes,  ôt 

que  le  tout  ne  ferue  qu'à  eftre  logeable,  renuoyant  le  refte  à  la  baffe  court.  A  celle 

occafion  i’ay  voulu  amener  en  ce  prefent  liure  de  toutes  fortes  de  baftiméts  pour  con¬ 
tenter  vn  chacun.  ri  r 

Le  tallut  régnant  au  tour  de  ce  bafliment,  ayant  depuis  fon  fondement  iufques  au 

cordon  feulement  deux  toifes,reuient  à  huit  vingtstoifes. 

Toute  la  maçonnerie, reuient  à  trois  cents  cinquante  toifes 
Toute  la  couuerture, reuient  à  deux  cents  dix  toifes. 

Le  carrelage  des  deux  eftages.reuient  à  neuf  vingts  toifes. 

A  chacuneftace  il  y  a  feptcheminces,qui  font  quatorze  pour  les  deux:  mais  vou¬ 
lant  faire  au  gallctas  fur  la  (allé  deux  chambres, il  faudra  vne  cheminee  d’auàtage,  qui 
feroit  quinze. 

Il  y  a  au  premier  eftage  quinze  trauees  grandes  que  petites, iix  pou!  très. 

Plus  les  combles. 

Il  y  a  au  premier  ellage  douze  croifees,auec  dix  feneftres  ballardcs. 

Plus  douze  lucarnes  au  galletas,&  dix  petites. 

Il  y  a  pour  tout  le  logis  vingt  &  cinq  huideries. 


XVI. 

E  baftiment  ell  alfis  dans  vn  quarré  paralelograme,de  vingt  &c  neuf  toifes 
*  cn  largeur, Sc  treize  en  profondeur, qui  font  trois  cents  foixantc  St  dixfepc 
^  r  ■  i  _  _ •  nu  cnnirn  nnn 


„  I kps  toifes  en  fuperficie.qui  valent  vn  tiers  de  tette.demi  corde, ou  enuiro, non 
comprins  les  faillies  des  petits  forts  des  coings,  ne  la  faillie  de  la  demie  cir¬ 
conférence  qui  ell  fur  le  deuant  où  ell  l'entreeôi  pont  leuis, ni  pareillement  la  faillie 
de  la  retrace  par  l’endroit  de  l'efcallicr  fur  le  derrière,  en  tre  les  deux  forts. 

En  ce  bafliment  font  trois  corps  de  logis  joints  l’vn  à  l'autre  :  celuy  de  dernere  elt 
le  plus  ctrand, lequel  a  vingt  &  deux  toifes  en  longueur  par  le  dehors, &  quatre  de  lar  - 
geurdansccuure  .  Au  milieu  duquel  eft  l’efcallier,faillant  fur  le  dernere  dans  la  terra- 

ce, laquelle  régné  entour  le  logis.  ,  \  a  \  rr  su 

Les  deux  autres  corps  de  logis  ont  chacun  huit  toifes  cn  longueur  par  le  dehors,  & 
trois  &  demie  dans  œuuretEntre  lefquelles,  &  au  milieu  eft  vne  court  en  manière  de 
tcrracc  de  huit  toifes  £c  demie  de  long, fur  la  profondeur  de  vingt  &  quatre  pieds 
Vn  chacü  d'iceux  corps  adeux  eftages,&  le  galletas  deffus  :  au  deflous  d  iceux  font 

les  offices  accommodez  comme  le  deffcingle  figure. 

Les  deux  efta<rcs  &  ^alletas  au  deffus  du  rezdc  terre,  font  accommodez  de  mem¬ 
bres  comme  vous  pourrez  veoir  par  le  plan:T outefois  fi  bon  fcmble,  au  fécond  clla- 
"c  fe"  peut  faire  au  deffus  de  la  fallc  deux  chambres,  &  ce  parle  moyen  des  cloilonsy 

^  ToutTecircuit,auec  les  quatre  petits  forts,  ayants  trois  toifes  depuis  la  fondation 
iufques  au  cordon, &  au  deffus  trois  pieds  d'appuy, remet  a  trois  cents  foixante  toiles. 

Tout  le  baftiment  contient!  comprins  l'eftage  des  offices  &  vne  toife  de  fondation 
au  dcffousffiuit  cents  quatre  toifes. 

Les  voultes  des  offices, rcuiennent  a  neuf  vingts  toifes.  . 

Le  carrelage  des  trois  eftages, reuient  à  trois  cents  trente  toifes ,  non  comprins  1  c  - 

ftage  des  offices.  .  ,r 

La  couuerture  de  touts  les  logis, reuient  a  trois  cents  toiles. 

Vingt  chctninecSjGx  à  chacun  eftagc,&  deuxaux  offices. 

Cinquante  quatre  croifces. 

Vingt  &  huit  lucarnes. 

Trente  ttauees  que  grandes  que  petites, &  quatorze  poultrcs. 

Plus  les  combles  reuenants  aux  trauees  d  vn  ellage. 

—  ~  Cinquan- 
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Cinquante  &  cinq  huifferies,tant  pour  les  eftages  que  pour  les  offices. 

XV  IL 


H 


SEbaftimenCeft  vne  maflede  trois  corps  de  logis  iointsenfemble,  affiauoit’ 
vn  au  milieu,  &  deux  autres  fermants  &  ioignants  les  deux  bouts  d’iccluy, 
lequel  a  de  logueur  vingt  &  vne  toifc,&  vingt  Sccinq  pieds  de  largeur, non 
comprinslesterraces&  clcalliers,  ioignants  iceluy  des  deux  collez.  Les 
deux  corps  des  bouts  fufdits,vn  chacun  d’iccux  fe  diuife  en  trois, vn  au  milieu,  &  vn  à 
chacun  de  fes  bouts,qui  le  ferment, &  fe  couuriront  en  pauillons  :  Et  ont  les  trois  en- 
fembledixhuictoifcsde  longfur  la  largeur  de  cinq,  hors  amure, & fans  les  faillies  des 
deux  collez,  faittes  en  pauillon. 

Le  grand  corps  du  milieu  eft  vne  gallerie  à  arcades,  laquelle  de  bout  à  autre  fe  va 
rendre  aux  baftiments  eftants  à  fes  deux  bouts ,  &  eft  icelle  gallerie  éleuee  de  terre  de 
fept  ou  huit  pieds.  Deuant  &  derrière  icelle, fon  t  deux  terraces  de  deux  toifes  de  large, 
chacune  éleuee  de  la  hauteur  fufditte:& pour  y  aller  faut  monter  par  quatre  montées 
de  degrez  droits,  deux  de  chacun  cofté.  Lefquels  degrez  fe  vont  rendre  à  quatre 
clcalliers  eftants  és  quatre  angles  de  la  gallerie,  &  des  corps  ioignants  à  icelle .  Iceux 
efcalliers  feruants  pour  aller  aux  eftages  des  corps  fufdits ,  &  auili  à  l'cftage  haut  de  la 
gallerie, qui  eft  vne  autre  gallerie  faitte  en  gallcras. 

Pour  le  regard  des  logis,  és  bouts  delà  gallerie,  ils  excédent  en  hauteur  laditte  gal- 
lcrie  d’vn  eftage, &  fon  t  iceux  corps  accomplis  de  commoditez,comme  le  monftrenr, 
tant  le  plan  du  premier  eftage,  qui  eft  demi,  ou  nui,  pieds  plus  bas  que  le  rez  de  terre, 
que  le  deuxiefrne  plan, auquel  ie  voient  les  commoditez  manables:auec  ce  le  defleing 
de  lcleuanon  vous  monftrera&  donnera  à  en  tendre  le  demeurant. 

La  maçonnerie  de  tout  le  contenu,  reuient  àdix  neuf cents  toifes. 

Les  voultes,  tant  de  toutes  les  offices &caues,quc  de  la  gallerie,  reuicnnent  à  quad 
tre  ccnrs  foixante  toifes. 

Le  carrelage  de  touts  les  planchers, reuient  à  fix  cents  cinquante  &  vne  toife. 
Lacouuerture  de  touts  les  combles, reuient  àfixeents  foixante  toifes. 

Vingt  &  deux  croifecs  à  chacun  eftage, qui  font  pour  les  deux  eftages,  quarante  &r 
quatre. 

Douze  demies  croifees  àchacun  eftage, qui  font  pour  les  deux  vingt  &  quatre. 
Vingt  &  deux  grandes  lucarnes  au  galletas,  douze  petites ,  &  quatorze  moyennes 
pourla  gallerie. 

Vingt&huic  trauees  à  chacun  eftage,  qui  font  cinquante  &fix  pour  les  deuxefta- 
ges,&  quatorze  combles. 

Plus  vingt  &  quatre  poulrres  pour  les  deux  eftages. 

Plus  la  gallerie, neuf  trauees  de  comble. 

V ingt  &  fix  cheminées  pour  tous  eftages. 

Quatre  vingts  huifferiespour  tour. 

XVIII. 

îf>§gjsf;»E  baftimenc  eftvnepctite  maffiede  quatorze  toifes  de  largeur,  fur  neuf  de 
üÜîüil  profondeur  ,  lansla  faillie  du  perron. 

Iceluy  baftiment  a  trois  eftages,  &  le  grenier  deflus. 

Le  premier  eftage  eft  au  rez  de  terre  ,  lequel  faudra  accommoder  d’vn  cofté, 
d'ync  cuifine  &  gardemanger,  &  de  l’autre  cofté  d’vn  fournilde  relie  feront  caues ,  ou 
celiers. 

Du  rez  de  terre  on  montera  par  les  deux  coftez  du  perron,  lequel  tient  vne  demie 
circonférence:  Se  du  perron  on  vient  àvne  terrace  faifantla  circonférence  entière: 
Er  d’icelle  terrace  on  ya  aux  commoditez,  tant  de  la  falle,  de  l’efcallicr,  qu’aux  cham- 
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bres  eftants  cil  ce  fécond  eftage. 

De  l'efcallier,  qui  eft  entre  la  terrace  ronde  &  les  logis, on  mote  au  troihefme  efta- 
„c  lequel  eft  accommodé  de  pareils  membres  que  le  deffous:  au  deffus  d’iceluy  eft  le 
^alletaSjComme  nous  auons  dit  cy  deuant. 

°  Toute  la  maçonnerie  de  ce  baftiment,à  prendre  huit  toifes  du  fondement  iufqucs 
au  deffus  de  l’entablement, reuient  à  cinq  cents  quarante  toifes. 

Le  carrelage  de  tous  les  eftages, excepté  la  caue ,  reuient  à  deux  cents  quarante  toi¬ 
fes, non  compté  la  retrace  rondejaquellc  fc  pauera. 

Les  couucrtures  de  tours  les  combles, reuicnnentàfept  vingtsdix  toifes. 

Il  y  a  neuf  cheminées  pour  tous  les  eftages. 

Plus  dixfept  grandes  feneftres,  dont  les  chaflîs  feront  les  mefneaux,  auecfîx  de¬ 
mies  toutefois  de  lameftne  hauteur. 

Plus  quatre  baftardes,  &  quatre  demiespour  la  cuifine,lefoutnil,  leurs  coin- 
moditez. 

Plus  trois  o-randes  lucarnes  &  quatre  petites,&  les  rods  du  dedans  des  frontifpices. 
Plus  vingt  &  deux  trauees  pour  tours  eftages,auec  dixpoultres,  fans  les  greniers  ou 
gallctas,aulquels  il  faudra  dixtrauecs,  dont  y  en  aura  neufen  comble. 

Plus  vingt  &  quatre  huifferies  pourtours  eftages. 

XIX. 

«E  deffeing  dcmonftre  vn  baftiment  fermé  de  doubles  cloftures  &  canaux, 
ayant  foniardin  de  toutes  parts  àl’cnuiron. 

Entour  iccluy  logis,  fur  les  quatre  coftcz  régné  vnc  terrace,  és  quatre 
coings  d’icelle  font  quatre  petits  forts,  le  folié  circuit  la  terrace  déroutes 
parts:Outre  le  foffé  eft  le  iardin ,  lequel  eft  pareillement  fermé  d'vn  autre  folle  :  iceluy 
iardin  a  de  largeur  foixante  &  feize  toifes, & foixante  &  deux  de  profondeur,  qui 
font  quatre  mil  fept  cents  douze  toiles, qui  valent  quatre  arpents  vn  quartier  de  ter¬ 
re,  moins  vne  corde, ou  enuiron. 

Celieu  eft  accompagnéde  fa  baffe  court,  laquelle  eft  fur  le  deuant,  &  faut  palier 
au  trauers&  milieu  d’icelle  (pour  venir  au  logis  du  Seigneur)  par  vne  aller  de  neuf 
toifes  de  large, feparant  icelle  baffe  court  en  deux.  A  l’vnc,aucofté  dextrc,y  eftlamai- 
fon  du  métayer,  la  grange,&  eftablesabeftail,aulïi  le  colombier.  De  1  autre  cofte  fc- 
neftre.yeft  le  prelfoir  &  vinee,aucc  eftables  pour  cheuaux,  le  tout  fermé  &  clos  de 
canaux.  A  dextre  &  feneftre  d’icelles  places, font  iardins  à  fruits. Deuant  qu  entrer  a  la 
baffe  court, faut  palier  par  vue  grande  allée  au  crauers  du  parc  de  dixhuic  toifes  de  lar¬ 
ge  .  Sur  le  cofté  du  iardin,  outre  le  grand  folle,  font  prezdiuifez  par  canaux  &  allées, 
dont  celuy  de  derrière  le  iardin  va  refpondrc  à  vn  eftang,  comme  apparoift  par  le  def¬ 
feing  du  plan  genc  ral. 

Pour  le  regard  du  baftiment,  il  confifte  en  vne  fallc  de  quatre  toifes  de  largeur,  fur 
huit  de  logueur, garnie  d’vn  cabinct&l  d  vnc  place  a  îerrer  le  linge.Icehefalle  n  a  qu  vn 
eftage  &  le  gallctas  deffus.  A  chacun  cofté  d'icelle  falle  y  a  deux  chambres,  chacune  fa 
gatderobbc  &  fon  priué.  Au  deffus  eft  encor  vn  pareil  eftage  accGmodé  de  tels  mem¬ 
bres. Sur  iccux  eftages  eft  vn  galletas, ou  grenier. 

Entre  icelles  chambres, de  chacun  cofté  eft  vne  allée  d’vnc  toifcde  large  venant  de 
la  falle,  pat  laquelle  on  va  à  vne  petite  terrace,  eftant  en  faillie  du  cofte  du  baftiment 
Aufll  d’icelle  allée  onvaés  chambres. 

De  l' vn  des  coftez  au  premier  eftage,  on  fera  feruirl’vnc  des  chambres  &  garde- 
robbesà  vne  cuifme  &  gatdemager.il  s’y  trouucra  encor  alfez  de  membres  fans  y  faire 
eftages  d’offices  II  faudra  faire  au  deffous  du  premier  eftage, quelques  caues  &  cehers. 
Surfe  deuant  &  derrière  de  la  falle,  font  deux  retraces  fermées  des  deux  coftez  de  la 
faillie  des  chambres,  outre  la  fallc.  Ce  baftiment  eft  garni  de  deux  elcalliers  pour  la 

comme- 
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commodité  des  chambres. 

La  maçonnerie  du  baftiment  du  Seigncur,reuieni  à  huit):  cens  cinquante  toifes. 

La  clofture  du  iardin,à  prendre  deux  toifesdu  fondement  iufquesau  deffus de 
I’appuy,(non  compté  la  concrefcarpe  qui  fe  fera  de  terre)  re  uient  à  deux  cens  foixan  te 
&  quinze  toifes. 

Le  carrelage  reuient  à  deux  cens  foixante  toifes. 

La  couuerturc  reuient  à  deux  cens  quarante  toifes. 

Dix  cheminées  pour  les  deux  eftages. 

Vingt  &  vnc  trauee  pour  le  premier  cftage ,  &  feize  pour  le  deuxiefme,  auec  douze 
poultres  pour  les  deux  eftages. 

Plus  les  combles. 

Treize  croifees  au  premier  eftage,  &  huidc  demies  pourlesquatrepetitspauillons 
des  coings  :  &  au  dcuxiefme  eftage  hui£t,&  huict  demies, &  quatre  baltardes. 

Dixlêpt  lucarnes, grandes  que  petites. 

Plus  cinquante  huifleries. 

Pour  le  regard  de  la  baffe  court,  ie  n’en  fay  nul  calcul ,  le  laiffant  à  volonté,  &  auffi 
qu  es  deffeings  prccedens  en  auez  veu  de  plulîcurs  fortes. 

XX. 

|î^g|s^E  deffeing  demonftre  vne  place  de  cinquante  &huic  toifes  enquarré,qui 
MM  font  trois  mil  trois  cens  foixan  te  &  quatre  toifes  de  fuperficie ,  reuenant  à 
trois  arpens  trois  perches  de  terre,quelque  peu  moins/ans  la  faillie  des  ra- 

Pour  le  regard  du  baftiment, il  eft  en  forme  d'vne  circonférence  de  trente  toifes  de 
diamettre  par  le  dehors:  Au  milieu  &  centre  de  laquelle  eft  la  cour  de  pareille  forme 
de  feize  toifes  &  demie  de  diamettre ,  en  tour  laquelle ,  dan  s  le  corps  du  baftiment,  eft 
vne  gallerie  voultee  de  vingt  pieds  de  large,  circuye  d’efcalliers  du  cofté  de  dehors, 
lefquels  ont  de  large  dix  pieds. 

Entour  &  hors  iccluy  corps  circulaire, font  deffeignez  quatre  corps  de  logis ,  fepa- 
rez  les  vns  des  autres,  qui  font  qu  es  angles  parledehors  y  fontcomprins  quatre  iar- 
dins  refpondants  aux  coings  de  la  place  :  chacun  iardin  eft  de  douze  toifes  en  quarré. 

Ces  corps  de  logis  font  éleuez  de  deux  eftages, Se  le  galleras  deffus. 

Vn  chacun  pour  fon  regard,  fait  monftrc  de  trois  corps,  à  caufe  des  deux  feparez, 
faifans  faillie  &  hauteur  de  deux  eftages,  outre  celuy  du  milieu ,  fur  lequel  au  fécond 
cftage  font  prattiquez  quelques  petits  iardins  en  maniéré  de  tcrrace. 

Cefte  place  afes  quatre  entrées  aux  quatre  corps  de  logis,  à  chacun  dclquels  y  a 
deux  eftages  &  le  comble  deffus.  Le  premiert  fert  d'en  tree  &  paffige ,  pour  aller  d’icc- 
luy  par  deffous  vne  terrace, portée  par  arcs  au  logis  :  &  au  fécond  eftage,  on  y  va  par  la 
tcrrace  daudeffus  des  arcs,où  font  prattiquez  les  petits  iardins. 

Par  dedans  le  premier  eftage  du  grand  corps  en  circonférence ,  eft  la  gallerie  voul  ¬ 
tee  :  &  le  fécond  eftage  au  deffus  eft  pareillemét  vnegallcrie  voultee  &à  feneftres  fur 
laquelle  eft  vne  terrace  régnant  autour  delà  circonférence, de  laquelle  on  va  aux  gai- 
letas  des  quatre  corps ioignants.  le  ne  vous  faypoinr  de narrédes  commoditezdes 
membres  d’vn  chacun  corps,  pour  autant  que  le  deffeing  du  plan  vous  donneta  plai¬ 
ne  intelligence  d'icelles,  lefquelles  fepeuuent  faire  pareilles,  tant  au  fécond  cftao-c 
qu’au  premier. 

Pour  le  regard  du  galleras ,  ie  n’y  ay  point  figuré  de  lucarnes,  ayant  laiffé  cela  à  vo  - 
lonté,  ny  pareillement  faiteftat  des  offices,  lefquelles  fepeuuent  prendre  &  faire  au 
bas  du  baftiment, dans  la  hauteur  des  talluts. 

Ce  deffeing  eft  plus  par  curiofité.queparcfperanced’eftrefuyui:  mais  fous  ombre 
de  cinq  ou  fix  baftiments  cftranges  qui  font  en  ce  volume,  cela  refueillcra  aucuns 
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cfprits  à  en  compofcr  d’autres  fortes  à  leur  plaifir. 

Les  quatre  rauclins  courtines ,  ayant  du  pied  du  fondement  iulques  au  cordon, 
quatre  toifes,reuiennent  à  douze  cens  quatre  vingts  toifes. 

Le  contenu  de  cc  baftiment,  comprenant  tous  les  corps  ,  reuient  a  fix  mil  quatre 

cens  toifes.  .  v 

Le  carrelage  de  tous  les  eftages  de  tous  les  corps  de  ce  baftiment,  reuient  a  teize 

cens  cinquante  toifes. 

Au  premier  eftage  de  tous  les  corps, excepté  celuy  en  circonférence ,  y  a  quarante 
croifecs  :  &  au  deuxiefme  quarante  quatre,  auec  huiift  demies  :  &  au  corps  en  circon- 
ference,il  y  en  a  feize  parle  dedans  fur  la  court,&  douze  par  le  dehors. 

Plus  feize  lucarnes balfes. 

A  chacun  eftage  y  a  vingt  &  quatre  cheminées, qui  feroient  quarante  &  huit  pour 
les  deux  eftages  :  &  voulant  accommoder  le  galletas  de  membres, faudroit  y  adioufter 
autres  vingt  &  quatre. 

Aux  deux  eftages  de  tous  les  corps  y  a  cent  douze  huifferies,ouenuiron, non  com¬ 
pté  ceux  du  galletas. 

Il  y  a  à  chacun  eftage  du  grand  corps  vingt  &r  quatre  trauees,  qui  font  quarante  ô£ 
huief  pour  les  deux  eftages.Le  relie  ell  voulté  à  caufe  des  iardins  qui  font  deffus.  Plus 
vingt  &:  quatre  trauees  en  comble. 

Plus  douze  trauees  aux  quatre  corps  où  font  les  pont-  lcuis:&  feront  icelles  trauees 
au  deuxiefme  eftage, à  caufe  que  le  premier  fera  voulté,  &  auût  de  trauees  en  comble. 

XXI. 

E  baftiment  eft  vn  corps  en  forme  de  quadragle,dc  feize  toifes  de  largeur, 
fur  huidt,  moins  pied  &  demy  de  profondeur,  fans  les  faillies  du  perron  de 
deuant ,  &  des  degrez  en  deaaie  circonférence  par  le  derrière,  eftant  com- 
pofé  de  trois  corps  ioints  enfemblc ,  à  fçauoir  deux  oppofites  l’vn  de  l’au¬ 
tre,  &  le  troiiiefme  au  milieu  enferme  d  iceux.  Lcfqucls  font  en  maniéré  de  deux  pa- 
uillons  ayans  vn  chacun  quatre  eftages,&  celuy  du  milieu  en  a  feulement  trois. 

Le  premier  eftage  de  ce  baftiment ,  eft  deux  ou  trois  pieds  plus  bas  que  le  rez  de 
terre  de  la  court  :  &  auquel  on  defeend  de  deffous  le  perron ,  qui  eft  fur  le  deuant  par 
le  milieu:  Et  fcruiraiceluy  eftage  pour  offices, defquelles  on  montera  par  le  perron  a 
dcfcouuert,  ou  bien  àcouuert  par  les  deux  cfcalliers,eftans  ésdeux  collez  figurez 

au  plan.  .  x 

Durez  de  la  court  faut  monter  fept  ou  huit  pieds  par  ledit  perron, pour  venir  a  vne 
tcrrace  eftant  deuant  la  lallc.  Et  entre  les  deux  efcalliers.defquels  on  vaàlafallede 
chacun  cofté  par  les  palliers  dcfdits  efcalliers.  En  ce  corps  de  logis  du  milieu  eft  la  fal- 
le,&  au  deffus  d’icelle  n’y  a  que  le  galletas, auquel  fe  peut  faire  telle  fallc  qu’au  deffous: 
eu  bien  lafeparant  par  cloifonsy  faire  chambre, garderobbe, cabinet, &  paffbge. 

Les  deux  autres  corps  eftans  en  forme  de  pauillons  des  deux  collez,  ont  à  chacun 
de  leur  eftage, chambre, &  garderobbe, auec  l’efcallicr,  &  au  deffus  eft  le  galletas. 

Sur  le  derrière  du  logis  y  a  vne  tcrrace  delà  mefme  façon  que  celle  de  deuât,  eftant 
auffi  à  mefme  niueau,feruant  pour  aller  des  chambres  au  iardin  par  vn  perron  en  for¬ 
me  ronde, eftant  au  milieu  de  ladite  terrace. 

I’ay  fait  icy  quelques  ordonnances  de  baftimens  légers,  fans  leurs  forts  ne  baffes 
courts:  d’autant  que  plufieurs  voulans  baftir,ne  veulent  pas  changer  ne  toucher  à 
leur  baffe  court, fe  contentants  de  quelque  petit  logis  feulement,ayâs  leur  baffe  court 
en  leur  metayrie  :  qui  eft  la  caufe  que  ie  vous  en  ay  deffeigné  en  ce  volume  de  cinq  ou 
fixlortes  differents ,  pour  vous  en  feruir  félon  qu  il  vous  lemblera  bon. 

Toute  la  maçonnerie  de  ce  baftiment,  reuient  à  cinq  cens  quatre  vingts  dix  toifes. 

Les  voultes  des  offices, reuiennent  à  quatre  vingts  dix  toifes, 
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Il  fuffira,  quant  à  l’eftage  des  offices, de  pauer  feulement  la  cuifine,gardemanger,& 
quelque  autre  place-.Le  refte  feruirapour  commoditez  de  caues  &celiers. 

Quarante  toifes  de  pauc  fera  le  tout  pourlefdittes  offices. 

Le  paué  des  deux  terraces,affiauoir  de  celle  de  deuant,  &  celle  de  derrière ,  reuient 
chacune  à  fept  toifes,quifont  quatorze  pour  les  deux. 

Le  carrelage  de  tours  les  eflages, reuient  à  cent  quatre  vingts  dix  toifes, 

La  couuerture  de  tout  le  logis, reuient  à  cent  foixante  &dix  toifes. 

U  y  ancufchemineesentoutlelogis. 

Aux  deux  eftages  d’audeffius  les  offices, il  y  a  vingt  &  deux  croifees, &  huit  demies. 
Plus  au  galletasvnze  lucarnes, auec  treize  petites, pour  lespetitsgarmers  d'audeffus. 
Plus  vnze  petits  iours  pour  les  offices. 

A  chacune  eftage  y  a  neuf  trauees, &  quatre  poultres,  qui  font  dixhuit  trauees  & 
huit  poultres,pour  les  deux  eftages  d’audeffus. 

Plus  les  offices  &  les  combles  des  gallecas. 

Pour  touts  les  eftages, trente  Si  cinq  huifferies. 

XXII. 


E  deffeing  reprefentc  vn  corps  de  baftiment  de  vingt  &  vne  toife  &demie 
^  -idelongueur,fur  cinq  de  large  hors  œuure,  qui  font  cent  fept  toifes&de- 
mie  en  fuperficie. 

Ce  corps  contiét  trois  eftagesde  premier  au  rez  déterré  eft  dediéà  offi¬ 
ces,  lequel  ic  deffeigne  voulté  fur  fon  plan  :  T outefois  il  fe  pourra  farre  à  plancher  fi 
bon  femble.  Au  deuxiefme  fera  vncfalle,  deux  châbres,garderobbes,  cabinets, &au- 
très  places,  ainfi  que  le  deuxiefme  plan  le  demonftre.  Le  troifiefme  eftage  eftant  en 
galletasfeferade  pareilles  commoditez  que  le  deuxiefme,  finon  qu’au  deffus  de  la 
falle  fe  pourra  faire  vne  chambrc,accompagnee  de  garderobbe  &  cabinet ,  &  cepar 
le  moyen  de  cloifons  feulement. 

La  couuerture  de  tout  ce  corps  n’eft  qu’vn  gros  pauillon,  au  milieu  duquel ,  &  fur 
le  deffus  de  la  falle, fe  couuriront  les  aduancements  d’icelle,  qui  fortent  des  deux  co- 
ftez,en  deux  demies  circonférences, lefquclles  fe  fermeront  dedans  la  couuerture  du 
grand  corps, comme  les  deffeings  des  éleuattons,tant  de  la  face  de  deuanc,  que  de  la 
face  de  derrière  le  montèrent. 

Toute  la  maçonnerie  de  ce  baftiment,  reuient  à  fix  cents  toifes. 

Les  voultes  du  premier  eftage,  reuient  à  cent  dix  toifes. 

Le  carrelage  des  trois  planchers,  reuient  à  deux  cen  ts  trente  toifes. 

Toute  la  couuerture  reuient  à  deux  cents  vingt  toifes. 

Il  y  a  quatorze  cheminees  pour  touts  les  trois  eftages. 

Il  y  a  tréte  Se  fix  croifees  pour  les  deux  premiers  eftages, &  quatorze  lucarnes  pour 
l’eftagc  du  galletas,auec  deux  croifees,  &  quatre  demies,  eftants  és  demies  circonfé¬ 
rences  d’iceluy. 

Il  y  a  quinze  trauees, grandes  que  petites, &  quatre  poultres  au  deuxiefme  eftage. 

Plus  les  combles  du  galle  tas  reuenant  au  x  trauees  d’vn  eftage. 

Il  y  a  pour  touts  les  eftages, quarante  huifferies, ou  enuiron. 

XXIII. 


E  deffeing  reprefentevn  corps  de  baftiméc  de  vingt  &  fix  toifes  &  demie 
en  longueur, fur  quatre  toifes  &  demie  de  profondeur  hors  œuure,&  non 
comprins  les  failliesdes  deux  pauillons  des  bouts, ne  de  celuy  du  milieu. 
Le  premier  eftage  eftordonnéàoffices,  lequel  il  faut  voulter,  &  faut 
defeendre  eniccluy  du  rez  de  terre, de  quelque  fept  ou  huidt  pieds,  tant  par  le  grand 
efcallier,eftat  au  milieu  du  corps,  que  par  les  deux  petites  môtees  figurées  &prin'es 
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es  deux  pauillons  des  deux  boucs.  Par  le  deffieing  du  plan  fe  cognoiffeut  les  commo- 

ditez  en  iceluy  pratiquées. 

Tours  les  derniers  eftagesde  ce  baftimét,tant  du  corps  de  logis, que  des  pauillons 
font  rouirez  :  Au  moyen  que  i’enten  la  couuerture  d'iceluy  en  tcrrace,  comme  il  fe 
void  pari ’éléuation  au  dellusdu  plan.  Quant  aux  commoditez  d’iceluy ,  elles  fe  re¬ 
marquent  aifément  par  ledit  plan. 

Il  y  a  trois  eftages,le  premier  celuy  desoffices,quieft  en  partie  dans  terre,  puisl’c- 
ftageprincipal:&  au  dell'usd’iccluy  vn  autre  petit  eftage  baftard.  Les  pauillons  ont 
vn  eftage  d’auantage. 

loignant  les  pauillons  des  deux  bouts, font  defleignez  quelques  commécemcnts 
degalleries,lefquelleson  peut  faire  régner  des  deux  tofteziufques  au  corps  fur  le  de- 
uanr,dont  ic  n’en  fayiey  nulle  mention  :  &  la  court  fe  trouueroitau  milieu, fermée 

de  touts  coftcz. 

La  hauteur  &  largeur  d’icclles  gallcrics,  font  marquées  à  1  clcuarion  des  pauillons 
des  deux  boursau  premier  defleing, où  la  fc  void  &cognoift,tant  la  première galleric 
par  bas,  qu’vne  pratriquee  au  deflùs,reuenant  icelle  au  niueau  de  l’eftage  d’enhaut, 
prinsaudeflous  des  voul.tcs,& au  dclfus  du  plancher  de  la  falle. 

L’éleuation  figurée  au  haut,dcmonftrc  la  face  du  corps  par  le  dehors  du  coftédes 
iardins.  A  la  feime  de  Tefcallier  fc  peut  faire  quelque  petit  dolme  quarré,  a  fils  lu  r  la 
voulte, comme  vous  voyez  que  ledeffeingle  monftre. 

Toute  la  maçonncriedccecorps,reuicnt  à  huit  cents  toiles. 

Les  voultes, tant  des  offices, que  celles  d'audeflus,  reuicnnent  à  deux  cents  cinf 

quantetoifes. 

Le  carrelage  des  deux  planchers, reuient  à  huit  vingts  dix  toifes. 

Le  terraut  des  officcs,auec  les  tcrraccs,rcuicnnen  t  à  pareil  nombre  de  huit  vingts 
dix  toifes. 

Il  faut  pauer  celuy  des  offices,  &couurir  les  tcrraccs  de  bonne  pierre  plâtre  ,  à 
ioints  recouuerts. 

La  couuerture  du  petit  dofmc,rcuient  à  neuf  toifes. 

Il  faut  pour  l'cftage  d'audeflus  les  offices, douze  feneftres,  lcfquclles  ne  porreronc 
point  de  trauers,m  de  mefneau.  Ils  lont  feulement  de  quatre  pieds  de  large  fur  leur 
hauteur:  les  cliaffis  de  bois  y  appliquez  feront  les  mefneaux&  trauers. 

Il  faut  dixhuit  petites  feneftres  rondes, prinfes  au  delfous  des  croifees,dcfquelles 
Iciours’efcoullcra  en  glaffisauxcommoditez  des  offices. 

Plus  enuiron  quarante  feneftres  baftardes, que  quarrees,rant  pour  le  haut  des  pa¬ 
uillons, que  pourles  corps  d’entre  iceux. 

Il  y  a  enuiron  trente  huifleries. 

Plus  quinze  cheminées. 

Il  n’y  aura  qu'vn  eftage, à  placher, auquel  il  faudra  douze  trauees  &  cinq  poultrcs. 

XXII  IL 


,  place  qui  eftvn  parallelogramc,eft  de  quinze  toifes  en  largeur,  fur 

dix  en  profondeur,  qui  font  cent  cinquante  toifes  en  fuperficie. 

WÊMÊ,  En  icelle  place  eft  aflis  vn  corps  de  logis  ayant  trois  eftagcs:vne  grande 
-parriedu  deflus  celuy  des  offices  eft  en  tcrrace,  montantparperronsde 
l’vne  à  l’autre,  comme  il  fc  void  au  defleing.  Les  deux  autres  eftages  font  employezà 
membres  neceflaircs  pour  la  commodité  du  logis. 

En  premier  lieu  donc  faut  môter  de  la  court, (dot  ie  ne  fay  métion  )  par  degrez  en 
demie  circôfercnce ,  en  vne  cerrace  éleuec  du  rez  de  terre  de  quelque  quatre  ou  cinq 
fieds.ayat  feulemét  deux  toifes  deux  pieds  de  large, fur  la  lôgueur  de  fept  roifesdenx 
pieds.  A  ux  deux  coftez  d’icelle  à  dextre  &  fcneftre,faut  monter  huit  ou  neufdegrez, 
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pour  aller  aux  deux  terrauxeftants  furies  deux  bouts,  és  collez  defquels  on  entre  par 
de  (Tous  des  arcs  à  vne  autre  terrace  éleuee  au  deflus  de  la  première,  &  faifant  face  à  la- 
ditte  première  d'vn  mur  éleué,  ayant  en  iccluy  trois  feneltres  baftardes,  pour  donner 
iour  à  vne  grotte,  eftant  prinfe  entre  les  offices  &  caues  contenus  au  premier  eftage 
du  rez  de  terre.  & 

Icelle  terrace  eftioignant  vne  gallerie  de  cinq  arceaux  de  face  ,  &  fermee  parles 
deux  bouts  de  deux  autres  arceaux, vn  de  chacun  cofté,  pareils  à  ceux  de  la  face  de  de- 
uant .  Sur  le  deuant  d’icelle  terrace  eft  vn  appuy  de  trois  pieds  de  haut,  fe  ioignan  t  la 
terrace  &  la  gallerie  enfemble,& font  toutes  deux  d’vne  mefme  longueur  :  de  forte 
qu'on  fe  peut  pourmener  à  defcouuert  fur  la  terrace,ou  bien  à  couuei  t  en  la  o-allerie, 
laquelle  eft  au  mefme  niueau  que  laditte  terrace. 

Sur  le  derrière  de  la  gallerie,  eft  le  corps  de  logis  où  font  les  membres  neceffiaires, 
commet  eicallier  qui  elt  au  milieu,  &  qui  a  fon  entrée  principale  par  lemilieu  de  la 
gallerie.  Au  coftédcxtrcderefcalliereltlafalle,  del'autre  cofté  eft  la  chambre,  & 
garderobbe,auec  les  deux  cabinets  portez  furie  deuîqcomme  eft  figuré,  tant  au  pian 
qu’enl’éleuation.  r 

Sus  la  gallerie  lulditte  a  arcades,  qui  eft  au  deuant  du  grand  corps  de  derrière  à  l’e— 
ftage  d  audclfus,y  a  vne  autic  gallerie  a  croilces  aniueaudu  troificfmc  eftage.  D’icelu  y 
grand  corps,  ou  d  icelle  gallerie,  &pareillcment  des  chambres  dudit  eftage,  on  entre 
aux  cabinets  fufdits. 

Du  rez  de  terre  de  la  coure,  fous  les  deux  tcrraces,  y  a  deux  paflages,  vn  de  chacun 
colle,  tant  pour  aller  aux  offices  eftants  fous  le  grand  corps  de  logis, que  fous  la  galle¬ 
rie  e liant  au  deuant  d'iceluy. 

Au  delfus  du  troifiefme  eftage  des  deux  collez  de  I’efcallier,  font  deux  belles  pla- 
ces,dont  l'vne  peut  feruir  de  garde-meuble, & l'autre  d'vne  armurerie. 

Toute  la  maçonnerie  de  ce  heu  ainfi  defléigné,  reuien t  à  fix  cents  tren  te  toifes. 

Il  y  a  en  tout  ce  lieu  fept  cheminees ,  trois  à  chacun  eftage ,  qui  font  fix  pour  les 
deux  cllagcséleuez  fur  les  tcrraces,  &  vne  à  la  cuifine  des  offices.  Le  refte  de  l’eftage 
feruiraà  gardemanger  &  à  caues, comme  on  le  vouldra  accommoder. 

Il  y  a  pour  tout  le  carrelage  des  eftages,neufvingts  dix  toifes. 

Lacouuerturedctoutlclieu,reuientàcentfoixante  toifes. 

Il  y  a  quinze  croifees. 

Plus  dix  demies  croilèes. 

Plus  huit  fcneilres  baftardes. 

Quatre  petites  lucarnes. 

Il  y  a  dix  trauees ,  auec  fix  poultrcs  pour  le  grand  corps,  fans  les  combles, auec  les 
deux  petites  trauees  aux  deux  faillies  des  deux  coftez ,  où  font  comprins  les  cabinets, 
lefquels  font  couuerts  en  petits  dofmes.  Alentour  d'iceux  eft  vne  petite  gallerie  de 
pied  &  demi  de  large,  en  forme  d  appuy ,  laquelle  régné  pareillement  au  long  de  la 
gallerie,  furie  deuant. 

Au  premier  plancher  de  la  gallerie,  feravnetraucedefa  longueur,  &  au  dernier 
eftage  d’au  delfus  ce  fera  vn  comble. 

Il  y  aura  en  tout  le  logis  vingt  &  deux  huilfcries,ou  enuiron. 

XXV. 

E  deffeing  eft  en  forme  de  paraIlelograme,de  dixfept  toifes  de  largeur, fur 
fept  &  demie  de  profondeur,fans  les  faillies  des  quatre  petits  pauillons  des 
angles, qui  font  fix  vingts  fept  toifes  &  demie  en  lùperficic. 

Le  grand  corps  a  deux  cftages,&  legalleras  delfus .  Les  quatre  petits  pa¬ 
uillons  ont  chacun  trois  cftages,&vn  petit galletas deflus.  Le  premier  plan  feruiraà 
offices  autres  commoditez,  pour  aufquelles  aller  faudra  deicendre  du  rez  de  la 
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court, de  crois  ou  quatre  pieds, &  m5ter  du  rez  de  terre  par  vn  perron  (figuré  des  deux 
coftez)  cinq  ou  fix  pieds  pour  aller  à  dcfcouuert  au  deuxiefmc  eftage,  comme  appa- 
roift  par  le  deuxieirne  plan.  Du  premier  eftage  bas.  Ion  montera  pareillement  à  cou- 
uert  au  fécond  par  le  grand  efcallier. 

Le  premier  eftage  dciTcignc  vnpaffage,  ou  ailée  pour  palier  delacourrauiardin, 
qui  fera  derrière  le  logis  :  &  àcofté  feneftre  d'icelle  allee ,  eft  vne  cauc,à  laquelle  on  va 
par  vn  paflage  deffeigné  fur  le  premier  plan ,  citants  laditte  cauc  &  allée  fous  la  falle. 
Tout  le  reitc  font  membres  de  commoditez, comme  il  apparoiit  par  les  plans. 

Es  quatre  coings  du  grand  corps,  font  quatre  petits  pauillons  feruants  degarde- 
robbcs,defquels  on  va  par  les  deux  coftez  de  l’vn  à  l’autre ,  par  le  moyen  de  deux  pen¬ 
tes  allées  ioignantes  le  grand  corps.  Au  milieu  de  chacune  d'icelles  eit  vn  priué, com¬ 
me  les  deffeings  des  plans  le  demonftrent. 

L'vn  des  deiTeings  de  ces  élcuations  monftrc  la  face  du  deuant,  rcfpondant  à  la 
court:  l’autre  éleuation  au  deflus,monitre  la  face  du  coité. 

le  n’ay  point  fait  de  deifeingpour  la  balle  court  &  iardin  à  ce  baftimct,par  cequ'és 
autres  cv  deuant  i’en  ay  deffeigné  de  plufieurs  forces,  delquelles  on  peut  prendre  6.' 
raccommoder, félon  que  bon  femblera. 

Toutela maçonnerie  de cebaftiment,  àprcndrevnetoifedcfondement  fousl’e- 
Itage  des  offices ,  Se  à  compter  du  pied  du  fondement  iufques  à  l’entablement,  fix  toi¬ 
les  &  demie  :  d’auantage  vne  toife  d’éleuation  aux  petits  pauillons, au  delîus  de  l’enta' 
blement  du  grand  corps, le  tout  reuient  à  fept  cents foixante  &  dix  toifes. 

Le  carrelage  des  trois  e  liages,  reuient  à  trois  cents  quatre  vingts  dix  toifes. 

La  couucruirc, tant  du  grand  corps  que  des  quatre  pauillons ,  reuient  à  deux  cents 
foixante  &  fix  toifes. 

A  chacun  eftage  y  a  quatorze  trauces  &  cinqpoultres,  fans  les  petites  des  allées,  ic 
autanede  traueesauxcombles. 

Il  y  aura  pour  tout  le  logis  vingt  &cinqcheminees. 

Plus  an  deuxiefmc  eftage  où  cit  la  falle, y  a  vnzecroifees,5e  fix  demies. 

Au  premier  eftage  y  a  vnze  feneftres  baftardes  doubles, aucc  fix  limples. 

Plus  douze  lucarnes  au  gallctas,auec  lix  petits  iours. 

Plus  aux  quatre  petits  pauillons  y  a  feize  demies  croifces,&:  huit  feneftres  baftar- 
ces,auechuit  petits  ouais. 

Pau  t  pour  tour  le  logis  cinquante  &  cinq  huiiTerics,ou  enuiron. 

XXYI. 

Edeflcing  demonftre  vn  corps  de  logis  de  vingt  toifes  de  longueur,  fur 
quatre  toiles  &  vn  pied  de  profondeur,  fans  les  faillies  des  deux  pauillons 
des  bouts, qui  font  quatre  vingts  trois  toifes  ôc  vn  tiers. 

Ce  baftiment  fe  peut  fermer,  tant  par  autres  corps  de  baftiments  appli¬ 
quez  és  coftez,  qu’auffi  par  clofturcs  de  murailles  (  comme  apparoift  par  les  attentes) 
&:  rendre  vne  court  fur  le  deuât.  T  ou  tcfois  l’ay  fait  en  ce  prefent  liure  quelques  corps 
de  baftiments, fans  aucunes  circonftanccs,  pour  autant  que  plufieurs  perfonnes  bien 
fouuent  fe  contentent  d’vn  corps.ne  voulants  faire  d’auantage  dans  leur  enclosicom- 
mc  ici  ils  pourront  vcoir,&  prendre  ce  que  bon  leur  femblera. 

Ce  corps  de  logis  a  deux  eftages,&  fon  galletas. 

Le  premier  eftage  eft  au  rez  de  terre  de  la  court  :  &  au  milieu  eft  lentrce  auecvn 
pallier, par  lequel  on  monte  trois  degrez  :  &  de  là  on  va  par  le  coftc  dextre  a  vne  cuiii- 
ne, ayant  fon  gardemanger  derrière  l’clcallier.  Outre  la  cuifine  eft  vn  fournil  garni  de 
fes  commoditez. De  l’autre  cofté  de  l’entrec  à  feneftre, eft  la  falle,auec  Ion  garde-nap¬ 
pe  derrière  ledit  efcallier:  plus  vne  châbre,  garderobbe,  &  cabinet.  Et  aux  deux  bouts 
du  logis  fur  la  court,  font  deux  petites  montées  des  deux  coftez ,  à  chacune  defquel- 
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les  au  derrière  efl  vn  priué:  Le  grand  efcallier  eft  au  droidt  de  l'cntrce. 

Le  deuxiefrne  eftage  fera  accômodé  de  quatre  chambres,  chacune  fa  garderobbe, 
&deux  cabinets  pour  l'cftage. 

Le  troiiiefme  d’audellus,  qui  eft  le  galletas,  fera  accômodé  de  pareils  membres  que 
le  de  uxicfme  eftage  d'audeilous,ou  bié  on  le  fera  feruir  en  greniers, &  fe  paffera  on  des 
cômoditez  des  deux  premiers  eftages.Les  deux  pauillons  cftans  furie  derrière, excéde¬ 
ront  en  hauteur  le  grand  corps  d’vn  eftage, pour  donner  monftrc  &  beauté  à  l’edifice. 

Pour  le  regard  des  caues  &  celiers,  il  les  faudra  faire  au  deftous  du  premier  eftage, & 
y  defeendre,  tant  par  l’cfcallier,  que  par  les  montées ,  eftans  és  deux  coings  fur  le  colfé 
delà  court. 

Toute  lamaçonnerie  du  corps,  (à  prendre  du  pied  du  fondement,  qui  fera  fous  les 
caues  &  celiers,  iufques  à  l’entablement)  fept  toifes ,  &  vne  toife  &  demie  d’elleuation 
aux  pauillons,  au  deffus  de  l’entablement  du  grand  corps ,  touts  les  refans  &  entre¬ 
deux  comptez, le  tout  reuient  à  cinq  cents  quatre  vingts  toifes. 

Le  carrelage  de  trois  eftages  du  corps ,  &  les  quatre  des  deux  pauillons  des  bouts, 
le  tout  reuient  à  deux  cents  quinze  toifes. 

Lacouuerture,  tant  du  grand  corps,  &c  des  deux  pauillons,  que  desdeux  petits 
dol'mes  qui  font  fur  les  deux  montées  des  deux  bouts,  le  tout  reuient  à  cent  quatre 
vingts  &  dix  toifes. 

Uy  a  à  chacun  eftage  fix  cheminées ,  quifont  dixhuit  pour  les  trois  eftages  :  ou  fai- 
fant  greniers  au  lieu  de  galletas,  feroient  douze  cheminées  feulement . 

Plus  treize  trauees  à  chacun  eftage ,  tant  grandes  que  petites ,  Se  cinq  poultrcs,  qui 
ferot  vingt  fix  trauees  pour  les  deux  eftages,  &  dix  poultres.  Au  galletas ,  ou  greniers, 
y  aura  treize  trauees  en  comble. 

Plus  à  chacun  eftage  vnzecroifees,  qui  font  vingt  &  deux  pour  les  deux  eftages, 
auec  vingt  &  huit  feneftres,  tant  baftardes  que  petites,  pour  tou t  le  corps. 

Pour  tout  le  baftiment  trente  huilferies. 

XXVII. 

E  baftiment  confifte  en  vn  lieu  quarré  de  quarante  &  cinq  toifes  fur  cha^ 
cun  cofté,  qui  feront  en  fuperficic ,  deux  mil  vingt  cinq  toifes,  qui  font  vn 
arpent, trois  quartiers, fept  perches  &  demie, ou  enuiron:  non  comprins  les 
faillies  des  petites  galleries  eftants  aux  quatre  coings. 

Cefte  place  eft  vne  baffe  court  fermee  d’eauë  &  de  folfez:  &  au  milieu  d’icelle  eft 
le  logis  feigneurial,  lequel  contienten  quarré  douze  toifes  de  chacun  cofté,  fans  les 
faillies  des  petits  pauillons  des  coings. 

Iceluy  logis  eft  premièrement  élcué  du  rez  de  terre  de  la  baffe  court, de  trois  toifes, 
dans  laquelle  éleuation  font  comprins  deux  eftages  :  le  premier  font  caues  &  celiers, 
le  fécond  font  offices. 

A  l’entour  d’icelle  éleuation  fontioints  des  baftiments  és  quatre  coftez,  efquels 
font  contenus  les  commoditez  neceflaires  d’vne  balle  court  :  &  ont  iccux  baftiments 
deuxeftages,  faifans  iceux  eftages  les  trois  toifes  de  hauteur  ci  deffus  :  &  au  deffus  def- 
dittes  trois  toifes ,  eft  vne  terrace  pauce ,  régnante  fur  touts  les  baftiments  delà  baffe 
court ,  laquelle  feruira  de  court  entour  les  quatre  coftez  du  logis  du  Seigneur,  lequel 
eft  éleué  au  rez  de  terre  d’icelle  terrace, ou  court,  de  laquelle  il  peut  aifément  contem¬ 
pler  ,  non  feulement  fa  baffe  court ,  mais  aulh  fes  folfez  &  enuirons  :  Se  par  ce  moyen 
defendre  fort  commodément  les  aduenues  defon  logis.  Le  plan  du  baftiment  a  fur 
chacune  face  de  fon  quarré ,  vingt  deux  toifes  de  long ,  qui  reuiennent  à  quatre  cents 
quatre  vingts  quatre  toifes  en  fuperficie. 

Au  premier  plan ,  affauoir  celuy  de  la  baffe  court ,  font  deffeignccs  deux  allées  tra- 
uerfantes  l’vne  l’autre  par  le  milieu,  &  ont  icelles  deux  toiles  de  large,  &  de  long,  le 
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diamètre  de  tout  le  corps:  les  bouts  defquelles  rcfpnodent  fur  le  milieu  de  chacun  des 
roftez  de  ce  plan,qui  cft  l'endroit  d’où  elles  font  eiclairces  des  quatre  collez. Par  icelles 
alleeson  va  icouuert ,  aux  caues,  celicrs,  &  cfcallicrs,  qui  montent  du  rez  de  terre  à 
touts  les  eftages,  tant  du  logis  de  la  baffecourt,  quaccuxdu  logis  duScigneur.  Les 
iours  des  offices  Si  caues ,  d'iccuxefcallicrs,  par  bas  font  prinsaudeflousdescroi- 
lees  de  l’eftage  qui  cft  au  dcflùs  de  la  tcrrace ,  lefquels  couleront  en  glacis  aufdites  ca¬ 
ues  Si  offices. 

Au  premier  eftage  du  logis  Seigneurial,  font  quatre  places  voultees  :  Les  efcallicrs 
fufdits  font  comprinscn  deux  d’icelles,  &  peuuent  iceux  elcailicrs  feruir  pour  toutes 
les  parties  &  eftages  de  ce  corps  :  car  par  iceux  peut  on  aller  aux  greniers  Sccommo- 
ditez  quifont  au  dcuxiefme  eftagede  la  baffe  court  :  comme  aulli  en  touts  les  mem¬ 
bres  du  logis  Seigneurial,  citant  fur  la  terrace. 

Les  quatre  places  voultees  (ci  delfus)  font  fepareesles  vnes  des  autres  par  le  moyen 
des  allées  qui  fe  trauerfent  :  &  pourront  icelles  places,  en  leur  premier  eftage,  feruir  de 
caues,  celiers,  &:  bûchers.  Et  au  deuxicfme  d’audellus  font  les  offices ,  aufqucllcs  font 
comprifes  touts  les  membres  y  neceflaires.  Chacun  d'iceux  eftages  eft  voulté,  qui 
leroit  double  voulte  l’vne  fur  l’autre. 

Les  baftiments  qui  ioignent  de  touts  coftcz  l’eftage  des  caues  Sc  offices ,  font  ap¬ 
propriez  à  la  baffe  court,&  n’ont  en  exauccmét  que  la  mefme  hauteur  des  offices, allà- 
uoir  trois  toifes.  Ils  ont  pareillement  deux  eftages  l’vnlur  l’autre,  excepté  la  grange, 
prefToir,ôc  vinee,qui  font  comprins  au  derrière  du  logis, qui  ont  les  crois  toifes  luldit- 
tes  pour  leur  hauteur,  tellement  que  leur  voulte  doit  fupporter  la  terrace  d’audeflus. 
Le  premier  eftage  d’icelle  balle  court  fera  à  plancher,  &  aura  de  hauteur  dix  pieds.  A  u 
delîus  feront  greniers  vouliez ,  qui  régneront  de  cous  coftez ,  fors  au  cofté  de  la  gran - 
ge&prefloir. 

Au  premier  eftage  de  la  baffe  court, &fur  le  deuant  y  font  les  logis, tant  pour  le  mé¬ 
tayer, que  pour  lurucnants,  auec  les  efeuries  &  eltablcs.  Les  deux  coftcz  à  dextre  &  lc- 
neftre  font  pareillement  accommodez  d’autres  eftages  pour  le  beftail:  toutesfois  ce 
premier  eftage  eft  fubjet  à  quelques  pilliers  par  voyes,  pour  lefupport  des  faillies  du 
logis  du  Seigneur. 

Le  logis  du  Seigneur  eft  élcué  en  forme  de  donjon, au  deùus  de  la  terrace,  ayat  feu¬ 
lement  vn  eftage  quarré,&vn  autre  en  gallctas.  Chacun  de  ces  eftages  conlifte  en  vne 
fallc, trois  chambres, auec  chacune  fagarderobbe  &  cabinet,  par  le  moyen  des  quatre 
petits  pauillons,  eftansaux  quatre  coings  dudit  logis.  Au  milieu  d’iccluy  eft  vne  allée 
pourdefaffubjettir,  tant  la  fallc  que  les  chambres:  &  à  l'entree  cft  aulli  vue  allée  fer- 
uant  comme  veftibule:  &  aux  deux  coftcz  d’icelle,  deux  cfcalliers  régnants  defond 
en  comble.  Toutleprincipalcorpscftcouucrtfous  vnfcul  comble,  fur  le  fefte  du¬ 
quel  cft  vne  petite  terrace  couuertc  de  plomb,  auec  vn  petit  dofme,  leruant,  tantd’a- 
mortiffement  à  ladite  couucrture  que  d’vne  guette,  ou  pour  mettre  vn  horloge. 
Il  y  faudra  monter  par  vne  petite  montée,  gaignecau  bout  de  l’cfcallier. 

La  elofturede  la  court  fe  peut  faire  de  pierre,  fi  bon  lemble,  ou  de  terre,  y  faifant 
vne  forte haye ou  efpallicr,  ou  bien  vn  parappel  de  terre,  éleué  de  trois  ou  quatre 
pieds.  Es  quatre  coings  fc  peut  faire, fi  on  veut, quatre  petits  forts  ronds, ou  quarrés  de 
pierre,  dont  l’vn  pourra  feruir  de  colombier:  on  pourra  faire  les  autres  moindres,  qui 
feruiront  à  quelques  c5moditez,&  feront  pour  la  defencc  du  fofle.Ie  ne  mets  en  mon 
calcul  le  toilage  delà  maçonnerie  des  cloftures,ni  des  petites  faillies  eftantsés  coings. 
Il  le  peut  prattiquet  en  quelque  coiligdc  la  bafle  court  vue  mare  pour  le  beftail. 

La  malle  de  toute  la  largeur  des  baftiments  delà  bafle  court ,  comprins  les  caues  & 
offices,  depuis  le  fondement  iufques  à  la  terrace,  ou  court  du  Seigneur,  qui  font  les 
trois  toifes  dclcuation  du  rez  de  terre  de  la  bafle  court,  prenantvnetoifedefonda- 
rion,  le  toutreuientàneufcentsvingt  toifes. 
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Les  voultes,  tant  des  allées  du  premier  eftage ,  &  du  deuxielme ,  que  celles  de  tou  c 
lecontenu,  le  tout  renient  à  lix  cents  cinquante  toifes. 

Le  corps  de  logisdu  Seigneur,  ne  reuient  qu  a  quatre  cents  quatre  vingts  toifes  de 
muraille ,  d’autant  qu’il  n'y  a  point  de  fondement  à  toifer,  ayant  efté  toifé  au  premier 
toifage  de  la  malle  d’embas. 

L’appuy  régnant  entour  la  terracc,ou  court  du  Seigneur,  ayant  trois  pieds  de  haut, 
reuient  à  trente  &  huit  toifes. 

Le  carrelage  du  logis  du  Seigneur, &  des  ofhces,reuient  à  trois  cents  tojfes. 

Le  carrelage  des  deux  logis  de  la  baffe  court,  reuient  à  quaranre  toifes. 

La  couuerture  du  logis  du  Seigneur,  reuient  à  neuf  vingts  dix  toifes. 

Pour  leregard  delà  couuerture  des  baftiments  de  la  balle  court,  il  n’yenapoint, 
d'autant  que  le  tout  eft  couuert  en  terracc,  qui  eft  la  court  du  logis  du  Seig  ut. 

En  tout  le  logis  du  Seigneur,  il  y  a  vnze  cheminees,  &  deux  aux  deux  logis  de  la 
baffe  court,  qui  font  treize. 

Plus  vnze  croifees  au  logis  du  Seigneur,  auec  vnze  lucarnes  pour  le  galletas, 

Plus  feize  petites  fene lires  aux  quatre  pauillons  des  coings. 

Trente  &  ftx  petites  feneftres ,  tant  au  premier  ellage  du  rez  de  terre ,  que  des  gre¬ 
niers,  fans  les  feneftres  d’audeffous  les  croilces  du  logis  du  Seigneur,  pour  laiffer  tom¬ 
ber  le  iour  en  glacis  aux  offices  &  caues. 

Plus  cinquante  &  Gx  huifferies,  grandes  que  petites,  tant  pour  tout  le  logis  du  Sei¬ 
gneur,  que  pour  la  baffe  court. 

Plus  dix  grandes  trauees  pour  le  logis  du  Seigncur,auec  les  quatre  des  pauillons,  Si 
autant  en  comble. 

Plus  douze  trauees  pour  les  logis  de  la  baffe  court,  &  pour  les  cftables  du  beftail, 
fans  les  efeuriesque  ie  ne  compte  point,  d’autant  qu’à  toutes  efeuries  quineferoienc 
voultecs,  feroitbefoingymenrefoliuesdedixàdouzepoulces,  &  les  mettreàtrois 
pieds  prez  l’vnede  l’autre, &vouIter  les  entredeux  de  brique, en  maniéré  d’vn  petit  arc 
courbé,  pource  que  communément  les  eftablesàcheuaux  fonifubjettesaufeuiTou- 
tesfoisen  cet  édifice,  l’eftageaudeffus  des  efeuries  eft  vouiié. 

XXVIII. 

Este  place  en  paralelograme,a  vingt  &  huit  toifes  de  largeur,  &  douze  & 
demie  en  profondeur,  qui  font  trois  cents  cinquante  toiles  en  fuperfïcic, 
qui  valent  vn  tiers  d'arpent,  deux  cordes  moings,  ou  enuiron. 

Le  baftiment  eft  vnemaifecompofee  de  trois  corps,  l’vn  au  milieu,  & 
les  deux  autres  en  forme  de  deux  gros  pauillons,  qui  ferment  iceluy. 

Le  premier  eftage  eft  celuy  des  offices ,  lequel  eft  moytié  dans  terre ,  &  moy  tié  de¬ 
hors  :  au  moyen  dequoy  il  faut  monter  quelques  degrez  à  l’eftage  d’audeffus  celuy 
des  offices. 

L’eftage  des  offices  eft  deffeigné  par  le  premier  plan,  comme  apparoift  par  le  def- 
feingdes  voultes. 

L’eftage  éleué  audeffus,eft  pareillement  deffeigné  au  fécond  plan.  Au  corpsdu  mi¬ 
lieu,  eft  la  falle,  auec  deux  garderobbes,  &  deux  elcalliers. 

Le  fécond  eftage  de  ce  corps  eft  en  galletas,  accommodé  de  pareils  membres,  qui 
font  en  forme  de  pauillons . 

Les  deux  autres  corps  ioignants,l'vn  à  dextre,l’autre  à  lenellre,  font  éleuez  vn  cha¬ 
cun  de  deux  cftages  iufques  à  l’entablement.  Au  deffus  eft  vn  troiiïefmc  eftage  cou¬ 
uert  en  dofme,  ayant  à  la  feime  vne  petite  tube,  ou  lanterne  de  fixa  fept  pieds,couuer- 
te  pareillement  en  dofme,felon  l’ordre  du  grand:  &  d’icelle  lanterne  tombe  le  iour,  & 
defeend  en  l’eftage.  Chacun  defdits  pauillons  eft  couuert  en  deuxdofmes,  qui  font 
quatre  pour  iceux  deux  pauillons:  le  dedans  delquelsdofmes  feruiradegarde-meu- 
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blcs,  Si  grands  cabinets,  foie  d'armes  ou  de  peintures. 

Iceux  corps  font  accommodez  de  membres,  comme  apparotft  fur  le  plan,  affauoir 
chacun  d'iceux  corps  de  deux  chambres,  garnies  de  leurs  garderobbes,  faillansfurla 
terrace, outre  le  corps  du  milieu.  Entre  icelles  chambres,  eft  vne  allce  venant  de  la  l'ai¬ 
le,  feparat  lefdittes  deux  chambres  les  vnes  des  autres:  Laquelle  allee,  au  premier  cfta- 
rc  fe  vient  rendre  aufli  fur  la  tcrrace  régnant  en  tout  le  logis.  Et  au  deuxiefme  eftage  a 
vn  appuy,  ou  feneftre,  ayant  iour  fur  ladite  terrace. 

La  clofturc  de  la  terrace,  entre  le  logis  &  le  forte ,  ayant  trois  toifes  d  elcuation,  de¬ 
puis  le  fondement  iufques  au  cordon,  rcuient  à  trois  cents  toifes. 

L’appuy ,  ou  parappel  de  trois  pieds  de  haut ,  auec  les  quatre  petits  forts ,  rcuient  à 
foixante&  quinze  toifes. 

La  maçonnerie  de  tou  t  le  baftiment,  rcuient  à  neuf  cents  foixante  Si  dix  toifes. 

Les  voultes  des  offices  &  caues,  reuiennent  à  fix  vingts  dix  toifes. 

Le  carrelage  de  tou  ts  les  eftages,  renient  à  deux  cents  foixante  toifes. 

Il  y  a  en  tout  le  logis  vingt  Si  vne  croifee ,  Si  cinq  lucarnes  au  gallcras  du  corps  du 
milieu. 

Elus  vingt Sihuij  petites feneftres  baftardes,  tant  pour  les  efcalliers,  que  pour  les 
quatre  petits  pauillons  eftants  outre  le  corps. 

Plus  treize  feneftres  baftardes  en  glacis,  eftants  au  deifousdes  croifecs  du  premier 
eftage  du  rezdc  la  terrace,  pour  donner  iour  aux  offices. 

Il  y  adixneuftrauees  à  cous  les  eftages,  aucc  dix  poultres,  fans  les  petites  trauces 
des  petits  pauillons,  aucc  les  combles  du  gallctas  du  corps  du  milieu  ,  Si  les  quatre 
combles  en  dofine,  &  dix  autres  petits,  alfauoit  les  quatre  des  quatre  petits  pauillons, 
puis  les  deux  des  montées,  Si  les  quatre  des  quatre  tubes  de  dclfus  les  dofmes. 

Sans  les  quatre,qui  font  aux  quatre  petits  fors,lefquels  fe  dotuent  couurir  de  pierre 
de  taille  à  .oings  couucrs,  ou  bien  de  bonne  brique,  famortiflant  iur  la  voulte  de  de¬ 
gré  en  degré,  ii  on  ne  les  veut  faire  de  charpenterie,  &  lacouuerturc  dellus. 

1 1 V  a  douze  cheminées  pour  tou  ts  eftages, fi  ne  voulez  en  faire  de  petites  aux  petits 
cabinets,  defquels  ie  ne  feray  calcul  en  ce  prefent  compte. 

Il  y  a  en  touts  les  eftages  cinquante  huifleries,  tant  grandes  que  petites. 

Le  dixneufiefme  baftiment  cydeuant  déclaré,  reuient  à  meftne  ordonnance  que 
ccftuy  :  toutefois  vous  y  trouuerez  des  changements  differents ,  pour  donner  a  co- 
gnoiftrc  qu’à  vn  deffeingdc  baftiment  ,encores  qu’il  foit  arrefté,  on  y  peut  changer, 
tant  aux  commoditez  qu’en  lacouuerturc  Si  fymmetne. 

XXIX. 


^  baftiment  eft  vne  ma  (Te  de  logis,  lequel  contient  douze  toifes  Si  demie 
fur  cinq  deux  pieds  de  large,  non  compté  la  faillie  du  perron  furie  deuanr. 

W  logis  n’a  que  deux  eftages,  Si  fon  gallctas  deilus, 

♦  J  Au  premier  eftage,  on  paflepar  deifous  le  petron ,  par  vne  allee  pour 

aller  à  vne  petite  terrace,  de  laquelle  on  defeend  pour  aller  au  iatdin.  Es  deux  coftez 
de  l’allce  font  deux  places,  Iefquellcsferuiront  de  caucs  ou  cclicrs. 

De  l’entrec  venant  à  l’allce  fufditte ,  au  cofté  dextre  eft  vne  cuiiine,  fon  gardeman- 
ger,  Si  montée  pour  le  baftiment.  De  l’autre  cofté  feneftre,  eft  vn  fournil ,  auec  vne 
petite  place  pour  les  farines. 

Il  faut  monter  au  deuxiefme  eftage  par  le  perron  à  defcouuerr,oubien  par  la  mon¬ 
tée  à  cou  uert:  Lequel  eftage  eft  accommodé  d’vne  (aile ,  auec  fon  ferre- nappe,  deux 
chambres,  &  deux  garderobbes,  auec  deux  petits  cabinets  pofez  fur  deux  trompes, 
eftants  aux  angles  par  le  dehors. 

Le  troifiel’me  eftage  fe  pourra  faire  en  gallctas ,  Si  accommoder  de  pareils  mem¬ 
bres  que  le  deuxiefme:  Autrementfaudra  feparerlafalleen  deux,  Si  en  faire  cham¬ 
bres. 
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bres ,  ou  bien  fen  feruir  de  grenier. 

La  maçonnerie  de  toutcc  baftimenr ,  prenant  vne  toifede  fondation  plus  bas  que 
]e rez de  terre j  Sc  du  rez  de  terre  iufcju es  au  deflusde  l'entablement,  reuient  à  trois 
cents  quatre  vingts  toifes. 

Le  carrelage  des  deux  eftages,  de  la  cuifine,  &dufourml,  reuient  à  quatre  vingts 
quinze  toifes.  ° 

La  couuerturc ,  reuient  à  cent  cinq  toifes. 

Il  y  a  huit  cheminées  pour  les  trois  eftages;  mais  faifant  feruir  le  o-alletas  dc<n:e- 
nier,  il  n’en  faudra  que  cinq. 

Plus  fept  croifees  &  quatre  demies ,  &  huit  feneftres  baftardes. 

Plus  vnze  lucarnes,  alfauotr  cinq  grandes,  &  le  refte  petites. 

Plus  vingt  &:  quatre  trauees,  tantgrandes  que  petites ,  &dixpoultres. 
Plusneuftraueesen  comble. 

Plus  vingt  Se  trois  huifferies. 

XXX. 

Este  place  eft  vn  quarté  de  vingt  &  quatre  toifcsfurchacun  coftc,  qui 

ttClÜÉé  ^°nC  cincl CCllts  ^oixalKe  &  ^cize  to^cs  en  fuperficie,  qui  cil  demi  arpent  de 
terre,  vne  corde  &  demie,  ou  enuiron.  Es  quatre  angles  d'icelle  place,  font 
quatre  rauclins  aiguts ,  auec  leurs  courtines  :  le  tout  fe  fera  de  pierre  en  fal¬ 
lut  dans  les  foifez. 

Dans  celle  place,  eltalfis  le  baftimentde  dixhuit  toifes  fur  chacune  face  en  fon 
quarré ,  non  comprins  les  douze  faillies  des  petites  garderobbes  &  cabinets ,  baillants 
outre  le  corps  d’vne  toile,  ou  enuiron. 

Ce  baftimentefteompoféde  quatre  corps  de  logis  fermants  la  court,  àl’entour  de 
laquelle  ell  vne  gallerie  de  neuf  pieds  de  large.  Aux  quatre  angles  d'icelle  font  quatre 
montees,dont  d’vn  chacun  collé  d’icelles,  et!  vne  petite  place  leruant  decommodité 
pour  les  membres  des  eftages:  ce  qui  fait  rendre  par  le  moyen  d'icelles  places  &  mon¬ 
tées,  la  gallerie  &:  lacourt,  ouallcs:  laquelle  court  a  fur  fa  largeur  huit  toifes  deux 
pieds  moins  :  &  de  profondeur ,  cinq  toifes  deux  pieds. 

Les  modernes  ne  fuiuentguerescesmanieres  d’ordonnances,  dont  i’enay  fait  de 
quatre  ou  cinq  fortes  en  ce  prefent  volume  :  d’autant  qu’ils  trouueront  ellran^e  celle 
façon  de  dre  lier  ainfiles  baftiments ,  pour  ne  l’auoiraccoullumé,  n’eftant  la  maniéré 
d'auiourdhuy  :  Ce  ncantmoins  les  antiques  elloient  fort  accoullu  mcz  d’en  vfcr,mcf- 
mementenleurspluslbmptueuxedificcs,  comme  il  appert  par  les  veltiges& ruines 
qui  font  demeurées,  &  que  Ion  void  encore  atiiourdhuy. 

Les  corps  de  ce  baftimenc  ont  deux  eftages, &  leur  gallctas  delTus,  &  les  douze  fail¬ 
lies, trois,eftants  couuertes  en  dofmes,  comme  il  appert  par  le  deffeing  de  1  elcuation. 

Pour  le  regard  de  l’ordre  des  commoditcz ,  ien’enay  fait  qu’vnplan,  par  lequel 
vous  en  pouuez  feruir  en  tours  eftages, changeant  feulement  le  grand  corps  de  derriè¬ 
re,  duquel  en  fon  premier  eftagefti  bon  vous  femblejfen  peur  faire  vue  gallerie  voul- 
tcc  à  arcades ,  tant  fur  le  derrière  qu  es  deux  codez  :  &  le  deffus  en  fon  fécond  c  liage 
en  faire  comme  elle  ell  defleignee  fur  le  plan,  pour  feruir  de  falle  &  gallerie.  Le  deflus 
quieftlcgnlletas  fe  diuifera  en  membres,  parle  moyen  de  quelques  cloifons. 

Sur  l’cntree  de  défiant,  ell  vne  petite  place  ronde  régnante  à  toutsles  eftages, au  lé- 
cond  ellage  de  laquelle  ell  vn  rond  ouuert,  &  vne  petite  gallerie  de  troispieds  de  lar¬ 
ge,  qui  lecircuir  par  deffus  les  appuis,  de  laquelle  on  regarde  par  bas  les  entrais  &  for- 
tan  ts,ayât  alentour  d’iceluy  rond  vn  petit  appuy,ou  gardeforc  de  trois  pieds  de  haut. 

Iceluy  rond  a  neuf  pieds  de  diamètre, &  régnera  pareillement  au  troifiefme  cftage, 
fur  lequel  ell  porté  vn  dofrne  régnant  fur  pillaftres ,  dont  le  iour  defeendau  rrauers 
d  iccux  au  deflous, &  és  petites  gallcries.Touc  le  refte  verrez  par  les  deffeings  du  plan, 

Se  de  i' elcuation.  D  iiij 


Liure  d’archke£ture 

Pour  le  regard  desôffices.re  n’en  ay  point  fait  de  mention,  d’autant  qu’au  premier 
cfta-e  du  rez  de  terre,  il  fc  pourra  trouuer  du  lieu  affez  pour  cuifines,  &  autres  offices: 
ti  eftvrav  que  qui  voudroit  faire  fous  le  grand  corps  de  derrière  vne  voulte  de  fa  lon¬ 
gueur ,  là  fe  trouucroit  lieux  &  places  de  plufieurs  commoditez  d’offices ,  &  don  t  les 

defcenWe  prendraient  és  montées  prochaines  d’icelles. 

Lefquelles  montées  ont  chacune  de  largeur  neuf  pieds  de  diamètre  dans  ceuure,  le 
noyau  au  milieu ,  chacune  marche  quatre  pieds  de  long  feulement  :  &  du  rez  de  terre 
Ion  defeendroit  és  offices  :  &  de  l’autre  collé  on  monterait  és  cftages  d’enhaut  :  tou¬ 
tefois  icn’ay  fait  nulle  mention  au  calcul  de  1  eftage  des  offices. 

Les  quatre  rauelins  &  courtines,  à  prendre  trois  toifes  du  fond  îufques  au  deflus 
du  parappcl ,  reuiennent  à  trois  cents  quarante  toifes  de  mur,  portant  tallut. 

Tout  le  baftiment,  affauoir  les  quatre  corps  ayants  vne  toile  de  fondation, reuicn- 
nent  à  quatorze  cents  trente  toifes. 

Il  y  a  cinquante croifees  aux  deux  eftages. 

Plus  quarante  &  huit  fenellrcs  baftardes. 

U  y  a  à  1'ellagc  du  galletas,tant  dedans  la  court  que  dehôrs,t  rente  &  deux  lucarnes. 
Plus  vinert  &  fept  cheminées,  tant  aux  deux  cftages  qu’au  gallctas. 

Plus  cinquante  &quarre  trauees,&  vingt  &  huit  poultres,auec  trente  &fix  petites 
trauees,qui  ne  font  que  de  fept  à  huit  pieds  de  large  pour  tout  le  corpsmon  comprins 
les  combles  des  pauillons,  aufquels  y  a  autant  de  trauees  qu  à  chacun  cllage. 

Pliiscenttrentehuiffericspourtoutsleseftages.  , 

Le  carrelage  des  trois  eftages, auec  la  gallerie  d'autour  la  court,  ayant  les  deux  cita- 
ges ,  le  tout  reuien  ta  cinq  cents  trente  toifes. 

Plus  en  couuerture  quatre  cents  vingt  toifes. 

Plus  quarante  &  huit  petites  feneftres  aux  faillies, 

XXXI. 

E  deffeing  demonftre  vne  place  en  forme  de  parallelograme ,  cnclofe  de 
trois  collez  d’eauë ,  ayant  de  largeur  cent  douze  toiles ,  fur  la  profondeur 
de  trente  &  cinq,  qui  font  trois  mil  neuf  cents  vingt  toifes  en  fuperficie, 
qui  valenc  trois  arpents  Si  demi,  deux  perches  &  demie  de  terre,  ou  enui- 

ron:  non  comprins  les  faillies  des  corps  des  baftiments. 

Celte  place  eft  ordônce  en  trois  parties, alfaiioir  la  maifon  du  Seigneur, laquelle  cil 
au  milieu,  auec  tous  fes  departements.  A  dextre  eft  le  parterre,ou  iardm, accompagné 
de  ce  qui  y  eft  neceffaire:puis  à  fcneltre  eft  la  baffe  court,auec  les  cômodicez  rcquifcs. 

A  l'cntrec  du  logis  du  Seigneur  eft  le  pont-leuis,accompagné  de  deux  petites  touis 
feruantes  de  defenfeid  iceluy  pont  on  vient  a  vne  allee,ou  gallerie  de  quatre  toiles  de 
largeur,  parle  milteu  de  laquelle  eft  l’cntrec  de  la  court  du  Seigneur.  Aux  deux  bouts 
d’icelle  font  comme  deux  corps  de  pauillons  :  &  au  dclfous  des  places  vagues  fort  nc- 
ceffaires  en  vne  maifon, pour  retirer  coches, litderes,chariots,&  charrettes. De  ladrtre 
allée, ou  gallerie  par  deflous  ces  pauillons, a  main  feneftre,  on  va  a  la  balle  court  :  &  au 
contraire  d’icelle,  à  dextre,  on  va  au  iardin. 

La  court  du  Seigneur  a  tréte  toifes  de  large,fur  vingt  5c  quatre  de  profondeur,  fer- 
mee  de  baftiméts  de  trois  collez.  Les  deux  collez  a  dextre  ôe  leneftre,  font  deux  gratis 
corps  de  logis  cleuez  feulement  d’vn  cllage  du  rez  de  la  court ,  6é  leur  gallctas  deflus. 
&en  iceuxau  premicreftage,fcpeuuent  prendre  tou ts membres  necellaites  a  offices: 
&  àl’eftage  de  deflus  qui  eft  en  galletas,  tours  membres  manables.  L  autre  baftiment, 
qui  eft  fur  le  derrière  en  face  de  la  court, eft  vne  gallerie  a  arcades, &voultee:&  au  dét¬ 
ins  vne  rerrace.  Aux  deux  bouts  d’icelle  lont  deux  grands  pauillons  de  douze  coites  de 
long  dans  ceuure ,  éleuez  de  deux  eftages,  &  le  galletas  deflus  :  aufquels  pauillons  le 
viennent  ioindre  5e  fermer  les  corps  des  deux  baftiments  fufdits.  V n  chacun  d  iceux 
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pauillons  eft  garni  d  vnefcallier&  membres  necellaircs  pour  vn  tel  lieu,  comme  le 
demondre&rcprefente,  tant  le  plan  quel  eleuation. 

La  balle  court  a  trente  toifcs  de  largeur,  fur  vingt  &  fix  de  profondeur,  fermée  de 
tous  collez  de  badiments. 

En  premier  Iieu,du  codé  fenedrade  I’entree  font  edables, tant  pour  bœufs,  vaches, 
brebis ,  qu'autre  beftail.  A  l’oppofite  eft  vn  petit  jeu  de  paulme ,  aux  deux  bouts  du! 
quel  font  deux  petits  logis ,  ayants  chacun  fa  chambre  &  ion  grenier  deffus.  Du  codé 
dextre  joignant  la  pente  maifon ,  tenant  au  grand  pauillon,  ell  vne  petite  court.  De 
l'autre  codé  fencdre,cd  vne  efeurie  double  pour  deux  rangs  de  cheuaux:&  aux  bouts 
d’icelle  ed  vne  place  pour  retirer  les  Celles &harnois  :  ou  qui  voudra,  en  mettre  vne 
partie  en  efeurie.  Le  codé  fenedre  de  l'entree  d'icelle  baffe  court,  ed  fermée  d’vn  des 
corps  de  logis  de  la  court  du  Seigneur.  L’autre  collé  oppofite ,  ed  clos  &  fermé  d’vnc 
grande  grange,  ayant  aux  deux  codez  d'icelle  deux  petites  courts,  auec  le  logis  du 
metayer.  Ioignan  t  le  coing,  ed  vn  pontpour  l’iffue  de  la  baffe  court,  au  milieu  de  la¬ 
quelle  cil  le  colombier. 

De  l'autre  codé  edle  iardin  de  vingt  &  quatre  toifes  de  large,  fur  vingt  &  huit  de 
profondeur, ayant  aux  deux  coings  d'iceluy  (non  du  collé  du  logis  du  Seigneur)  deux 
pauillons, l’vn  fc ruant  de  commoditez,  tant  au  premier  qu'au  fécond  edage  ;  à  l’autre 
fe  pourra  prattiquer  &  faire  au  premier  edage  quelque  petite  grotte  :  au  deffus,  quel¬ 
que  petite  commodité, moyennant  vne  petite  montée  qu’il  y  faudra  prattiquer.  En  ce 
iardin, fut  le  codé  de  l’entree  du  logis  Seigneurial, au  premier  edage, cd  vne  gallerie  à 
pilladresterracee  au  deffus.  Au  collé  oppofite  d’icelle,font  trois  rangs  d’arbres  faifans 
allées  entredeux,  chacune  d'vnetoife  de  large  .-par  les  deflèings  vous  pourrez  veoir  le 
contenu  de  cede  déclaration. 

Toute  la  maçonnerie  des  tallu  ts  &  faillies  des  quatre  codez,  côptant  depuis  le  pied 
du  fondement  iufqucs  au  cordon  cinq  toiles, rcuient  a  quinze  cents  cinquate  toifcs. 

Toute  la  maçonnerie  de  ce  lieu ,  tant  du  logis  feigneurial  que  de  la  baffe  court& 
clodure  du  iardin,reuient  entoura  deux  mil  foixanre  toifes. 

Le  carrelage  de  tous  les  edages  du  logis  du  Seigneur, reuient  à  fix  cents  toifes. 

La  carrelage  des  logis  de  la  baffe  court, &  du  jeu  de  paume, reuiét  àfix  vino-ts  toifes. 

La  couuerture  de  touts  les  corps  du  logis  feigneurial, rcuient  à  fix  cents  toifes. 

La  couuerture  de  touts  les  membres  de  la  baffe  court,reuicnt  à  trois  cents  foixan- 
te  toifes. 

A  chacun  edage  du  corps  dclogis  du  Seigneur  y  a  quatorze  cheminées,  qui  font 
pour  les  deux  edages  &galletas,  quarante  &  deux. 

Plus  pour  les  logis  de  la  baffe  court,  trois  cheminées. 

A  chacun  edage  y  a  trente  &  deux  trauees ,  &  feize  poudres ,  qui  font  foixante  & 
quatre  trauees ,  &  trente  &  deux  poudres,  pour  les  deux  edages. 

Plus  les  combles  du  ealletas. 

Plus  à  la  baffe  court ,  huit  trauees  &  quatre  poudres,  fans  les  petites  des  edables,  & 
combles  de  tout  le  contenu. 

Plus  au  logis  du  Seigneur,  cent  croifees. 

Plus  audit  logis,  cinquante &deux  lucarnes. 

A  la  baffe  court,  feize  fenedres,  tant  grades  que  petites,auecneufpetites  lucarnes.’ 

Il  faut  quatre  vingts  dixhuit,tat  pour  le  logis  du  Seigneur,que  pour  la  bafie  court, 

XXXII. 

E  s  T  e  place  cd  vn  parallelograme ,  ou  quadrangle  de  vingt  &  huit  toifes 
en  largeur,  &  vingt  en  profondeur,  qui  font  cinq  cents  foixante  toifes  en 
fuperficie,  qui  valent  demi  arpent, demie  corde  de  terre,ou  enuiron,ayant  à 
chacun  coing  de  la  place  vn  rauelin  pour  defenfe ,  auec  l’cntree  au  milicude  la  cour¬ 
tine  de  deuant. 


Liure  d’archite&urc 

Le  baftiment  y  dcftcigné,cft  en  pareille  forme  de  quadraglc,  lequel  contient  vingt 
&  quatre  toifes  de  longueur  fur  la  profondeur  de  quinze  toifes  quatre  pieds.  Le  relie 
ferra  vne  tcrrace  régnant  à  l’entour  du  logis, laquelle  a  deux  toifes  de  largeur. 

Cet  édifice  confillc  en  quatre  pauillons  feparezl  vn  de  1  autre,ayats  chacun  de  lon¬ 
gueur  neuf  toifes,  fur  cinq  toiles  deux  pieds  de  largeur.  Entre  iccux  eft  la  court,  d  vnc 
ordonnance  de  quatre  demies  circonférences  fermants  icelle  court, qui  cil  deiix  toi- 
fes  en  quatre, fans  les  renfondrcmentsdefdictes  circonférences. 

Les  pauillons  font  éleuezdc  trois  eftages,  fie  leur  gailetas  deflus.^  Le  premier  e  age 
par  bas,eft  accommodé  de  toucs  membres  neceflaires,pour  feruir  a  offices  &  canes:  & 
y  faudra  defeendre  du  rczdc  terre  de  quatre  a  cinq  pieds.  Au  contraire  d  iceluy  rez  i  c 
terre, faudra  moter  de  quatre  à  cinq  pieds  au  deuxielmc  eftage, lequel  ieruira  ecorn- 
moditez  manables  :  comme  aulli  fera  le  croilielmc  de  tous  les  quatre  pauil  ons. 

Qjjant  au  quatrielme  eftage  d’iceux  pauillons,  lequel  iay  dclfeigne  en  gailetas: 
i’enten  le  laiflér  fans  aucun  refan,  ne  cloilon,  n’y  prétendant  faire  aucun  logement, 
par  ce  que  ces  quatre  places  feruiront  de  garde-meubles ,  d  armurerie ,  6c  cabinets  de 
peintures,  &  autres  telles  chofcs. 

Ces  quatre  pauillons  font  fermez  par  de  uantfic  derrière  d  vn  fort  mur,  6c  des  deux 
codez  à  dextre  fie  à  feneft rc  de  deux  petits  corps  de  logis ,  ayants  vn  chacun  vn  eftage 
feulement, ailis  fur  les  offices, fie  vnc  terrace  deifus.  Iceluy  cllage  fera  comme  vnc  gai  - 
lcric  fermee  pour  aller  à  couuerc  de  pauillon  à  autre ,  6c  à  defcouuert  par  la  tcrrace 
d’audelTus. Chacun  d'iccux  pauillons  cil  accommode  d  vnetcallicr,aucc  les  membres 
dcfTcignez  furie  plan. 

Les  quatre  efcallicrs  font  éleuez  plus  haut  que  1  entablement  des  pauillons,pour  le 
feruice  du  dernier  eftage,  qui  eft  en  gailetas.  Icelles  montées  letont  couucrtcs  en  ma¬ 
niéré  de  petits  dofmes  quarrez  :  6;  au  déifias  quelques  petites  tubes,  ou  lanternes  pour 
dcfcouurirde  toutes  parts.  , 

Les  priuez  fe  pourront  prendre  dedans  1  epefleur  des  grottes  murailles ,  cftan.s  es 
coings  des  circonférences,  comme  iclesy  marque  par  percuits  quarrez,  lefquels  s  ef- 
couleront  partuyaux,qui  defeendront  dans  le  tallut  où  1  eaue  ira  refpondre:ôc  faudra 
pratiquer  des  petits  palTages  pour  y  aller  de  l’elcallier. 

I’ay  fait  en  ce  defleing  trois  éleuacions,  deux  geometralement,  fie  la  troifiefmc  en 
perfpedtiue  fur  la  veué  du  cofté ,  aucc  l’élcuation  du  portail.  L  vn  des  deux  dclleings 
geometraux  eft  de  la  face  du  deuant ,  l’autre  cft  de  la  face  de  la  leparation  du  milieu, 
auquel  eft  figurée  la  moitié  de  la  court. 

Toute  la  maçonnerie ,  comprins  le  retour  des  rauelins ,  fans  leur  éleuation ,  que  îc 
laiffic  à  volonté, 6e  dont  ie  n'ay  fait  calcul, pareillement  du  rehauffement  du  parappel, 
&des  courtines ,  lefquelles  ie  réduits  feulement  a  trois  toifes  6c  demie  de  fondement 
iufques  au  cordon, 6c  aulfi  le  fort  de  l'entrce,!e  tout  reuient  a  cinq  cents  toifes. 

Toute  la  maçonnerie,  tant  des  quatre  pauillons  que  de  tout  le  contenu  du  princi¬ 
pal  corps  de  logis ,  reuient  à  treize  cents  cinquante  toifes. 

Le  carrelage  de  tours  les  eftages  du  logis,rcuicnt  a  crois  cents  quatre  vingts  toifes. 

Les  voultesde  tout  le  premier  eftage  d’embas,  reuicnent  à  cet  quatre  vingts  toifes. 

La  couucrture  des  quatre  pauillons ,  auec  celle  des  quatre  cfcalhers,  reuient  a  trois 
cents  trente  toifes. 

Les  voultes  des  deux  terraces,  eftants  aux  deux  collez,  entre  les  pauillons,  rcuicn- 
nent  à  foixante  toiles. 

La  moitié  du  premier  eftage  dédié  àofficcs,lequelilfaudrapauer ,  reuiendra  a  foi¬ 
xante  toifes. 

L’autre  moitié  dudit  eftage  ce  feront  caues. 

Il  y  a  dixhuit  cheminées:  premièrement  deux  al’eftage  des  offices,  6c  lix  a  chacun 
eftages  de  deifus  icelles,  qui  feront  douze,  6cvne  à  chacun  dernier  eftage  des  quatre 
pauillons.  Il  y  3 
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Il  y  a  trente  &  quatre  feneftres  en  maniéré  de  croilées  au  deuxiefme  &  troificfme 
eftage,  huit  grandes  lucarnes  larges  pour  donner  iourés  galletas  :plus  feize  feneftres 
communes  pour  les  quatre  efcalliers. 

Au  deuxiefme  eftage  y  a  dixhuit  trauees,  &  fix  poultres,au  troificfme  feize  trauees 
&fixpoultres,& les  combles  delfus. 

En  tout  le  logis  y  a  foixantc  Si  dix  huilferies. 

XXXIII. 

E  lieu  eft  comprins  dans  vn  quarré  parallelograme ,  de  trente  &  quatre  toi- 
fes  de  largeur,  &  vingt  de  profondeur,  qui  font  fix  cents  quatre  vingts  toiles 
en  fuperficie,  qui  valent  demi  arpent,  demi  quartier  de  terre,  quelque  per¬ 
che  moins,  ou  enuiron:  non  comprins  les  faillies  des  quatre  petitsforts,  eftansés 
quatre  angles.  Danslaclofturedecelieueftlabalfecourt, &fescommoditez,  aucc 
le  logis  fcigneurial. 

Premièrement,  1  entree  eft  au  milieu  del’vne  des  courtines,  de  laquelle  on  va  à  la 
bafle  court,  qui  a  dixhuit  toiles  Si  demie  de  profondeur,fur  feize  &  demie  de  largeur. 
Sur  le  collé  feneftre  de  1  entree, eft  le  logis  lcigncurial:  Si  du  collé  dextre  font  les  corn* 
moditez  de  la  balfe  court,  comme  diables,  grange,  greniers  :  &  le  tout  enfemble  n’cll 
qu  vn  corps  compofe  de  toutes  ces  chofes.  A  fçauoir  fur  le  milieu  au  rez  de  terre  eft 
1  aire  de  la  grange,  &  a  dextre  &  feneftre  d’icelle,  font  de  chacun  collé  trois  diables, 
dont  y  en  a  deux  de  1  vn  des  collez  de  deux  toifes  deux  pieds  de  large,  fur  fix  toifes  de 
profondeur  :  &  celle  du  mi!ieu,de  deux  toifes  fur  la  melme  profondeur.  A  l’autre  collé 
pareil ,  icelles  eftables  font  voultees  à  fept  ou  huit  pieds  de  haut ,  au  delfus  defquelles 
eft  l'aire  de  la  grange,  contenant  rout  le  delfus  d’icelles.  Du  rez  de  l'aire,  qui  eft  au  rez 
de  terref  où  on  bat  le  blcdjfe  monteront  les  gerbes  pour  les  aifeoir  au  delfus  du  rez  des 
voultesfufdittes. 

Chacune  cftablc  eft  feparee  par  murs  ou  refans,  dont  les  vnes  feruiront  à  efeuries, 
les  au  très  pour  bœufs,  moutons,  vaches,  &  autre  beftail,  félon  qu’on  verra pour  le 
meilleur.  Trois  toifes, ou  enuiron  au  delfus  du  rez  de  la  grange,  qui  ell  furies  voultes 
defdittes  eftables,  feront  pareillement  voultes  quarrees  chacune  de  treize  à  quatorze 
pieds  de  large,  portées  Si  fouftenuës  par  pillallres  quarrez,  qui  feront  affis  fur  les  mu¬ 
railles,  faifants  les  feparations  des  eftables  fufdittes:  &  tou  t  le  vuide  du  dedans  feruira 
de  grange,  laquelle  fera  couuertc d’icelles  petites  voultes.  Au  delfus  d’icelles  fera  vn 
grand  grenier  de  la  longueur  &  largeur  de  laditte  grange ,  'lequel  fera  couuert  de  fept 
petits  combles  fuyuant  l’ordre  des  entredeux  des  murailles,  &  feront  iceux combles 
portez  fur  les  pillicrs, citants  à  la  grange,  Icfquels  régneront  iufques  aux  dits  combles. 

Sur  le  deuant  de  l’entree  de  la  grange  font  deux  pillallres  en  faillie ,  fur  lefquels ,  & 
pareillement  auffi  fur  les  deux  premiers  murs  de  l’aire ,  fe  porte  le  colombier,  comme 
apparoift,  tant  fur  l’vn  des  plans,  queparles  delfeings  des  éleuations  de  la  face  delà 
grange. 

Es  deux  angles  de  la  court,  îoignant  le  grand  corps ,  font  deux  montées  pour  aller 
aux  greniers  :  à  chacune  d’icelles  par  bas  cil  vn  priué. 

A  l’autre  collé  oppofite  de  la  court,  qui  eft  fur  le  collé  feneftre  de  l’entree,  eft  le  lo¬ 
gis  feigneurial ,  lequel  eft  compofé  de  trois  corps  de  logis.  Le  principal  d’entre  iceux 
corps,  qui  cil  au  milieu,a  quatre  ellages  :1e  premier  fert  de  caues:  le  fécond  d'vnc  gal- 
lerie  voultce  à  arcades:  le  troificfme  d’vnefalle&fescommoditez:  le  quatriefme’cft 
vn  galletas  pour  feruir  de  greniers ,  ou  autres  commoditcz. 

Les  deux  autres  corps  ellantsadextre&à  feneftre, ont  autant  d’eftages  que  le  grand 
corps  :1e  premier  leruira  a  offices  :  le  fécond  &troifiefme  feront  membres  logeables: 
le  quatriefme  en  galletas. 

Du  rez  de  terre  de  la  court  faut  entrer  en  y  ncporte,de  laquelle  on  defcend  deux  ou 
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trois  pieds  pour  aller  aux  caues  &  offices.  Au  contraire  d’iceluy  rez  de  terre, faut  mon¬ 
ter  par  deux  coftez  iîx  ou  fept  pieds  par  vn  perron, pour  venir  à  la  terrace, qui  eft  entre 
les  deux  corps  de  logis  Stceluy  du  milieu,  de  laquelle  terrace  on  vaà  la  galleric  voul- 
tee,  &  aux  membres  des  deux  corps.  L’eftage  des  offices  fera  voultce  aucc  la  gallerie: 
toutlerefteferontplanchers:dansles  corps  y  a  deux  efcalliers  pour  la  commodité 
des  eftages. 

Sur  Tdatrce  de  la  court  font  deux  pillaftres  quarrés,  fur  lefquels,&  auffi  fur  la  mu¬ 
raille  &  clofture  du  lieu,  fera  allas  vne  petite  chambre  couuertc  en  pauillon:  pareille¬ 
ment  fur  la  profondeur  delà  court,  &  à  la  ligne  refpondante  à  l'entree,  font  deux  au¬ 
tres  pareils  pillaftres  égaux,  fur  lefquels,  &lur  la  muraille  de  la  clofture,  fera  pareille 
chambre  que  fur  le  deuant,  efquclles  deux  petites  places  on  ira  par  deux  petites  galle- 
nesrefpondantesés  deux  corps  de  logis,  ellants  à  dextre  &  feneftre  de  la  terrace.  A 
chacune  d'icclles  petrtes  g’  i  cries,  eft  vne  petite  montée  pour  leurs  commoditez:  au 
deiïous  on  pourra  retirer  à  couuert  coches  &  littieres. 

Celle  manière  debaftir  eft  propre  pour  ceux  qui  fe  veulent  loger  menagcremét,& 
auoir  tat  leur  logis  que  la  balTc  cou rt  enclole  &  fermée  en  vn,i  ce  qu’ils  puillcnt  vcoir 
fans  grande  peine  tout  ce  qui  fe  fait  chez  eux.  Suy  uant  ce  fubjct,fe  pourra  faire  &  in- 
uenter autres  baftiments plus  riches,ou  plus  lîmples  (félon  le  defir  de  dépendre) pour 
retirer  le  tout  en  peu  de  lieu. 

La  maçonnerie, tant  des  courtines  que  des  petits  forts,à  prédre  deux  toifes  de  fon  - 
dation  iulquesau  deflus  du  cordon, reuient  à  deux  cents  quinze  toifes. 

Lamaçonnerie  delà  bafle  court,  tant  de  la  grange,  colombier,  eftables,  que  les 
voulues, aucc  leleuation  de  la  clofture  au  deflus  du  cordon,  laquelle  eft  de  trois  roifes 
de  haut, régnât  tant  fur  la  face  de  l’entree  que  mefmemcnt  fur  le  derriereicomprenant 
auffi  en  ce  calcul  les  petites  Chambres ,  delquelles  il  y  en  a  vne  furie  portail ,  &l’autre 
qui  eft  à  l'oppofite.ioignant  la  clofture  de  derrieredc  tout  ci  deflus  enfcmble,  rcuienc 
à  huic  cents  quatre  vings  toifes. 

Lelogisfeigneiinal,àprendrerélcuationd'audelTusle  cordon,  iufques  au  deflus 
de  l’entablement  de  fept  toiles  de  haut,  régnant  aux  entours  les  pans  descorps,  tant 
dehors  que  dedans, qu’ai  11!  les  refans,  &  voultes,&  petits  murs  d’appui, que  l’exauce¬ 
ment  des  quatre  demies  circonférences  ellants  aux  corps  des  coftez ,  le  tout  reuient  à 
neuf  cents  quatre  vingts  toiles  de  maçonnerie. 

Le  carrelagede  touts  les  planchers,tant  du  logis  du  Seigneur ,  que  des  deux  petites 
chambres,eitâts  furie  portail,  &  furie  derrière,  reuient  le  tout  à  deux  cés  vingt  toifes. 

Le  paué  des  offices,  auecceluy  de  la  terrace  d'entre  les  deux  corps  des  deux  coftez, 
reuient  à  quatre  vingts  toifes. 

La  couuerture,tant  des  trois  corps(dont  les  deux  des  deux  coftez  font  couuerts  en 
demies  circonférences ,  &  le  corps  du  milieu  en  pauillon  )  que  de  tout  le  refte  des  ba¬ 
ftiments  du  pou rpris  (excepté  le  colombier,  &  la  grange,  &  les  petites  montées  qui  la 
ioigncnt,)le  tout  reuient  à  deux  cents  foixante  toifes. 

Lacouuerture  de  la  grange,  eftanten  petits  combles,  enfemble  le  colombier,  &  les 
petites  montées  fufdittes,reuicn  t  le  tout  à  deux  cens  dix  toifes. 

Le  carrelage  du  grenier  au  deflus  de  la  grange, reuient  à  cent  cinq  toifes. 

il  y  a  pour  touts  les  trois  eftages ,  &  pour  les  offices,  vingt  cinq  cheminées. 

Ne  faifant  point  de  croifees  à  la  gallerie  fur  ie  cofté  du  forte  (  encor  queie  les  aye 
marquez  fur  le  plan,&  non  à  l’éleuation)  il  y  a  trente  cinq  croiices, auec  trente  &  qua¬ 
tre  petites  fenertres. 

Plus  quatorze  lucarnes, &  deux  oualles. 

Plus  trente  &  huit  trauees,  &  quatorze  poultres  pour  les  deux  eftages,  &dixhuit 
reuenant  en  combles. 

Plus  foixante  huifleries  grandes  que  petites,  tant  pour  le  logis  du  Seigneur  que 
pouriecorpsdclagrangc.  Touchant 
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Touchant  c:cs  petites  feneftres,  &iours  du  corps  de  la  grange,  ic  n'en  fay  poilu  de 

calcul,  d  autant  que  cela  le  comptera  parmy  le  toifage. 

XXXIIII. 

|||||||  E  baftiment  confifte  en  vne  place,  ayît  quarante  &  deux  toifes  de  largeur, 

’f/  tfef&vP  ^ tlCnte  ^  vnc  Pr°f°nclcur >  qui  lont  en  nombre  treize  cents  deux  toi- 
les  en  fuperficic,  qui  reuiennent a  vn  arpent, demy  quârtier, cinq  perches 
vn  peu  moins.  lC  ’ 

Le  doit  eftre  ce  baftiment  garny  par  bas  de  fon  eftage  d'offices,  auquel  y  faudra  des¬ 
cendre  par  les  c(calliers,qui  on  t  leurs  aduenues  par  des  perrons  en  forme  de  demie  cir- 
contercnce,par  lefquels  il  faudra  monter  au  premier  eftage  au  dcfl'us  celuy  des  offices. 

Ce  corps  de  logis  eft  accompagné  de  fix  gros  pauillons,  quatre  defqucls  font  affis 
aux  quatre  coings  d’iceluy:  l'vn  des  deux  autres  fertd’entree  &  portique  au  logis  :  &c 
autre  en:  vis  a  vis  iceluy,  feruant  d'iffuepour  aller  au  iardin.  Lescorpsde  logis  font 
loignants  &  contigus  entre  tours  ces  fix  pauillons.  Le  principal  d’iceux  coms  eft  à 
main  leneftre  en  entrant,  ayant  au  premier  eftage,  qui  eft  au  rez  de  la  court,vne  galle- 
lie  régnante  d'vn  pauillon  à  autre.  Etau  corps  de  logis ,  à  main  dextre ,  eft  feulement 

vne  gallene  régnante:  pareillement  toute  la  diftance  d’entre  les  deux  pauillons  des 
coings.  r 

Es  deux  autres  corps,  affiauoir  celuy  de  deuant  &  celuy  de  derrière  fur  la  court  y 
lont  pareillement  comprins  deux  autres  petites  galleries,  chacune  de  trois  arcs  feule¬ 
ment ,  de  la  mefme  fymmetrie  &  ordonnance  que  les  deux  precedentes  :  de  force  que 
du  milieu  &  centre  de  la  court,  lonvoid  les  quatre  collez  femblables  les  vns  aux  au¬ 
tres,  comme  pouuez  cognoiftre  par  le  delfeing  du  premier  plan. 

Le  fécond  plan  qui  reprefente le deuxiefme  eftage,  n'eft  en  aucuns  endroits  tout 
iemblable  au  premier,  parce  que  deffusle  corps  du  collé  feneftre ,  eft  vne  falle  en  ber¬ 
ceau,  d'vnzc  toifes  de  longueur, &  cinq  de  largeur:  ayant  d’vn  collé  vn  orand  efcallier 
&de  l  autre  vne  antichambre, de  laquelle  on  va  aux  commoditez,  comprmfes  dans  le 
pauillon  prochain.  r 

Le  collé  oppofite,  eft  vne  gallerie  en  galletas. 

Les  pauillons  fe  fuiue'tde  commoditez  pareilles  à  celles  du  premier  ellacre  :  mais  le 
corps  de  deuant ,  &  celuy  de  derrière  en  leurs  féconds  eftages ,  font  en  partie  terracés: 
principalement  à  celuy  de  deuant  y  en  a  quatre,  &à  celuy  de  derrière  deux  petites' 
auec  leur  appuy,  le  tout  delfeigné  furie  plan.  1  * 

Les  crois  pauillons  du  deuant  font  de  deux  eftages,  &  leur galletasdeffus,  les  terra-’ 
ces  entre  iccux,font  au  deffus  du  premier  eftage  des  deux  corps,  à  dextre  &  à  feneftre 
Les  trois  pauillons  du  grand  corps  de  derrière ,  font  de  trois  eftages  &  le  galletas  au 
deiïus.  Les  corps  entre  iceux ,  tant  à  dextre  qu’à  feneftre,  de  deux  eftages  leulemenc 
puis  le  galletas  deffus.  La  petite  terrace  eft  affife  au  deffus  du  premier  eftage  du  pauil¬ 
lon  du  milieu.  b  L 

Toute  la  maçonnerie  de  ce  baftiment,  reuient  à  trois  mil  trois  cents  toifes 
Toutes  les  voultcs  de  l'eftage  des  offices  &  caues,reuiennét  à  fix  ce'ts  foixïrc  toifes. 
Les  voulces  des  quatre  galleries  de  la  court,  reuiennent  à  cent  cinquante  toifes. 

Tout  le  carrelage  de  touts  les  eftages,  reuient  à  treize  cents  toifes. 

Toute  la  couuerture  de  touts  les  corps  &  pauillons,  reuient  à  huit  cents  quatre 
Vingts  toiles.  1 

En  touts  les  eftages  du  logis,  y  aurafoixante  &  quatorze  cheminees. 

Plus  cent  dixhuit  croifees,  &  douze  feneftres  baftardes. 

Plus  foixante  &  deux  lucarnes,  &  douze  petites. 

Plus  fix  vingts  trauees,tant  grandes  que  petites, &  foixante  &  quatre  pouhres:  puis 
touts  les  combles,  "  r  r 
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plus  huit  vingts  dix  huifferies,  pour  tous  les  eftages  du  logis, 

XXXIIII. 

E  baftimcnt  n’eft  de  gueres  diffemblable  au  precedent,  &  cil:  coprins  dans 
WÆ  vn  quarc, qui  cft  quelque  peu  imparfait, parce  que  d  vn  cofte  lut  la  largeur 
„  h.  ’  Courre  v  a  ouatante  &  trois  toifcs,  &  lur  la  profon- 


vn  quart, qui elt  quelque  peu  impatjau,p<m.i.  qui.  u  ~  r 

Mmàt  d'vn  bout  de  pauillon  à  autre ,  y  a  quarante  &  trois  toiles,  &  lur  la  profon- 
-SÿÿlsÔ  deur  quarante ,  qui  font  dixfept  cents  vingt  toifes  de  fuperficie,  reuenants 
à  vn  atDcnt  &demy,  cinq  perches  de  terre, vn  peu  moins. 

"  \  'édifice  cft  compote  de . quatre  corps  de  logis ,  ennchy  de  fix  pauillons,  quatre  aux 
quatre  coings ,  vn  fur  le  milieu  du  corps  de  deuant ,  qui  eft  l’entree, 
fur  1- milieu  du  corps  de  derrière.  La  court  a  vingt  &  quatre  toifes  cV  demie  de  lar 
acur  &  vino-t&  quatre  en  profondeur,  n  eftant  cebaftiment  de  petite  entreprise: 
car  outre  ce  que  demonftrc  le  dclTeing.il  faut  entendre  y  auoir  encor  vn  eftagedans 
terre  qui  feruira  pour  les  offices, caues, &  celicrs:  aufqucls  du  rez  de  terre  faudra  defee- 
dre  pir  les  efcalliers  de  cinq  à  fix  pieds:  &  faudra  qu’iceluy  eftage  loir  voulte.  Au  con¬ 
traire  durez  de  terre  faudra  môter  quatre  ou  cinq  pieds  par  lcidices  montées  &  elca 
!,erc  nour  aller  au  premier  eftage  au  delfus  dcfdittes  offices. 

«h*  *~«*»*B Ju  jrKSirenf: 

n’ont  qu’vn  eftage ,  &  le  galletas  deffus.  Lecorps  de  derrière  a  deux  eftages,  auec.  o 

SaL«atwÏ pauillons  citants  fur  le  corps  de  deuant,  font  de  deux  eftages,  &legallc- 

^Les^rois  pauillons  du  grand  corps  de  derrière, font  éleuezde  trois  eftages,&  le  gal- 

Leoarps'  eftant  à  dextre  en  entrant  à  la  court  eft  vne  galleric  à  arcades ,  &  voultee 
ayac  au  deffus  vne  autre  gallene  en  galletas:  laquelle  a  deux  far  U  j  deffus i  “ 

, 1  nrattiauer  deux  petits  cabinets  qui  YOudra,ou  bie  les  laiüer  en  terracc. 

i  -In  v  Irnvcdc  brereur  -arme  de  chacun  coftéde  commoditez  y  neccflaires. 

C‘C  Toutes  les  commoditez, tant  des  pauillons  que  des  corps  de  logis,  font  faciles  a  re- 

m  Pour  kTeSdê  la  court ,  il  y  a  quatre  parterres  de  iardins ,  à  l’entour  defquels  rJ“ 
ernent  des  ailles  qu’il  faudra  paucr,ou  bien  fi  quelques-vns  trouuent  la  place  plus  bcll 
^  r-r,c  iir.Ens  llfcpcut  faire  àleurvolonté. 

“  to  JIc  la  maçonnerie  de  ce  baftimen  t, renient  d  trois  mil  quatre  centsquatrevingts 

t0  Le  carrelage  de  touts  les  eftages,  reuient  à  quinze  cents  foixante  toifes. 

Lcs  voultes  de  l’eftage  des  offices  &  canes,  contenants  toute  la  concauite  de  deflous 

le  lo'ris,  reuiennent  à  huit  cens  foixante  toiles, 
la  voulte  delà  gallene,  reuient  à  cent  toifes. 

La  couuerture  de  tout  le  baftimcnt,  reuient  a  neuf  cents  quatre  vmgts  toÆs 
H  y  a  en  touts  les  eftages  du  baftimcnt,  cent  dix  «offices,  &  vingt  ôc  quatre  demies, 
auec  enuironleizc  petites feneftres  baftardes. 

Il  v  a  cent  trois  lucarnes,  auec  huit  petites. 

Plus  cinquante  &  quatre  cheminées  par  le  tout.  _  „  nr-  c 

Pus  huft  vingts  hume  ries  pour  tous  les  eftages  du  logis,  coprins  celuy  des  offices 

Il  va  au  premier  eftage  foixante  &  quatre  ttauees,  tant  grandes  que  petites,  auec 

„cs°  Etau  troiiiefme  eftage  pour  Us  pauillons  dtJoncrc,  dukuit  nauess,  S. 
poultrcs,  tant  grandes  que  petites. 

t  Plus  les  combles  des  fix  pauillons,  &  les  combles  des  quatre  corps.  x  x  x  y. 
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i  E  baftimentcft  en  manière  de  fort, &d'vne  forme  ronde,  pofé  fur  vne 
&Æ,  ma  (Te  quarree  de  quarante  toifes  de  long  fur  chacune  face ,  qui  font  feize 
cents  teufes  en  fupcrficie,  reuenant  à  vnarpent,  quartier &demy,  huiét 
*«*-^43*  perches  &  demie  de  terre, vn  peu  moins:  non  comprins  les  faillies  des  qua¬ 
tre  rauelins  cftants  és  quatre  angles  d’icelle  place  (laquelle  cft  circuie  d’eauë  de  touts 
coftcz)  ny  aufli  la  faillie  du  fond  du  tallut. 

La  court  cft  pareillement  ronde  de  dixhuidt  toifes  de  diamètre,  qui  font  cinquan¬ 
te  &  quatre  toifes  de  circonférence, ou  cnuiron.Le  diamètre  de  la  mafte  ronde  du  ba- 
ftimenc  a  par  le  dehors  trente  toifes,  reuenant  à  quatre  vingts  dix  toifes  de  tour,  non 
comprins  les  faillies  des  quatre  pauillonsaftis&pofez  dedans 'la  mafle  de  la  maçon¬ 
nerie  ronde:  l’vn  d’iceux  pauillons  furie  deuant,  l’autre  fur  le  derrière:  les  deux  autres 
és  deux  coftez,  l’vn  à  dextre, l’autre  à  feneftre,  aufquels  fe  ioignent  quatre  corps  de  lo¬ 
gis,  que  i’appelle  la  mafte  ronde. 

A  caufe  que  le  baftiment  cft  d’vne  figure  ronde,  pofé  fur  vne  mafte  quarree,  il  fe 
trouuc  aux  quatre  coings  quatre  angles  vuides,  où  ie  defléigne  quatre  petits  parterres 
ou  iardins ,  auec  des  allées  à  l’entour  d’iceux ,  qui  fe  vont  rendre  à  chacun  des  rauelins 
cftants  és  coings  de  laditte  mafte. 

Les  quatre  pauillons  quarrez,  font  éleuez  de  deux  eftages ,  &  couuerts  en  maniéré 
de  dofme ,  vne  petite  tube  ou  lanterne  en  forme  quarree  au  deffus  :  &  en  iceux  eftages 
font  les  membres  6e  commoditez  defteignees  fur  le  plan. 

Entre  iceux  pauillons  font  pareillement  les  quatre  corps  fufdits  en  circonférence, 
éleuez d’vneftage  feulement,  lefquels  feront  voultez,  à  caufe  qu’au deftus font  terra- 
ces,par  lefqucllcs  on  va  des  quatre  pauillons  l’vn  à  l’autre.  Les  quatre  corps  en  circon¬ 
férence  feruent  de  commoditez, qui  font  aufli  defteignez  fur  le  plan.  Iceux  corps  font 
enrichis,  tant  par  dedans  la  court  que  par  le  dehors  du  logis,  d’arcs,  dans  lefquels  font 
comprimes  les  veiies  pour  les  membres  de  dedans. 

Ccdefteingaeftéfaicpluspourinuentionàplaifirqu’autrcment,  toutefois  iceluy 
eftant  fait,  ne  laifferoit  de  donner  commodité  &  contentement. 

Au  deffous  de  toute  la  mafte  de  la  maçonnerie,  fe  peuuent  faire  &  prattiquer  les 
offices  :  toutefois  au  calcul  ie  n’en  ay  fait  nul  compte,  ains  feulement  d’vne  toife  de 
fondation  au  deffous  du  rez  de  terre  de  la  court. 

Les  rauelins  &  pants  des  rallurs,  font  de  trois  toifes ,  depuis  le  fondement  iufques  à 
l’appuy,  au  deffous  du  cordon,  &  reuiennent,  tant  iceux  rauelins  que  courtines  à  fept 
cents  vingts  toifes. 

La  maçonnerie  de  tout  le  baftiment,  affauoir  les  quatre  corps  quarrez,  compre¬ 
nant  depuislefondemenciufquesàl’entablementhuittoifes,  reuiennent  à  mil  cinq 
cents  toifes. 

Les  quatre  corps  en  circonférence,  à  prendre  depuis  le  pied  du  fondement  iufques 
à  l’entablement  cinq  toifes  de  hauteur,  reuiennent  àcinq  cents  toifes  de  mur. 

Les  voukes  d'iceux  quatre  corps  en  circonterence,reuienncnt  à  deux  cents  foixan- 
te  toifes. 

Le  carrelage  des  pauillons  quarrez,  ayants  chacun  trois  eftages,  chacun  d’iceux 
pauillons reuicntàcentfoixante toifes,  qui  eft  pour  les  quatre enfemblc,  fix  cents 
quarante  toifes. 

L’eftagedes  quatre  corps  en  circonférence,  fera  carrelé  par  le  bas,  reuenantle  car¬ 
relage  de  chacun  corps  à  quarante  &  cinq  toifes,  qui  eft  pour  les  quatre  corps,  neuf 

vingts  toifes. 

Ledit  eftage  fera  voulté  pour  porter  la  terracc,quc  ie  deffeigne  au  deftus  iceluy,  la¬ 
quelle  i’enten  eftre  pauee,  le  paué  de  laquelle  rcuiendra  a  neuf  vingts  toifes ,  comme 

E  ij 
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ie  carrelage  du  bas  de  1’eftage. 

Il  y  a  vnze  cheminées  à  chacun  eftage, qui  font  vingt  &  deux  pour  les  deux  eftages. 
le  n’y  ay  point  compte  de  gallctas,d’au  tant  que  les  combles  pourront  feruir  de  garde- 

meubles,  ou  grands  cabinets  qui  voudra. 

Au  premier  eftage  de  tours  les  corps  en  general,  il  y  a  trente  &  huit  feneftres:  au  fé¬ 
cond  eftage  des  quatre  pauillons,  il  y  en  a  vingt  &  quatre. 

Pour  le  regard  de  la  couuerture,  chacun  des  quatre  corps  couuerts  en  dofme,  auec 
le  petit  d  audeiïiis,  reuiétàfoixâte&  quinze  toiles,  qui  font  pourles  quatre  trois  céts. 

Il  faut,  tant  pour  le  premier  eftage  des  quatre  pauillons,  que  pour  le  dcuxiefme,foi- 
xante  &  quatre  trauees  grandes  que  petites,  &  trente  &  deux  poultres. 

Plus  les  quatre  combles  faits  en  dofmes. 

Il  y  a  foixante  huilferics. 


XXXVI. 

E  baftiment  cft  conftruit  en  vne  place  paralelogramc.contcnant  quaran- 
,J'î-  '  S  te  &  trois  toifes  de  largeur,  &  vingt  &  fix  en  profondeur,  qui  fontvnzc 
cents  d  ixhuit  toiles  en  luperficie,  rcuenants  à  vn  arpent  de  terre,  demie 
corde,ou  enuiron:  noncomprinsles  faillies  des rauelins,  nyaufli  la  faillie 
de;  talluts  des  courtines. 

!  )aus  ce  contenu  efteomprins  le  logis  du  Seigneur, auec  la  balle  court, &  fescom- 
moditez  neccflaires.Es  quatre  angles,  font  quatre  terraces  en  forme  de  rauelins  pour 
la  dcfcncc  du  lieu:  le  tout  fermé  Ue  lollcz,  6c  de  la  largeur  qu’il  conuicndra. 

L’entree  eft  au  milieu  de  l’vnc  descourtines  furie  deuâc,  à  laquelle  cftle  pont-leuis: 
&audeflus  du  portail  de  la  porte  eftvn  petit  pauillon,das  lequel  cft  vne  petite  chabre. 

Au  codé  feneftre  de  l’entree  cft  la  baffe  court ,  laquclloa  vingt  &  vne  toife  en  lar¬ 
geur,  &  vingt  &  cinq  de  profondeur,  à  l’endroit  du  portail,  &  entre  les  corps  de  logis 
d’icelle,  feize  toifes. 


En  icelle  balle  court, eft  la  grange  droittement  oppofite  au  logis  du  Seigneur. Icel¬ 
le  grange  a  treize  toiles  de  longueur  lur  cinq  de  largeur. Es  deux  codez  de  l’aire  d’icel¬ 
le, font  pratdquces  deux  e (tables  voultees,  élcuees  de  lîx  à  fept  pieds  au  deflous  d’iccl- 
lc,qui  feruiront  pour  b  rebis  6c  moutons.  Sur  icelle  voultc  fera  l’aire  de  la  grange,  éle- 
uee  toutefois  de  fept  à  huit  pieds  plus  haut  que  celle  du  rez  de  terre ,  qui  elt  le  rez  delà 
court  ou  on  bat  le  bled:  V ray  cft  que  fur  le  plan  n’y  a  de  defleigné  que  d’vn  cofté,  efta- 
bles,a  celle  fin  que  celuy  qui  ne  voudra  luiurc  mon  defleing,  les  puifle  condamner, ou 
bien  qui  le  voudra  luiurc,  fera  les  deux  codez  pareils.  I’ay  aufli  defleigné  quelques  de- 
grez  fur  iceluy  cofté  où  eft  l’cftable ,  par  lefquels  on  monte  les  gerbes  du  rez  de  l’aire 
où  on  bat  le  bled,  iufques  au  deflus  des  voultes  des  cftables.  A  l’entree  d’icelle  grange 
par  le  deuant  y  a  deux  gros  pilliers  quarrez ,  pareillement  deux  autres  pareils  en  l’aire, 
fur  lefquels  eft  porté  &aflis  le  colombier,  pour  auquel  aller  faudra  vne  efchelle  par 
l’vn  des  collez. 


Sur  les  collez  dextre  6c  leneftre  de  la  grange, font  deux  corps  de  logis, l’vn  defquels 
feruira  d  efeuries,  6c  l’autre  oppofite  d’eltables  à  beftail:  audeilus  font  greniers.  Entre 
laditte  grange  6c  iceux  corps ,  eft  de  chacun  cofté  vne  petite  allee ,  de  laquelle  on  va  i 
vne  montée  pour  aller  és  greniers:  d’iceux  corps, 6c  prochain  icelles,  font  petites  efta- 
bics  pour  porcs,oifons, poulie ts  d  Inde,& autres  volailles.  Il  y  a  pareillement  ioignant 
la  grange,  de  chacun  cofté, vn  petit  paÜagepour  aller  és  terraces  des  rauelins. 

Pour  le  regard  du  logis  du  Seigneur,  citant  à  la  balle  court,  faut  monter  du  rez  d’i¬ 
celle  fix  ou  fept  degrez  pour  venir  à  vne  court, laquelle  eft  en  maniéré  de  terrace,qui  a 
feize  toiles  de  large,  ftir  ncufôc  demie  de  profondeur  :  Icelle  court  eft  fermée  de  trois 
corps  de  logis,  de  ux  fur  les  collez,  6c  couuerts  en  pauillons. 

Le  troiliefmc  eft  furie  derrière, qui  eft  le  grand  corps  &  le  principal, citant  couucrc 

en 
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encrouppefurlesbouts.pourfaireauffiformedepauillon.  Es  deux  angles  redon¬ 
dants  aux  rauelins  prochains ,  font  pareillement  deux  montées ,  vne  de  chacun  collé 
de  l'angle ,  pour  feruir  és  eftages  des  corps  :  cfquclles  montées  y  font  paflagespour  al¬ 
ler  fur  les  terracesdes  rauelins.  Iccux  trois  corps  fontéleuezde  deux  eftages ,  &leur 
galletasdeflus. 

Les  montées  d’vn  chacun  eftage  font  accommodées  démembres ,  deffeignez  fur 
le  plan,  excepté  le  premier  eftage,  lequel  eft  accommodé  d’offices &caues.  îlfaudra 
defeendre  de  la  court  du  Seigneur  par  les  deux  efcalliers  des  deux  coftez ,  pour  aller  és 
offices,  &  auffi  pour  y  defeendre  les  viures,  &  autres  chofes  neceiïaires.  Il  y  a  deux  au¬ 
tres  entrées  defléignees  fur  le  plan,  audefiousdes  deux  corps  des  deux  collez,  auf- 
quclles  on  y  entre  parla  balfc  court. 

Les  priuez  fe  prattiqueront  par  quelques  petites  faillies  des  montées,  qui  dépen¬ 
dront  fur  les  terraces  des  rauelins ,  lefquels  auront  leurs  conduits  iufqucs  à  l’eaué. 

Au  deux  corps  eftants  fur  les  coftez  de  la  court  du  Seigneur ,  y  a  deux  petits  bouts 
de  galleries,l’vn  pour  aller  àla  petite  chambre  fur  le  portail,dont  nous  auons  parlé  cy 
dellusd’autre  pour  aller  à  vne  pareille  fur  le  derrière, qui  fera  portée  fur  deux  gros  pil- 
liers ,  &  fur  la  clofture  de  la  court  refpondante  vis  à  vis  celle  de  l'entree,  &eftcou- 
uerte  en  mefme  façon  de  pauillon  :  feruant  le  deflbus  d’jcelle  à  ferrer  &  mettre  à  cou- 
uert  les  coches  &  littieres. 

Toute  la  clofture  du  heu ,  tant  des  rauelins  que  des  courtines ,  prenant  trois  toifes 
de  fondation  iufques  au  cordon ,  reuient  à  cinq  cents  vingt  toifes. 

La  maçonnerie  de  touts  les  baftiments  de  la  balle  court  &  clofture ,  reuient  à  qua¬ 
tre  cents  vingt  toifes. 

La  maçonnerie  de  tout  le  logis  du  Seigneur,  reuient  à  neuf  cents  cinquante  toifes. 

La  couuerture  de  tout  le  logis  du  Seigneur ,  reuient  à  trois  cents  dix  toifes. 

La  couuerture  de  toute  la  baffe  court,  reuient  à  deux  cents  foixante  toifes, 

Les  voultes des  offices  &  caues,  reuiennent  àfcptvingts  toifes. 

Lecarrelage  des  deux  eftages  du  logis  du  Seigneur,  remet  à  deux  cents  vingt  toifes. 

Il  y  a  à  chacun  eftage  dix  cheminees,qui  leront  vingt, &  trois  pour  le  premier  efta¬ 
ge  où  fondes  offices. 

Il  faut  vingt  croifees  au  premier  eftage  manable,  &  vingtpetites  pour  leftage  des 
offices. 

■  Plus  vingt  lucarnes  pour  le  galletas. 

Plus  quatre  demies  croifees  pour  les  deux  petites  chambres,  l’vne  fur  leportaii,  & 
celle  qui  eftàl’oppofite  fur  le  derrière. 

Plusfcizetrauees&cinqpoultresàl’eftaged’audeflùs  les  offices,  auec  ce  fautles 
combles. 

Pour  les  deux  montées ,  faut  douze  petites  feneftres. 

Pour  tout  le  logis,  faut  foixante  &  feize  huiflcrics,  grandes  que  petites, 

XXXVII. 

E  baftiment  confifte  en  vne  place  d'vn  quarré  parfait,  contenant  quarante 
toifes  fur  chacune  face ,  qui  font  feize  cents  toifes  en  fuperficic,  reuenants  à 
vn  arpent ,  quartier  &  demi,  fept  perches  de  terre,  ou  enuiron. 

Cefte  place  eft  fermee  d’vne  muraille  portant  tallut ,  ayant  huit  rauelins,  aflauoir 
quatre  aiguts  és  quatre  coings  de  la  place  ,  &  quatre  obtus  aftis  au  milieu  des  courti¬ 
nes,  vn  au  milieu  de  chacune:  &  fur  chacun  rauelin  eft  planté  vne  tourelle  quatree, 
ayant  trois  toifes  dans  œuure.  A  l’entour  des  courtines  parle  dedans,  furies  rerraux, 
eft  vn  berceau  de  charpenterie,  ou  treille  de  huit  àneufpieds  de  large ,  couuert  de  vi¬ 
gnes  ,  ou  couldroyes,  ou  bien  de  lierres.  L’allee  du  terraut  entre  le  logis  Si  le  berceau, 
a  vingt  pieds  de  large  fur  chacun  des  quatre  coftez. 

E  iij 


Liure  d’architeélure 

Le  baftimen  t  eft  co  mpofé  de  quatre  gros  pauillons  ,&  de  quatre  corps  (comme  de 
tralleries)  entre  ica.,:  feintants  la  court,' laquelle  a  quatorze  toifcsfii  demie  en  quarré. 
Aux  quatre  coings,  ou  angles  d’icelle  court,  (ont  quatre  montces,vne  a  chacun  coing, 
lcfquelles  font  en^ forme  quarree  par  le  dehors,  &  rondes  dans  œuute  dehuitàneuf 
pieds  de  diamètre  feulement. 

Chacun  nauillon  à  neuf  toifes  &  demie  en  quarré  hors  œuure.  Les  quatre  petits 
corps  entre  îceux  pauillons  ne  font  de  me  fine  Ion  gu  eur,d  autant  queceluy  de  de  u  an  t 
&  celuv  de  derrière  ont  de  longueur  quatorze  toiles  &  demie. 

Les  deux  ai.  es  corps  eftants  à  dextre  &c  feneftre,ont  de  longueur  vnze  toifes  dans 
œuurc,(ur  treize  à  quatorze  pieds  de  large.  Iccux  petits  corps  fetuentde  galleries  & 
pjlfagcs ,  pour  d’iceux  aller  és  cftages  des  quatre  pauillons. 

Chacun  pauillon  eft  de  deuxellagcs ,  &legallctasde(lus. 

Chacun  petit  corps  d’entre iceux  eft  d  vn  eftage,  &t  vne  terrace  deffus. 

DelTous  tours  les  corps  font  les  ethees ,  aufquelles  on  defoendra  durez  de  la  court 
par  les  quatre  montées  fuldittes  de  quatre  a  cinq  pieds.  Au  contraire,  on  montera  du 
rez  de  la  court  cinq  ou  fix  pieds,  pour  aller  au  premier  eft3ge  de  cours  les  corps. 

De  l’cftagc  bas  dédié  aux  offices ,  les  iours  le  prendront  au  deifous  des  croilees  des 
premiers  cftages,  quife  feront  en  glacis,  &  fefcouleront  dans  les  offices  &  coffiiao- 
ditez  d'icelles. 

Pour  le  regard  des  departemens  des  membres,  tant  des  pauillons  que  des  petits 
corps,  ils  font  deffeignez  fur  le  plan. 

Il  le  trouuc  quatre  places  fur  lesterraux,  entre  les  pauillons,  au  deuant  des  petits 
corps,  à  caufe  de  la  faillie  defdits  pauillons,  aulquels  ic  ligure  &delfeigne  quatre  pe¬ 
tits  iardins,  ou  parterres. 

Il  eft  vray  qu’au  nurc  des  fois  are  leçons  de  perfpedliuc,  que  i  ay  fait  par  cy-dcuanc, 
i’ay  cleué  fur  la  veuë  du  cofté ,  vne  éleuation  refpondante  à  la  forme  de  celle-cy ,  mais 
l’incellffiencedu  plan  n’y  eft  point  delfcignee  :  ce  que  l’ay  voulu  faire  en  ce  volume, 
pour  déclarer, amplement  la  commodité  iSt  force  en  quoy  il  pourroit  Icconliftcr. 

Les  rauclinsSe  courtines,  auec  leurs  éleuations  du  fondement  îufques  au  haut  du 
parappel,  reuicnnent  à  mil  toifes  de  muraille  de  quatre  à  cinq  pieds  d’epeffeur,  fans 
les  faillies  du  tallur. 

Toute  la  maçonnerie,  à  prendre  du  pied  du  fondement  iufques  à  l’entablement 
huit  toncs ,  comprin s  les  trois  eftages,a(Fauoir  celuy  des  offices, &  les  deux  elfages  des 
commôdirez  auec  le  ga!letas,!e  tout  reuient  à  feize  cents  cinquante  toifes. 

Les  huit  petits  foits,  à  prendre  du  pied  du  fondement  iufques  au  deflus  de  l’appuy 
des  rerraces  fix  toifes,  plus  les  huit  demies  circonférences  éleuees  auec  les  montées,  le 
tou  t  cnfcmble  reuient  à  huit  cents  toifes. 

I  es  voultes  de  tout  le  premier  eftage  des  offices ,  tant  des  quatre  pauillons  que  des 
quatre  corps  en  iceux ,  reuiennent  a  cinqcents  toifes. 

En  l’eftage  des  offices ,  vne  partie  pourra feruir  decaues&iceliers,  qu’il  nefaudra 
point  pauer  ne  carreller,  l’autre  partie  feruira  de  falle  commune,  de  cuifine/ommel- 
lcrie,  fournil, &  autres  chofes  dont  vne  partie  fe  pourra  carreller, &  les  cuifines  pauer, 
&  de  ce  ie  n’en  ay  point  fait  de  calcul. 

Le  carrelage  des  trois  eftagesdes  quatre  pauillons, reuiet  a  fepr  cents  foixatc  toifes. 

Le  carrelage  des  deux  eftagesdes  quatre  corps,  entre  les  pauillons,  reuient  à  iepe 
vingts  dix  toiles. 

Lacouucrtute  des  quatre  pauillons,  auec  les  quatre  montées,  reuient  a  quatre 
cents  foixante  toifes. 

II  y  a  fix  croifees  à  chacun  eftage  de  pauillon, qui  font  douze  pour  les  deux  eftages: 
tellement  quepourles  quatre pauillonsenfemble, y  aura quarantc& huit  croifees, 
non  compté  les  feaeftres  donnants  iours  és  offices. 


Plus 
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Plus  au  o-alîctas  de  chacun  pauillon,y  a  huit  iours  couuerts  en  circonfereitces:pour 
les  quatre  pauillons  enfcroblc  y  en  auia  trente  ôc  deux. 

Plus  aux  quatre  montées,  vingt  &  quatre  petites  feneftres. 

Il  y  aura  huit  trauees  à  chacun  eftage  de  pauillon,  quifont  feize  trauees  pour  les 
deux  cftages  d'vn  chacun,  de  forte  que  pour  touts  les  eftages  des  quatre  pauillons  en- 
femble,  y  aura  foixante& quatre  trauees. 

Plus  faut  trente  &  fix  poultres  pour  toutes  les  trauees  cy-deuant.  Plus  les  combles, 
reuenants  au  nombre  des  trauees  d’vn  eftage, & les  quatre  petits  dofmcs  des  montées. 

1}  y  aura  cent  huilferies ,  ou  enuiron  en  touts  les  eftages.du  logis. 

H  y  a  pour  chacun  eftage  feize  cheminces,  qui  font  trente  &  deux  pour  les  deux 
effaces  auec  huit  à  l’eftage  des  offices,  qui  feroien  t  pour  tou  t  le  lieu,  quarante, 

XXXVIII. 

E  baftiment  confifte  en  vn  quarré  de  vingt&  huit  toifes  de  long  fur  chacun 
cofté,  qui  font  fept  cents  quatre  vingts  quatre  toifes  en  fuperficre,  reuenâts 
à  demi  arpent, demi  quartier,  huit  cordes  de  terre,  &  quelque  peu  d’auanta- 
ce,fans  les  faillies, efquelles  font  comprinfes  les  efcalliers,  allées  Se  dolmes. 

Cefte place eftfermee  dcfolfez,  circuifants  tout  le  lieu,  &  fes  faillies  lelon  leur 
tour.  Au  milieu  elf  la  court  de  quatorze  toifes  en  quarré.  Sur  chacun  pan  de  la  court, 
eftvne  demie  circonférence  brifee,  pour  diuerfifier  la  court  de  fon  quarré,  laquelle 
cft  ferniee  de  quatre  corps  de  logis  ,éleuez  d  vn  eftage  feulement  du  rez  de  terre,  &  le 
oalletas  dellus.  Au  deffous  fe  peuuent  faire  des  offices,  dcfquellcsie  n'en  fay  monftre 
audefTeing,  ni  compte  au  calcul  de  la  defpenfè.  I  ay  mis  ce  baftiment  en  ce  deffeing, 
plus  pour  plaifir  &  diuerfite ,  que  pour  autre  chofe. 

Ce  lieu ,  outre  fes  baftimenrs  &  le  foffé ,  a  vnc  allee  de  neuf  pieds  de  large ,  regnanc 
tout  autour  le  logis  parle  dehors, ayant  fon  appuy  Si  regard  lu  ries  lofiez. 

Pour  le  regard  de  la  déclaration  des  membres  des  commoditez  du  dedans,  le  plan 
vous  en  fait  ample  demonlf  ration ,  fuyuant  aufli  la  déclaration  &  intelligence  que  ie 
vousay  fait  par  cy-deuant  des  autres  baftiments,  par  lefquels  vous  pourrez  aifément 
entendre ,  tant  ceftuy ,  qu'autres  plus  difficiles. 

Sur  ce  prefent  plan,  i’ay  éleuédeux  éleuations  geometralementddleignees,l  vne 
de  la  face  du  dehors,l’autre  de  la  face  du  dedans,fepareeparle  milieu,  fur  la  ligne  dia¬ 
métrale  trauerfante. 

Outre  icelles  éleuations,  i’en  ay  deffeigné  vnc  de  tout  le  contenu  de  la  malle  en 
petfpeéliucfurla  veut  du  cofté  ,  à  laquelle  fe  void  partie  du  dehors,  &  partie  du  de¬ 
dans:  Et  au  deffus  eft  dcüeigné  geometralement,en  allez  grand  dcflcing,!  vn  des  pans 
de  la  court,  pour  vous  monftrer  plus  amplement  l’ordre  de  1  architecfuredes  autres  fc 

fuyuent  touts  de  pareille  ordonnance. 

Tout  ce  lieu,comprins  les  talluts.tant  du  cofté  du  baftiment  que  delà  contrefcar- 
pe ,  qu’auffi  de  tout  le  toifage  du  lieu ,  prenant  vne  toifc  de  fondement  feulement ,  le 
tout  reuient  à  deux  mil  fept  cents  cinquante  toifes. 

Le  carrelage  des  deux  planchers,  6d’allee  régnante  alentour  le  logis,  rcuientà 

fept  cents  toifes.  N  r  ,r 

Lacouucrture  de  touts  les  corps ,  auec  touts  les  dolmes,  reuient  a  lix  cents  toiles, 

ou  enuiron.  r  . 

Il  y  a  au  premier  eftage  quarante  &  huit  trauees,  &  vingt  &  quatre  poultres  :  au  le- 

cond  eftage  y  aies  combles. 

En  tout  le  logis  il  y  a  trente  &  deux  croifecs,  fans  les  petites  veuës  des  dolmes. 

En  tout  le  premier  eftage ,  il  n’y  a  que  treize  cheminces ,  qui  ne  voudra  faire  ferme 
le  galletas  de  commoditez  pareilles  à  l’eftage  de  deffous ,  auquel  y  faudroit  autant  de 
cheminces. 
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l’ourle  regard  des  lucarnes,  fi  on  veut  faire  feruir  l’eftage  dernier  engallctas,  &y 
accommoder  les  membres  comme  dellous,  il  y  faut  vingt  &  quatre  lucarnes:  mais  n  y 
faifant  que  greniers,  il  n’y  faut  que  quatorze  iours  enforme  de  petites  lucarnes. 

l’ay  figuré  des  petites  galleries  régnantes  au  deffusde  l'entablement,  &lacouuer- 
ture  baffe,  comme  pour  feruir  de  greniers  :  cela  demeurera  àdiieretion  &  volonté. 

Il  y  a  au  premier  eftage  enuiron  quarante  ôodeux  huifferies  ,  &  qui  voudrafaire 
feruir  l’eftage  d’audeffus  en  gallctas ,  &y  faire  les  commoditez ,  il  y  en  faudra  enuiron 
trente. 

l~ous  trouttereeji  chacun  plan  la  toifè  marquée  >par  laquelle  ,auec  le  ccmpa!,\'cus  poifre^vcir 
£7  c  gnoijlre  toutes  les  mefisrcs  d'vn  chacun  lieu ,  tant  en  particulier  que  de  tout  le  general. 

F  I  N. 
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